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ΙΝ petit siège de plus, ot ja 


Une déchration &. Lier nie es réfomes 


Les conservateurs soviétiques 
| réclament des «purges » 


î M. Ligatchev, chef de Πίο dés οοποοινδέθωτα 0 
ques, a demandé une « purge » des forces qui « s'opposent 
au socialisme ». Α΄. Vilnius, trois cent. mille personnes ont 
manifesté pour l'indépendance de !a Lituanie. Le congrès du 
PC de Lettonie s'est achevé par une.scission. (Lire page 4 
l'article de notre correspondant Bernard Guetta.) 


| Après son EuCEès aux élections législatives 
[Δ droite hongroise pourra 
former un cabinet homogène 


Le second tour des élections légisiatives qui a eu lieu 
dimanche 8 avril en Hongrie s'est traduit par une percée 
décisive du Forum démocratique. Ce dernier, sans remporter 
la- majorité absolue, sera en mesure de former un 


gouvemement de droite homogène avec le soutien de deux 


pes de disposer de is majo- 
vité absolue à is Vouli, le 
Pardement d'Athènes. 


Si, ὑπὸ fois les résuitats 
connus, les : de La 


ἀρνὸς πϑ ours se |: _< Certaines forces au sein du des positions ‘révisionnistes, L conservera ᾿ 
dans les rues de fa édpitalé, l'en- | Parti s* au socialisme. nationalistes ou soctal- 75 % du capital de la Régie 
thousiame était beaucoup plus | Le plus grand danger est d'avoir démocraties page 21 - section C 


. 
Aatrement dit, « ἐἶ faut pur- |.” 
ger le parti », et d'abord son aile 

« Pavel » '(réformatrice), 


accepté l'affaiblissement, -le 
relâchement du parti, C'est 


L'incendie 
du ferry danois 
Les rescapés 


tempéré dans les instances diri- 
_. du parti. Le nouveau 
notre erreur, le erreur 
de la direction politique », autour de la « plate- 
8 confié -M. Ligatchov au quoti- Jorme démocratique » pourtant 
dien Selskaya Jizn: {la Vie ‘récemiment publiée par loffi- 
rurale). . Gelle Pravda: « Tout en appe- 
Ÿ Lam ἃ l'édification d'une plate- 
forme démocratique, dti, 
certains groupes communistes 


Sans de τ’ εν Ἀδορμίον Perl 
communiste de l'intérieur en un 
parti parlementaire composé de 
M. De Fe Van die de 
eg mer τε ναί radicaux, mais leur position 
pas à une question de démocra- ‘ n'est ni nouvelle ni radicale. 
tisation ou de renforcement des : des révision- 
liens avec les masses ». Ce 
renouveau im a 
Jai, lé mise à Γ᾽ de « 
| qui eu κα du Par dde 


ge politique ne porte pas 
nn en effet sm optimiems ὅροι: 
le comportement de l'équipage 
page 4 
Théâtre 
en Roumanie 


ver indiscutable du 
scrutin, M. Mitsotakis 


Purges 

augmentation de la puissance et 
de l'influence 
reprenant 


«Ser ke τ» et le sommaire 
se trourest page 40 - section 


Nice, son maire 
et la communauté juive 


disent toutes: « Ces gens 
#sont des ingrats, après 
2 tout ce que vous avez fait 
2 Pour eux. » 

Le maire de Nice se dit 


“blée nationale, M. ain Médecin, maire de cette 


Ces Sa promise de Tarrêt des 
fait que si iæ'därive se poursui- ΣΞΣΩ͂Σ Ξ ΠΣ Sr) Fabius, ce-texte est d'autant ville. Après l'émoi qu'ont sûr de son bon droit dans 
vait cortaihé. ne mianquerainnt aminisile ons or es ra le basard dles traditions républi- 3 qu'il marie eur provoqué dans la commu- une ville dont il contrôle le 
pas. à Bruxelles, de remettre 6n sion d'instruction Haute caines Familiales, l'Incorraptible Juridique et sécheresse compta- nauté juive son rapproche- moindre des rouages. ll 
cause, à plus- ou-vnoins long |-Côur.de justice. Les soixante- . -est-aïnei mêlé à l'étalags desten- Vle. ment avec le Front national _ estime que, dans sa munici- 
terme, la participation de la | treize pages de ce document sont. tations et des facilités, du pou- EDWY PLÉNEL et les explications qu'il περ ει χε ῖ 

p q lité, il d 
Grèce au Marché commun. Lire δὲ saîte page 14 section B Les ‘de 4θέ es taie 


Pourtant un sévère réquisitoire Mae re at 


contre l'ancien ministre socie- 
RE. 


liste de la coopération et du 
. Lire page 14 section B 


Georges Marchais et la démocratie 


ns cabinet, M. Yves Cha 
Le secrétaire général du PCF publie un essai, « Démocratie » 
où il analyse notamment la sitnation des pays de l'Est. En voici des extraits 


avec le Front national. 


Lire page 9 Particle 
δε £ spécial 
DANIEL CARTON 


IN dépit des appels à [5 rai- 

son lancés ‘par de nom- 
breux économistes — à commen- 
cer par le chef du gouvernement 
ἀ’ « union nationale » sortant, 
M. Xenophon Zolotss, ancien 
gouverneur de la banque cen- 
trale, — il n'existe malheureuse- 
ment pas en Grèce de 
seétHya 


“fais que répondre à des 
. Centaines de lettres de sou- 
tien qui m'arrivent de la 
France entière et qui me 


{et forcé- 
ment impopulaires) qui seront 
décidées par le futur gouverne- 
ment vont être accueillies par la 
colère de syndicats toujours 
prêts à déclencher des grèves. 


M. Mitsotalis, s’il est appelé à ἃ, c'est vrai, le Parti commu- 1956, dénonçait les crimes de indispensable. Pour ma part, mes 
former le gouvernement — c'est su Lesse den MEME pe 1256. αὐ δὲ avons minOré la por- réflexions me conduisent à expli- 
le scénario le plus probable, — ne «stalinien» à une “- tée— jelle pour chaque parti le choix politique qui a ét£ 
pourra guère compter sur [ἃ des années 30 aux armées 50 — Où communiste — de la cri de fait à l'époque par deux raisons 
Les volonté" du PASOK Ars tous le partis communes cette i nous n'avons pas une qui est essentielle et une autre 

M. Andréas mi ous ne le nians et saisi l’occasion qui ςἸ τ' ἱ ἃ tenu circonstances. 
si dans les rangs socialistes Eve κατὰς 30 ne pas l'oubie, car saisir qui s'offrait alors de Tia an cc elle : Η 


quelques responsables .impor- 
tents ne sont pas Loin de parta- 
 ger les idées de la droits libérale 
sur les mesures d'austérité. 


Alors que les communistes et 


leurs alliés réussissent à limiter 
les dégâts, le PASOK subit un 


échec qu'il πο. prévoyait -pas. - 


Dans ces conditions, il ne 


mènera sans -doute- pas- une 


opposition ἃ ne » au 
Parlement. Heureusement pour 
le hear de ἼΩΙ Nouvelle. Démo- 


droh ! DIANA ae 


5 pendant |. 
les. quatre ennéès de la législa- 
ture. 


© Lire nos infnmstions page 4. ὃ 
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LA PART DES ANGES 


“Monteilhet, esthète sarcastique, 
épicurien de grand style, érudit inépui- 
“αθ͵ς, που5 θαϊαα (σης CE τοπᾶα © 
la bourgeoisie charentaise, des muiti- 
nationales du cognac, de la haute gas- 
tronomie, des coulisses parfois inquié- 
tontes des restaurants les plus huppés, 
‘avec un flair, un bonheur sans mélange.” 

Frédéric Vitoux ::4230 


de Fallois 


πἀτετὰς τορνυβῖ ΗΝ ν 
Be ὡς Pie diri- 
Se ἂὲ πσαν er καβοσνς 


40 €. ; Portugal 140 


ἱ dénoncer 

Je stalinisme et tout ce an a 

impliqué, c'était porter du même 

Nous avoss ainsi pris du retard, Coup un regard Critique sur plu- 
et celui-ci s'est prolongé une ving- de 


remettre en Cause τοῦς un pan de 
leur activité passée et de leur 
ion des €! 

C'était accepter de modifier 
ner ro ms l'identité com- 
pa mniste, de renoncer ἃ celle qui 

δι était constituée jusqu'alors εἰ qui 
d'autres οὖ réelle du Le VAR nues à ες 


ΠΕΡ pq 
toute 
tabs La du do ne 
que ne le voulut pas. 
7 Lirelesaitepagez 


CHAMPS ÉCONOMIQUES 
Un dossier sur les Antilles 


Pda Pl om mi bar Lserih 
uadeloupe et Martinique en bousculant situations 
acquises et en dynamitant des blocages historiques. 
La chrosique de Pan! Fabra : « Les casseroles dn Louvre» 
Lire pages 25 à 28 - section C 
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socialistes est “globalement 


; Ë | proposons ἠ re du socialisme au mouve 16 m'évoque l'annexion de la 
᾿ ce qui se ΠΣ ἐδ pe cbr nous mens Historique des pays concernés RDA PAM RFA : j'en traiterai 
exemple, si certaines mesures éco- ὀ δἰ à l'humanité dens son ensem- plus loin. Mais, dors et déjà, 
nomiques devaient conduire à be». C'est à cette question que premi pis ISStIONS Ont été 
5 ᾿ E accroître les difficultés des plus nous avions répondu : le bilan décidées ἃ Budapest, 
| ! D PE 77 βάντες, on pourrait parler de dife 


uvernement δὰ ἀδαιενονίε, 
ἃ 


le le 
ε᾿ essentielles avec les pro- itif, Des choses mauvaises ont chrétien Tadeusz 
A positions Que ous avançons ηυΐ. faïes, mais le bon l'emporte : pi d'importantes mesures de 
elles, visent un objectif exactement tel était Le sens de cette expression. isse du pouvoir d'achat, de 
inverse. De même, on ἃ décidé en Notre appréciation comportait une vatisations εἴ de liquidations clan. 
. | | Union soviétique que la prochaine indéniable dimension critique et, treprises. Îls'agit. LT 
er μὰ « το 
PRE SR à ΜΡ Ἡ 5 f eoui»à 1 L fl 
Suite de ἐκ première page de notre parti ne se décrétait pas  nadze a ainsi révélé que la décision 2} Cru A por éger Savoir oi les peuples de ces pa suivie 1! y a dix ans par Mars 
à 5 maïs se méritait sur le terrain. On avait été prise en tout petit comité, COnSi pie mie de la démo- avaient eu raisou d'opler pour Thaïcher ». On estime que je 
Les circonstances — C'est la Ce des syndicats indépendants «à l'insu du parti et du peuples, et [ων ας EL Une garer tions de ce alisme. chômage, qui n'existait pas.jue- 
seconde on SDERÈrEn d'Al des partis ? Ce fut nne condition  niême de certains membres du rate! μη cor se PA : qu'alors, touchera un millioy de 
leurs rapidement ἃ penser qu'elle ie Loire parti avait ἃ τοῦ bureau itique. Agir ainsi ait Me des Too ten dt … Donneurs de leçons personnes en, Hongrie sur une 
avait raison de tenir bon. caf l'a lésion à l'Intenationale com- immoral, at-il conclu. C'est évi- la Fr ce. l'expérience que de fonds population active de F 
née 1956 fat ue de celles où Γαΐς Mumiste en 1930. On permet enfn BU anna pen perIence atteste que et bailleurs εἰ cinq millions en sur 
frontement de classe fut le plus ie croyants de vivre pleinement Cl À An AT PARTUE Us Emploierions-nous les mêmes une population active de dix-huit 
S'Aigée, léces de lacs leur foi Fans βοβίαυς de 418  Toutesles analogfes Gate (.) mots aujourd'hui ? Onze ans se millions. 
ñ tannique contre e, Main tendue » date de LS employée Les problèmes que sont qui ont vu beaucoup Enfin, si, pour l'instant, l'exis. 
l'intervention “de l'ammée soviéti- ponte de pers ετὶ Ti Lois les autres pays de l'Est européen d'événenente Τα Q AS Si tence du pacte de Varsovie et Jes 
que à Buda , furent l'occasion sept ans, que Maurice Thorez Bien sûr, personne ne l'a dit ἃ Sont d ‘une tout autre nature, et il D'é&k 2 le la forme archat ὩΣ δα engagements ui en découlent se 
᾿ roman, qui JeVIOIeNSE  Géelarait que l'existence d'un part l'époque. Ce n'est Αἰυαυτὶ ρας τὰ, ni δε πισαϊϊδεξαιεαι shunfde De ὡς le mou de TS «5 semblent par dora être remis en 
851 uninte, ᾿ ἢ L mdition du ce point qu'a porté i- rassem| us Le πὶ i Timi : Notre ;7.snçore Hi choses 
l'assaut des notre Comité Dnique « Ἢ sf pas ne co Ë d ka » les Tiananmen, ni Timisogra. Notre Ont si vite !, — Jes puissances 
à τ ne corres- tique, chez nous et dans le monde le « : € 5 oct 
cœatral et de l'Humaniré es. Ps aux réalités de ls France entie. Au fond, la présence de l'ar- qui s'y opérent. Dans ces ps à Con. actuelle Sent, bien dentales s'em, loient d'un mème 
Dans de telles conditions, le Ba va élire les dirigeants des partis  mée soviétique pendant des années beaucoup de gens identifient û de nos analyses et de mouvement tabiliser cette 
souci de ne pas permettre aux ἃ bulletin secret ? C'est ce qui se dans ce pays 8 été une aubaine désormais le socialisme aux décen- Éd fe pense Que nous alliance et à le bloc atlan. 
adversaires du Parti communiste  Lratique dans notre parti, à tous les adversaires du socialisme.  nies de contrainte et de médiocrité n0$ es Satement Quant tique en vue de satelliser Les pays 
d'utiliser contre lui et le socialisme  Eéhiteaux, depuis 1964 Εἶδε leur a ann permis de parler Qu'ils ont subies. L'attrait du la formulerions Tebdauqusoce, de l'Est. La marche à un désarme. 
les révélations du ral Khrou- ᾿ d'«impérialisme russe»! Toutes monde occidental y est t. ae coacine que d'Europe de ment équilibré, c'est-à-dire com- 
chtchev a été, à l'évidence, parti- les analogies furent employées : partisans du capitalisme ont Fenc 5. pese simplement POrtant une baisse réelle des arme. 
culiérement fort, Mais soyons Le socialisme l'ÜRSS faisait en Afghanistan ce u jeu, dans ces conditions, de ss ἐόντες de peu ments et des forces ἃ l'Est comme 
clair : cela Ὡς saurait ni sxpliquer, d que les Etats-Unis avaient fait au  Provoquer l'adhésion à leurs Fe négatif Certains ἃ : Je | l'expé ἃ l'Ouest, peut être rendue plus 
ai justifier le retard qui a, de ce u Vietnam Qu même les maris en Positios, qu'elles soient α ρὲ. vont de rponses eapiialistes ἃ difficile. Ε 
fait. ἐδ pris εἰ qui nous a fait subir comme Monsieur Jourdain Europe. On parla de le crmée » où « » pad ne PS Faut] voir l'avenir‘ tout ea 
un préjudice considérable. ᾿ Age d'occupation», des «collabora- rs t de mieux garantir noir ? Naturellement, ces évoir. 
C'est donc avec retard que nous On autorise la pleine liberté de teurs», des « résistants »... En fait Ne pas « hurler FrmerLent de Micux tions prévi ne peuvent rl 
avons effectué la gaine néces- RENE Fe λοις fat en de nantes, on voit bien avec les loups » accès de ς aucun militant du socialisme, 
saire du stalinisme (... 966, « a jourd’hui qu'il s'agit souvent Η 
dimension essentielle de notre 2) Fe pures à Mais, dans Tite nage 


Mais quel changement pour qui 
examine sans préjugé, tel qu'il est 


politique. On décide de donner 
dans l'enseignement d'autres éclai- 


bandits de grand chemin ou de 
faratiques de l'obscurantisme, 


I faut bien le constater : dans le 
but — d'ailleurs totalement ilu- 


pas en 1990. Des contradictions 


concrètement, Je fonctionnement a ᾿ mais la vérité est le dernier souci soire, comme on l'a vu en Ε ἷ eux qu'ils οπὶ surgir et, j'eu suis persuadé, 
du Pari cons «αὐ αν fus Nés ao er erame ? des propagandistes de l'anticom- Hongrie — d'échapper au τα ΔΑΒ ΓΕ RE τες la des résistances orpanes. Elles 
Biste, Ja le sentiment d'avoir loue on de LU Que sophie Leur campagne a fait beaucoup tout simplement décidé de καίίες Pédurie à un Capi PUR me see 
Den] ε nan dE foné à mon électious libres ? Nous nous de mali l'image du social aiiame et avec es UPS. «Ces νταῖ, spl: Ea tout cas, tout est prêt pour réforment LA amet 
ire éxclure à deux reprises! La  fommes prononcés en 1972 en ἀς En oneiqne celle ποὺς quealils ce substance, eurs de leçons et bail. écloppement social adautés à 
première fois pour être allé voir un faveur du respect en toute circons. 0 ἃ Ait, à nous. les communistes … Lisme. Fee euane leurs de fonds se succèdent dans ὁ nent social adaptée ἃ 
pat de Roll cor l'équipe de es ἀα ver du καῆταες παῖ Gé Eondamns Que orne CeneeMenneSou δβ απ ρος ὃς de l'Europe del'ESL A Vif uibiante. Des eye me 
HEC et celle de Yougos ανὶϑ ζεται, compris. bien τ, en Que nous avons dé = er go προὲ la Et aa Vaste. » 2 Less fps oh capitsr mescent à joger leur rôle véritable 
alors ral b .  FEstons — idaires 3 ien, non ! Nous n'étions 5 j Ἵ 
πα re dE ΑΓΕ ἢ τ Re dl 
j'étais dirigeant symdical, pour ne Η faut le dire. nous sommes allés Ἀ0 08 les complices d'un «empire μῆς dressaient de leur paye + premières Gections Ὡς peuvent que ἈΞ es mice : les a 
pas πε parvenu ἃ ce Que [ες bemucoup pins loin que οἶα Nous du mal» belliciste et expansion nOUS ne croyons pas pÎus aux nourrir leurs espoirs. pers navals de Géansk devaient re 
Ouvriers de Citroën répondent avons fait de 1a démocratie le fl US . . griptions apocalyptiques qu'ils en Reco politique, économi- activité”. : à us ἐμ 
favorablement à un mot d'ordre de rouge qui traverse de bout en bout Et parce que, à TF L en direct de font aujourd'hui. : que, militaire : τοὶ est le pro- à τος - 
grève nationale erroné... notre politique : r nous, Ia Moscou, j'avais défendu l'opinion On me dira peut-être : « Décidé- gramme. Les des institu- De manière générale, je suis per- 
Dans les deux cas, les choses se démocratisation de toutes les qu'avait émise la direction de mon ment, Georges Marchais ne ange ὥσας Ππᾶοῖεσες internationales, suadé que, dans ces pays, existent 
sont mais, tout de de la société constitue à la parti, On m'avait transformé en pas | Le. voilà qui. nous refait e tels 16. ἘΜΙ et la Banque euro- des forces qui sont attachées aux 5 
même, quels changements ! Je ne ἰοἰξ le but et le moyen delatrans. meilleur ami de Brejnev… Entre Coup du « bilan globalement posi- pour [5 reconstruction valeurs de solidarité propres. as 3 
vent Ἦ enjoliver les chDses, mais formation socialiste, Voie démo- parenthèses, je m'étais fait «pié- tif. " _ ent récemment créée SOcialisime et qui s'OppOseront aux 
nier les progrès que les commu. Cratique à on socialisme lui-même fe en acceptant une émission à Une ision à ce sujet. Cette la sont déjà très fortes. Choix capitalistes, des intellectuels ts 
ἴδιος Ont ACéomohs en manne de démocratique, disons-nous. franger. Encore que cela partait expression date de 1979 et de Elles le seroo plus éncore our des : Qui ne sont pas disposés ἃ adopter Fe 
respect mutuel, d'écoute, de liberté. Nous n'avons pas cette concep- d'une bonne intention, puisque notre 23. On ἃ voulu en ts à leur dévotion. le modèle culturel occidental, des ne 
de ton, de tolérance, d'absence de τίου depuis toujours, mais j'ail'im- _Pensais qu'elle serait centrée sur la faire une sorte de formule mythi- Leurs rocener? La purge sociale : pacifistes qui continueront α cime Æ 
formalisme, bref, d'esprit démocra- pression qu'au fond nous l'avons posveauté que consienal A A Don geneapriné à elle seule fon de SH gr continent. Notre solidarité et 
ique, dans leurs entre eux longtem) 66 COMME π- AT DE n τῷ “ en ἦν D 
et avec les gens QUI les entourent, sieur Jourdain Asa! de le ruse: naissance de notre divergence pays socialistes. Cela n'a aisété voir d'achat, endettement, inégali- ‘ acquise à toutes ces forces progres- 
à leur propos de « parti sa sans le savoir (..). ! à propos de la démocratie. Et puis, Cas. An demeurant, nous n'avons tés sociales. Bref, la liquidation Sites ὁ ῸὀῸὋῸ ... . 
iaien » est Lou simplement dér. — Les dirigeants βον! étiques ont il y eut l'Afghanistan (_) pas le culte des formules. Nous brutale des acquis du socialisme GEORGES MARCHAIS 
soire (.. j Ἶ ous soutenons l'œuvre entre- ἐπέ À que sont emplo | 
ire (.…). exigé que nous nous alignions ας N ni ik avons plutôt appris à nous en sont le plein ἴα 
| eux, avant d'accepter, en 1980, prise par Mikhaïl Gorbatchev et méfier. Ἔ tion sociale et [Δ sécurité du lende- {Le titre et les intertitres 
ἡ d'établir des relations avec πους 1*S communistes soviétiques, Qu'avons-nous dit en. 1979? main. Les experts .ont trouvé un "sont de la’ rédaction) 
Qu'il y ait des choses sur un pied d'égalité. À partir de Même si elle ne va pas sans Notre inquiétude sur l'avenir des non à cette stratégie : la « latino- © Beige Meme: τω δ noce 
qui nous gênent. là, il faut bien 16 dire, ils nous ont  tätonnemenfs, sans contradictions, sociétés socialistes nous avait américanisation » des pays de | du PCF sers mis en vente à partir ὡς 
τ constamment trompés. Nous Sans erreurs. Et même si nous πὲ conduits à nous interroger sur EL Fan ᾿ + 


(..) S'il est une aspiration à la 


de pouvements ᾿ ires shoes ne Per passaient pas bien τ ἐμὴ 
t Ἢ Est, chez eux. Inlassablement, ils nous : : 

c'est bien la liberté. A Chaque ἶ Ἶ 

Fi en 6 en, ἴδε βαρ QU Den en lu δοὺς 2V0nS Ort AU COURRIER DU Mende 

veulent pas du bien se tournent naient des éléments précis mon- . ----- —————— - 


vers nous et nous disent : « Ça 


Savions, et nous disions, que les 


trant que La situation s'améliorait 


vous gène, non ? et ne manquaient jamais de nous ᾿ Î 
WA 7 al de choses ψ nos fire en Sr qu τ fé τας | Défense de l'ACP La Roumanie La Éd « Peuple 
Oo! A jouter d pro OCCI- Η Μ ET PES Φ "+ 

Eu érident Quand on mer ἰδὲ date. Les aVonsrious cru ? | Contirement à ος quécri Max Θέ [65 Français désillusion supérieur » | " 
cellules du Parti communiste dans Non, puisque nous n'avons pas Coiffait (le Monde du 5 avril), la je rentre dun voyage de deux Mon optimisme est cassé. La ‘© δοὃὦ Arr ; 
M ἀξ ion oem ἐγ τος Us US où | She mo Are Pen. Messe una Roma RDK2 VERS CNE La iifenon de 'Alenagne “ ee 

il Σ - Ρ̓ à Ἢ Ἢ pt : ω 
se met ἃ pratiquer une politique savions que Les problèmes étaient. | pendant vingt aus dans cette ἀραίοῦν μὴ PeuPle apprend la pour une réunification rapide. est inéluctable. Rosenthal dit qu'il ϊ 


d'austéritl, ποὺς ne pouvons évi- 
demment pas être satisfaits. Mais 
four ce qui est des progrès de La 
iberté, honnêtement, je n’en vois 
pas qui ne correspondent pas à des 


Choix que nous avons faits nôtres 


LS dirigeants des pays d Europe de 
" U 

l'Est étaient aussi coupés de feurs 
peuples, ni non plus que le fonc- 
tonnement de leur parti était à ce 
point contraire à ce que doit être la 


agence, où j'ai effectué l'essentiel 
de ma carrière, je puis témoigner 
que cette entreprise de presse n’a 
jamais été «un corps dépendant, 
Parasite et paresseux », même si 


La cote de la France est au plus 
haut ; le défilé de nos ministres, 
hommes politiques est vu par la 
majorité des Roumains non pas 


Mais ce désir d'union s'exprime 
par la victoire du Parti chrétien- 
démocrate. N'imaginant pas que 
J'adhésion à ce parti soit, en 
conscience, possible à un non-chré- 
Lien, je constate l'exclusion 2 priori 


faudrait attendre (le Monde du 
13 février). Je crois qu'il s'agit 
d'un argument vicieux. Tous les 
Allemands, qu'ils s'appellent 
Bauer, Heinrich, Greiser, Obhen- 


ingt, vi î ie d” ji Ê .» elle ἃ été parfois mal gérée. Depuis comme du faire-valoire, mais (er à nouveau...) d’an certain nom-  dorf, Schmidt, Wolf sont et restent 
Ssang. 2 Rs "Cest M déouiabs μὰ ces | sa fondation en 1951, l'ACP a été comme la preuve que notre pays, bre d'Allemands. Dommage pour le peuple discipliné, actif, riche, 
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nt» du arti Communiste dans la Soviétiques à critiquer leur inter- | - ἃ «un contre quatres comme Privilégié. , 7 d'antres « démocraties ». C’est lui, l'élu, qui peut créer et 
Constitution ? Nous avons tou  vention militaire en Afghanistan | nous le disions — qui lui a permis Ce pays, qu st un pays sinistré L'A 2 nous a aussi appris, à détruire, il n'a pas besoin d'un 
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La loi du libéralisme économi.  pRreenerche, os en RDA, avec de graves réflexion. 


JE : 
BLANCPAIN 


que s'applique aujourd'hui et La 
société d'économie mixte ne peut 


besoin urgent de notre aide. de nos 
techniques. Ajoutons que les der- 
nières décisions concernant l'im- 


forme de la liberté due à l’écono- 
marché, seule alternance 


Je crois que pour vivre en har- 


soutenir deux ἧ 'aSSOCIAT dd fe monie avec lui, il faut lui donger 
se payer Le luxe de enir Plantation ou 1" ation d’entre- mugisme pro les 
cReEm comme dit Max prises étrangères avec 15% «économistes » Que font Fa Voies ἴσα, sanf des armes. 
: oiffait. De fait, la cause ‘était entreprises les sont assez libé- . Qu'on leur a apprise. ὁ | | 
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᾿ τε 5 nécessaire de présenter un plan de De plus, le problème de langue 
ne λον ας sen τοι HAT sauvegarde viable — c’est-à-dire meule pas on presque. Je m'at- 
2 adapté à ses besoins réels — ni d'y tendais donc à trouver Bucarest 


consacrer les fonds nécessaires. 


Mais que l'on ne s’y trompe pas. , : ë 
agence aranpaise se Roue tre ἄνες l'Université et. 15 RER πε 
ἱπρτὲς acteurs de | recherche française, mise en Edité per te SARL ἐν Monde 
politique, économique et sociale et place d' Collaboration δι τς τὸ | τ | 
des professionnels de la presse. rien. Το Gérant : André Fontaine, directeur ds la publication 
Certains ont déjà eu l'honnêteté ς De [97] ἀ 1973. j'ai participé | |- - Anciens cfracteurs : Hubert Beuve-Méry (1944-1969), 
le reconnaître. avec gusran Le mare ts du Jeuques Fauvet (1968-1882), Andr$ Laurens (1952-1985) 
Contrairement à Max Coiffait, je CEA à l'expérience Mi: sur Fes Lin as x 
tire mon chapeau au passage du l'accélérateur Administrateur général : Bernard Wouts 


«corbillard» de l'ACP. Je fais ce 


geste, avec respect pour tous les 


τ célèbres où pas — qui 
y ont travaillé, avec le plus sou- 


envahie par, nos. industriels, 
hommes d'affaire. rien. 


de particules de Prot- 
vino en URSS. | 

Dans le contexte international et |. 
politique de l'époque, c'était une 
grande première, et la possibilité 
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Di ἃ Bu: 
NARE Ein: 


dus υ4.-τ 
Mess: 


τ vement prononcés pour le rej 

+ Tancien régime prisque les deux 
“partis issus du: PC totalisaien 

‘! peine ‘14% des: voix. Mais, en 
‘votant presque à égalité pour les 


© RFA poire 
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Le 25 rar, au premier tour, les 


* électeurs hongrois s'étaient massi- 


rejet de 
t à 
deux: grands partis d’opposition 


— le Εἰ démocratique hongrois 
ŒMDF, centre droit) &TAlence 


* des démocrates libres (SZDSZ, 
* sociaux Hbéraux), — ils avaient ris- 


qué de rendre leur pays imgouver- 
nable. sans direction claire. Les 
d bilité que présenta 
une telle perspective faisaient fré- 
les experts. ᾿ ὶ 


"mir tous D 
-pris. Peu nombreux, il est vrai, à 


voter une seconde fois puisque la 
participation tourne autour de 
45,5 %, ils ont donné dimanche à 


τ Ja Hongrie une honnête majorité 
parlementaire qui devrait permet- 


tre an MDF de gouverner sans 
avoir à entrer dans des coalitions 


fs contre nature, 


Ainsi les conditions de l'aiter- 
nance au pouvoir des forces démo- 
i sont désormäis remplies 


qu'au Soviet suprême, 
la Hongrie y est [ 
ongrie y a cu ue 


D ἢν 


: du'Foru démocratique, eët 
A pui 1932 à Buda- 


tale. 
En 1956, quend le peuple 
ἐ: soulève cantre le 


hongrois se cont 

régime stalinien, ἢ participe à 
ls réorganisation du parti des 
petits propriétaires -et à la 
fondation de ls Ligue de la 
jeunesse chrétienne. Ecarté 


ponsabiités 

en 1974. H ravient au mittan- 
* ete ον icipe à le 
οι et pe 
fondation du MDF dont ἢ est 
a presdel ent le 21 octobre 


HONGRIE : 


= Le Forum démocratique sera en mesure de gouverner 
2 alliant à de petits partis de droite 


. police et dépnté depnis ce soir. 


Westminster ἡ 
Ô DUR ce nier δα CU + 


cu Α et sans accord ‘Premier 
: préalable de répartition des sièges .. 
τὴ “pour garentié dns SADIE e 

. Fed per 


‘ tence du Forum. 


Avec 165 sièges sur 386, le MDF 
jorité absolue. Mais il 
tés chrétiens démocrates et d'au 
moins une partie des 44 élus du 
PPP (Parti des “ prié- 
taires). De son le SZI qui 
a obtenu 92 sièges, est loin d'être 
laminé et constituera, avec les 24 
sièges de son allié, la Fédération 
des jennes démocrates ESZ), 
un bloc-d'opposition important 
auquel pourront s’ajouter les 33 
députés du Parti soci ex-com- 
muniste (PSH). -. 
À la télévision, dans Ia nuit, le 
ident du SZDSZ, M. Janos 
is, n'a pas rejeté d’ailleurs l'idée 
de contacts avec le PSH à condi- 
tion que celui-ci rompe clairement 
avei le patrimoine de l'ancien PC. 
de l'identité nationale 
Outre que Hongrie va donc 
avoir un lement.et un gonver- 
nement qui ἡ Je second 
résultat à retenir de ce’ scrutin est 
la percée, d’une ampleur inatteu- 


ï, ils siègeront au 

Parlement. 

Autour de tranches de pain-sala- 

e profonde qui 

Ἐπ ie MDF, mélange d'intellec- 

ee 

Vrac di Ê us 
Mgr rire 

Ee président du parti et futur 

rares 


- sion nationale, en direct, il salut 


cette « victoire de La nation hon- 
Ὶ rend hommage « aux 15 


maines, auquel il cède la parole. 
C’est bien cela le ciment du 


Kiraly, 
gens n'ont pas voulu de la 

- ils voulaiens la sécurité et la tr 
quillité ». Suant sous les projec- 
teurs, lstvan Csurka, le barde 
nationaliste du MDF, sonvent 
accusé d'antisémitism 


e, ajoute que |‘ 
'aboutissement 


années », les deux amnées d'exis- 


le βασι tour des életions lé 


Marginalisés pendant des années, 
ces leaders ont triomphé lors du 
référendum de janvier dernier sur 
le mode d'élection du président de 

République, faisant preuve d'un 


Ja 
dynamisme . politique 
rafraichissant, Jci, ce n'est pas la 


Hongrie ce sont les intel- 
Jectuels branchés de Budapest en 
jeans ou noeuds papillon et les 
Jeunes radicaux des classes popu- 


Pourquoi la défaite ? Janos Kis, 
costume croisé et cravate, évoque 
« la tactique de calomnie du MDF 
à l'égard de certains candidats et 
des dirigeants nationaux du 
S2DSe » - accusés, à tort pour Fim- 


Jisation du sentiment nationaliste 
“qui a fait dire au MDF que nous 


avions du mal à nous 
buts nationaux ». Et puis, ajoute- 
t-il, «il y a eu un facteur très 
important : en l'absence d'un parti 
social-démocrate (celui qui existait, 
très artificiel, a été éliminé au pre- 
mier tour), nous n'avions pas d'al- 
lié for pour conclure des accords 
lement efficaces ». 
C'est Ἰὰ déjà reconnaître la voca- 


. #ion-sociale-démocrate du SzDSz 


qui avait soigneusement évité, pen- 
dant la campagne, toute assimila- 
tion possible avec des idées de 
gauche : « Oui, vous répond Janos 


iives 


Kis, la nouvelle situation va peur- 
être pousser le SzDS= dans cette 
direction » . 

C'est la défaite, mais Laszlo 
ἘΚ, le fils du ministre de l'inté- 
rieur exécuté dans les années 50, et 
Gabor Demszky sablent quand 
même le champagne, beaux 
joueurs. Non seulement ils ont été 
élus mais, souligne . Rajk, 


Europe : les PS français et espagnol 
sont déjà des partis sociaux-libé- 
raux » - 

I n'aura même pas manqué à 
cette journée historique une gaffe 
soviétique : au petit matin, les 
habitants de Debrecen, près de la 
frontière roumaine, se levant pour 
= la présence d cn ce FE 
peur l'officiers savi 
ques aux intersections, préparant 
visiblement un mouvement de 
troupes. Renseignements pris, ce 
n'était que l'une des phases du 
retrait du contingent soviétique de 
Hongrie, mais le jour était mal 
choisi. Après quelques négocia- 
tions, on décida de garder la 
troupe an jour de plus -dans ses 

- casernes. jusqu’à la fin du déroule- 
ment du scrutin. 
SYLVIE KAUFFMANN 


RDA 


_ Le nouveau gouvernement 
sera présenté dans quelques jours 


.Un accord est'intervénu dans 


la nuit du dimanche 8 au lundi . 


8 awil sur la répartition des por- 
tefeuilles dans le futur gouver- 
nement de grande coalition en 


. Allemagne de l'Est. |! devrait 


., BERUN-EST 
de notre envoyé spécial 


discréte de « maison des parlemen- 
taires ». Les 1 500 personnes qui 
occupaient les lieux en décembre 


‘ encore ont disparu peu à peu au 


:Le 18 mars, le Parti du socia- . 


lisme démocratique (PSD), héritier 
du parti communiste (SED), célé- 
comité central les prenières élec- 


tions libres d'Allemagne de l'Est au 
cours d’une fête mémorable. Le 


bâtiment, fongtemps l'un des 
“endroits les plus fermés de la pla- 


nète, était ouvert à tous ; 88 façade 
austère avait été décorée de-pan- 
neaux aux couleurs vives ; l'im- 
mense emblème du Parti socialiste 
unifié i communiste, SED), 
démonté en février, ne s'y laissait 
plus deviner que par quelques cica- 
trices de maçonnerie encore 
fraîches. 


. Le silence est retombé sur ces 
flenfons ÉLE pe c’est 
peine s'il se troul par 
négociations qui s’y déroulent 
aujourd'hui pour la formation du 
premier gouvernement démocrati- 
ue de la RDA. A l'entrée, où il 
allait passer autrefois sous l'œil 
inquisiteur de La STASL, un pan- 
neau porte désormais La mention 


DESP 


FONDS: 


lu 


“brait encore à l'ancien’ siège du . 


- finir que sur 
.  mêtres de conloi: 


fur et à mesure de la dissolution de 
l'ancien à il du SED, Les 
chefs du PSD, qui ont accepté de 
déménager, ne t plus pour 
[ nes de 
rs impersonnels et 
désespérément vides. Dans les 
sous-sois, d'immenses coffres-forts, 
qui remontent δ temps où le 
bâtiment abritait la Reichbank, 
renferment encore on ne sait quel 


. SecreL 


Sans doute pour éviter de mau- 
vaises influences, les négociateurs 
‘des trois partis conservateurs, des 


. libéraux et du Parti social-démo- 


crate, qui ont accepté de constituer 
une grande coalition, mènent leurs 
discussions dans une simple salle 
directement attenante à l'entrée. 
Deux longues séances de négo- 
ciations samedi 7 et dimanche 
8 avril n'avaient pas encore permis 
de tous les problèmes. Après 


une de nuit restreinte entre 
les chefs de délégation, on annon- 
caïit cependant à l'aube de lundi 


u'un compromis avait été trouvé 
βιὰ la répartition des vingt-quatre 


départements ministériels que. 


comptera ce gouvernement. 

M. de Maizière, le président du 
parti chrétien-démocrate (CDV) et 
premier ministre désigné, devrait 
étre en mesure de le présenter 
jeudi à la Chambre du peuple. | 

} Η. de B. 


ROUMANIE 


M. Iliescu confirme son pouvoir 
au premier congrès du FSN 


Les incidents redoutés à Buca- 
rest le 8 avril pour le premier 
dimanche électoral ne se sont pas 
produits : seuls le parti au pouvoir, 
le Front de salut national (FSN) 
qui lancait sa campagne, et de 
petits partis d'opposition ont 
manifesté, et leurs cortèges, canali- 
sés par un important service d'or- 
dre, ne se sont pas rencontrés. Le 
rassemblement du FSN — quelque 
six mille personnes venues en 
famille avec fleurs et drapeaux — a 
été essentiellement un hommage 
personnel à M. Ion Iliescu. 

Le président du Conseil provi- 
soire d'union nationale, déjà dési- 
gné comme candidat du FSN à 
l'élection présidentielle, a aussi été 
élu président du parti dimanche 
matin, à l'issue du premier congrès 
du Front. 

Un « collège directeur » formé 
de soixante et onze membres a 
TÉVÉIÉ aux quelque sept cents délé- 
gués ce choix sans surprise, 
accueilli par les applaudissements 
de toute l'assistance. C'est par 
acclamation aussi qu'a été 
approuvé Ie remplacement d’un 
secrétaire général unique par un 
secrétariat collectif, dont la compo- 
sition, apparemment déjà décidée, 

bi annoncée. 


8 été immédiatement 


Le premier ministre, M. Petre 
Roman, «trop occupé par les 
affaires du gouvernement », comme 
Fa indiqué M. iliescu, a été écarté 
de toute responsabilité au sein du 
parti. 

Le FSN, sous Ie contrôle incon- 
testé de son nouveau président et 
disposant de la totalité de l'appa- 
reil d'Etat, voit cependant son 
score s’effriter lentement dans les 
sondages. Face à lui, l'opposition 
reste cependant divisée : les deux 
principaux partis, le national-libé- 
ral (PNL), et le national-paysan 
{PNP) à l'élection présidentielle 
ont chacun un candidat malgré un 
accord de « non-agression » 
annoncé samedi, auquel participe 
le troisième « parti historique », 
celui des sociaux-démocrates. 

Par ailleurs, alors que le roi 
Michel est attendu jeudi à Bucarest 
(le Monde ἄπ 5 avril), le candidat 
du PNL, M. Radu Campéanu, a 
estimé cette visite « inopportune, 
surtout en pleine campagne électo- 
rale ». « S'il croit qu'il est désiré en 
Roumanie, il est induit en erreur ». 
at-il ajouté. Un autre candidat à la 
présidence, M. Ion Bratianu, de 
l'Union libérale, a aussi appelé à 
an report de cette visite après les 
élections du 20 mai. — AFP.) 


YOUGOSLAVIE 


Le communiste réformateur Milan Kucan 
en tête à l'élection présidentielle en Slovénie 


Le communiste réformateur 
Milan Kucan arrive en tête dans la 
course à la présidence de la Répu- 
blique de Slovénie après décompte 
de la moitié des bulletins exprimés, 
avec 43,9 % des voix, indiquait-on 
lundi matin 9 avril de source offi- 
cielle à Ljubljana M. Kucan 
menait largement devant le candi- 
dat de la coalition de l'opposition 
Demos, M. Joze Pucnik (25,8 % ). 
En cas de palottage, ua deuxième 
tour est prévu le 22 avril. 

Les deux autres candidats en 
lice, l'indépendant Ivan Kramber- 
ger et le candidat du Parti Libéral, 
M. Marko Demsar, obtenaïent res- 
pectivement 19,6 % et 10,6 % des 
voix. Ces chiffres portent sur plus 
700 000 votes exprimés, sur un 
total de 1.4 million d'inscrits. 

M. Kucan, ancien président du 
PC slovène jusqu’en décembre der- 
nier, s'est félicité dé ce résultat 
devant les journalistes et a estimé 
que ces élections « ouvrent la voie 
à une transition paisible vers une 
sociëié démocratique stable de style 
européen +». 

La proportion des suffrages 
dépouillés ne permettait pas encore 
lundi de prévoir la composition du 
Parlement pour. lequel les élections 
avaient également lieu dimanche. 
Les observateurs rappellent cepen- 
dant que la popularité de M. Milan 
Kucan dépasse de loin celle de son 
parti. Selon les derniers sondages, 
les communistes ne devraient rem- 
porter qu'un cinquième des voix 
contre 40 % environ pour la coali- 
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Ὁ 8 γι. 


Si Mitterrand était allé sur la 
tombe de Jean Moulin avec un 
aurait fait rire. Il auraît été ridi- 
cule. Tandis qu'avec une rose, 
on n'a jamais l'air con. 
ΝΟ 


On n'a quand même pas pris ka 
Bastille pouren faire un opéra | 


lan: 
posifon. | 
Aïe, de, aïe, dit l'ayatolette. feel 


tion de Τ᾽ ition. C'est la pre- 
mière fois depuis la fin de la guerre 
que des élections libres, c’est-à-dire 
avec pluralité de candidatures, 
avaient lieu dans une des Républi- 
ques de la Fédération yougoslave. 
La participation électorale a êté 
très élevée (plus de 76 % 
deux heures avant la clôture du 
scrutin). : 
LÉ RS το 
" ve, 
M. Janez Drmovsek -- lui-même 
dorgne slovène -- « sont le signe 
mocratisarion qui progresse 
Le ne ἘΣ Des élections 
uripartites, à-t-il ajouté, « auront 
lieu très prochainement dans d'au- 
tres Républiques er au plus tard 
dans six mois pour désigner le Par- 


dement fédërel ». - (AFP) 


D ÂArrestations au Kosovo. — Le 
président du Parlement de la jeu- 
nesse, une organisation de l'oppo- 
sition albanaise du Kosovo, 
M. Halil Matoshi, et l’un de ses 
principaux collaborateurs, M. Ble. 
rim Shale, ont été appréhendés res. 
pectivement samedi et dimanche à 
Pristina, ἃ indiqué dimanche 
8 avril par téléphone à l'AFP l'écri- 
vain dissident Ibrahim Rugova. 
Les deux hommes, journalistes de 
la revue de jeunes Zeri Rinis (la 
Voix de la jeunesse), ont été placés 
garde à vue sans que la police 
communique les charges pesant 
contre eux. — {AFP.) 


ROGES. 
D E TIROIR 


de farine à la main, ça 


N-SENS 


L'Ayatollih durdt sa 


Editions du Seuil fa 
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URSS 
Les adversaires de l'indépendance 
obtiennent la majorité 
au congrès des communistes de Lettonie 


ere 


Dernier des trois partis commu- 
uistes baltes ἃ réunir son congrès, 
le parti letton s'est à son tour 
scindé, dimanche 8 avril, entre 
partisans εἰ adversaires de l’indé. 
pendance. Contrairement à ce qui 
s'était passé en Estonie et eu Litua- 
nie, ce sont cependant les seconds 
qui ont obtenu [3 majorité en Let- 
tonie et ainsi conservé le contrèle 
de l'appareil existant. 

Conduits par le secrétaire géné- 
ral sortant, M. Vagris, et soutenus 
par Moscon, les « centristes », qui 
avaient tenté jusqu'au bout d'évi- 
ter la rupture, se sont retrouvés 
laminés. Non seulement M. Vagris 
a été éliminé par les majoritaires 
après que les minoritaires (287 
délégues sur 792) ont quitté la 
salle, mais un nouveau comité cen- 
tral a été mis eu place, et le nou- 
veau numéro un du parti, 
M. Alfred Robiks, ancien maire de 
Riga, est un conservateur battant, 

La victoire de son courant tient 

. au fait qu'un tiers seulement des 
communistes de Lettonie sont des 
Lettons et que les Russes et autres 
immigrés soviétiques constituent 
presque la moitié (46 %) de la 
population de la république. On 
compte parmi eux beaucoup de 
militaires ou de civils travaillant 
Pour l'armée, notamment dans la 
capitale, Riga, où siège l'état-major 
de La région militaire de ta Balti- 
que. 


L'annfrersai, 


de la répression 
à Tbilissi 


Bien que de nombreux Russes de 


Lettonie soient très intégrés et 
favorables à l'indépendance, la 
situation est en ce sens très diffé 
rente de celle des deux autres répu- 
bliques, La Lituanie surtout, où le 
nationalisme est Ia force décisive. 
En Lettonie, les partisans du main- 
tien au sein de l'URSS ont le senti- 
ment de pouvoir gagner. Cela les 
incite au radicalisme et leur vic- 
toire du week-end est la première 
que des conservateurs aient aussi 
nettement remportée contre 
M. Gorbatchev, lequel n'a pu faire 
triompher sa ligne de transforma- 
tion de l'URSS en fédération 
d'Etats souverains. 

A l'heure où se précise chaque 
jour l'alliance entre conservateurs 
de l'appareil, « pieds-rouges » et 
certains secteurs de l'armée (/e 


Les conservateurs 


réclament des purges 


Saite de Ie première page 
M. Ligaichev stigmatise également 

« les communistes [qui] assument des 

positions dirigranres les organi- 

Sarions rm L ajou- 

tant que ce phénomène rend 

particulièrement 


urgente : 
pouvons pas remettre Les purges à 
tard. car sinon une scission au Sein 
du Parti peut intervenir, comme ce fut 
de cas en Lituanie et en Estonie ». 


Sans expliquer en quoi la 
différera ᾿ 


« », qu'il 
ne ss réultas de la « scission » 
qi? veut éviter, M. Ligatchev se 
toume ensuite vers l'évolution en 
Europe de l'Est, Il se dit partisan 
d'une « coexistence fique et du 


certains Pays. pr que l'OTAN 
gagne du terrain » et ajoute, dans 
te allusion plutôt ironique à La 
« maison Européenne COMMUNE » 

que veut édifier M. Gorbarchev : 
« Si les courent sur leur 
ΓΞ il est possible sie Sœur PURSS soit 
socialiste dons la 


seu pays 
ré 
Cela dit. M. Liauéhér ne remet 


Eemagne unifiée a. 
Rien 6 de RE QU cœur à 
une dangereuse mise en cause de la 


- Chev a adressé à cette occasion, 


Monde du 7 mars), il s’agit là d'on 
revers préoccupant pour le prési- 
dent soviétique. Mis en porte à 
faux par les indépendantistes de 
Lituanie et, dans une moindre 
mesure, d’Estonie, il a maintenant 
été débordé sur sa droite — et cela 
dans une ville largement dominée 
par les militaires. 

Au moment où M. Egor Ligat- 
chev, chef de file des conserva- 
teurs, lançait un pressant appel à 
« purger » le parti (lire en première 
page), les premiers commentaires 
de M. lakoviev sur sa rencontre de 
-mardi dernier avec une délégation 
lituanienne n'en ont semblé, par 
contraste, que plus sombres. 

‘Bras droit de M. Gorbatchev et 
chef de file, lui, des réformateurs, 
M. lakovlev ἃ en cffet déclaré, 
samedi, à l'agence Interfax, qu'il 
était « stupé/ait par l'aspect irra- 
tionnel de la position prise par les 
dirigeants lisuaniens. Elie] conduit: 
inévitablement à une impasse [car 
ils] se son: eux-mêmes isolés dans 
ane sorte de bulle et essaient de 
traiter tous les problèmes comme 
s'ils n'avaient pas de voisins, ni de 
terre sous leurs pieds ni de ciel au- 
dessus de leur tête ». 

Les indépendantistes lituaniens, 
a encore ajouté M. lakoviev, « ont 
pris sur eux d'éperonner l'Histoire 
au-delà du raisonnable. Mais l'His- 
toire ne peur aller plus vite qu'elle 
n'en a la possibilité ». Le jour où 
étaient publiées ces déclarations, 
trois cent mille Lituaniens défi- 
laient sans incident dans les mes 

apporter leur sou- 
dsbergis, demander le 
« départ des occupants », la 
« liberté » et la possibilité de 
« vivre les ». 

Le président lituanien s'est dit à 
cette occasion prêt à négocier sur 
« tout sauf sur 1 ere », 
une manière d'exprimer à nouvean | 
‘sa nouvelle disponibilité à des 

compromis. 


Parallèlement, la Géorgie a com. 
mencé de marquer, dimanche, le 
premier anniversaire de Ja mani- 
festation au cours de vingt 
personnes avaient été tuées par 
ἐῶ dans La nuit du 8 au 9 avril 


les rues de 
étai PA Fund, 
ments étaient pour Jun 
décrété jour de deuil dans toute Ia’ 
république, à inquelle M Gorbate 


dimanche, un message de sympa- 
thie et de « respect ». . : 
BERNARD GUETTA 


soviétiques 


stabilité ἃ l'annulation 
totale des cr Fe la seconde 
guerre mondiale ». 

Cette nouvelle « sortie » confirme 
que celui qui same depuis 1987 
au moins comme le gardien d'un 
temple en voie de délabrement 

ει 


blèmes de politique générale, bien 
qu'il soit officiellement cantonné, 
depuis l'automne 1988, à la supervr 


vient Ce ΟΣ ΝΣ 
en sr une purge contre les parti- 
sans de la Plateforme démocratique 
qui refuseraien: 


δεῖς δἰτοσοὶ 


… n'est plus l'organisme puis- 
sant qu'il était autrefois, et que le 
«conservateur numéro Un » est 
Site de du PA tA Congrès du 
isque 
parti début juillet. M. Gorbatchev, 
fonctions de 


ἀνε είσα ἀήμάρεεῖο du part vob de 
se substituer au gouvernement, 
comme il le démontre en publiant 
des décrets sur des sujets qui 


EUROPE 


Les conservateurs de la-Nou- 
velle Démocratie {ND} ont rem- 
porté les élections législatives 


électoraux, [8 majorité absolue 
des sièges. La gauche - les 
socialistes du PASOK surtout - 
enregistre une baisse par rap- 
port au mois de noverabre der- 
.… ATHENES 
de notre correspondant 
Par l il semble les 
leur vote, il cul que 


vuit du 6 au 7 avril le car ferry 


Star qui effectuait une liaison entre La Nor- 
vège et le Danemark n'était toujours pas 
Étabki avec précision le 9 avril en fin de mati- 
née. Cette incertitude tient au fait qu'il 


n'existait pas une liste complète des 


gers, notamment des enfants en bas age.,et 
des cheuffeurs de camions. On faisait état : 
de 150 morts ou disparus et de 345 resca- 


pés. 


L'etat du navire, remorqué dans le petit 
port suédois de Lysekil, est tel qu'il est 


COPENHAGUE 


GRECE : les conservateurs manquent d'un siège la majorité absolue aux législatives | 
M. Constantin Mitsotakis se déclare prêt à former | 
un gouvernement basé sur le « dialogue » 


centre droit Diana et deux listes 

tes tant le mino- 
rité musulmane de Thrace occiden- 
tale ont également obtenu un 
re 


4 Su de C3 Ronele Dénosaie 
Mitsotakis, 5° 


Brendre pour PDU 1 Sion 
qui a pesé tout au long 


Les résultats des élections 


μααν ἄντε Dane oies di 


Tant de partiipatien- électorale : ΤΊ. 


Au moins 150 morts ou disparus dans l'incendie : ferry danoïs . | ' Fra LU κα ᾿ | 
_ Le comportement de l'équipage du « Seandnavian Star » » | 
est vivement critiqué par les ϑθΒ : 


Le bilan de l'incendie qui a ravagé dans la 
Scandinavian 


vaise 
passa- 


que les autorités locales accusées 


concernant son 

conditions de sécurité. Ce qui, sem- 
ble-t-il n'avait pas té fait QU Côté 
danois et du côté norvégien, Or, il a 
ἀδὰ été établi que l'équipage n'avait 


fais en majorité, nouvellement enga- 
gés.. ignoraient tout 
Configuration du bâtiment et du 
maniement des canots de sauvetage. 


vigation dans les” 

eaux de mer du Nous εἰ de ie Buts 
que. 

CAMILLE OLSEN 


Re prie. μὲ miens μα παρ a ace de παῖ ΜῈ, 


encore impossible aux pompiers de dire à 
quel endroit le feu a pris. Mais les enque- 
teurs étudiant de manière très précise la 
thèse de l'incendie volontaire et criminel. 
Les rescapés ont fait état d'une très mau- . 
organisation des secours après l'incen- 
die, de défectuosités dans les systèmes 
d'alarme - incendie, et d'un comportement 
très critiquable de ia part de l'équipage. 
Celui- ci etait composé d'officiers norvé- 
giens et de marins portugais, ceux-ci n'étant 
pas bien informés des procédures urgentes à 
mettre en oeuvre en cas de sinistre. Avant 


son lance ἰδὲ chgarates εἰ 


Qt -Zepeu Τὰ bles rappel rue 
ἢ des élections, avant de rendre van 
tablier : « Jlest ail dit, 
qu'un gouvernement Stoble: soit 
Jormé pour affronter la situanon 
urgente ν. PAP Le beuple et Los parte 4 
a-t-il ajouté, « doivent comprendre 

qu'un consensus social doit être δία.  : 
Comme document de travail, En pour faire’ face aux problèmes ὁ 
Mütsotakis du rapport dé économiques » : 
la commission ls sages mise 
place en bre dernier 
premier 3 ἰ, M 
PE ΠΥΆΞΟΝῊ 


les conseils GÈDE. 
du FMI et de ! E. 
notamment 


δ΄ 


Du coté du GE on ne cache 
pes sa déception. On s'attendait : 
dans l'état-major socialiste à une ὁ 
légère hausse et à a possibilité ᾧ : 
former un gouvernement 


8Ξ8 
ui 


ocial » vou mures Le ῥέει εἰ νὰ 
de l'économie sans que celle-ci se 
fasse au détriment des pour 
développer le pays en vue du mar- 
dé eue ὀκιοράτα de 1993, et 


astra 14) | 


gné que le mouvement avait man 
tenu sa force électorale et poarm : 


5 rôle dans : 
Fragen For 
. DIDIER KUNZ 


de revenir sur son batiment en flammes, le Ἧ 

capitaine l'a αυπιό,ογογαπέ dans un premier ὁ 

temps que tout les monde avait eté évacué. 
Le wesk-end a été tragique pour les tran- ᾿ 

sports maritimes puisque une personne est Ὁ 

morte et huit autres ont été bléssées dans | 

un incendie qui s'est déclaré à bord d'un ᾿ τ 

ferry affrété par une compagnie irlandaise, le 

NORRONA, au lsrge du Pays de Galles dans ᾿ 

la nuït du 8 au 9 ævril, En Birmanie, un navire ‘ 


Babel-sur-mer 
por François Grosrichard 


L | P'onén danois, officiers ques », comme Bohemes, _: 
norvégiens, équipage de de , de [πὸ de Man. En  : 
marins Portugais et personnel revanche, Pays, comme la 


mobäise 
ΠΩ act comme [ 


à une vitesse accélé- jes d'assurances ou ja 
MR ανσὲ Cee} sont les armateurs de comiplei- 
le pavilon d'mmatriculation οἱ l'a sance” Pi € 

navires qui ressemblent sociétés sans scrupuies, tétai 


ë 


ῖ 
ἴ 


AE 


EVE 
᾿, 
ΝΠ 
ἘΠῚ 
{πῃ 

qe 
PAUSE 


ΠῚ 
LL 


HE 
Ἶ 
ἢ 


᾿ 


ἢ 
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Notre marque n’est nulle part et pourtant en 
1989, notre chiffre d'affsires z encore progressé 
de 12,5% pour atteindre 143,9 milliards de francs, Ἢ 
tandis que notre résultat net consolidé s’érablit à | 
7 milliards de francs, soit une marge nette de 
- 48% contre 3,2% en 1988. 


Ces résultats sont le fruit d'une stratégie 
industrielle claire et volontariste visant à faire 
du Groupe CGE un leader mondial sur ses deux 
grands marchés de l'énergie et de la communica- 
tort 


: NOTRE MARQUE 
vo Fe * En renforçant notre position dans 
N’EST N ἶ ΠΕ PART FRAMATONE, nous couvrirons l’ensemble des 
es AN JL \ 4 équipements de production d'énergie et 
ὌΝ ET P OURT ANT | ©: donnerons à cetie société les moyens d'assurer 
LC NO IS | PESONS τς nucléaire française et de ses salariés face à ἴδ 
᾿ | concurrence mondiale, | 


ne net Late 


nus None " LOURD: me Notre décision de fusionner la Générale 
+ EEE ἘΠῚ πρδῆὶ Occidentale et la Compagnie 
NOTRE CHIFFRE D'AFFAIRES : :  ; Électro-Financière témoigne 
pal Star ὼ ᾿ us es Le at es | également de notre volonté 


à de développer un pôle édition 
riens et média puissant capable de | 
CA Re dre ur que soutenir la concurrence des 
ων ὑπὸ mue vtt αἱῷ (V3 | ds groupes é se 
Gage Pot des τᾶν gran trang 
᾿ + ut ob 
ἢ perte τι δεεέφε #21 | 
POINTER Poursuivant sa politique 


rs d'actionneriat des salariés, 

CGE va lancer une nouvelle 

HR sugmentation de capital 

᾿ réservée au Sarsonnel du Groupe d'ici à la fin de 
l'année. 


ἡ toi more κι 


φῦσα SAS 


L'actualité économique démontre chaque jour 
davantage que 'urion fait la force. Grâce à la 
compétence de ses 210000 collaborateurs et la 
confiance de ses actionnaires dans le monde 
entier, le Groupe CGE est prêt à relever tous les défis. 
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EUROPE 


Le ministre britannique de la défense s’entretient 
de la sécurité européenne avec M. Chevènement 


__ PROCHE-ORIENT 


ISRAËL : manifestation monstre à Tel-Aviv 


Plus de 125 000 personnes réclament 
une réforme électorale 


ji ï ἦν Kollek, et la visite de 
Pour la première fois depuis tes Partenaires européens, pour M. Douglas Hurd, de passage à TEL-AVIV M. Itzhak Shamir eut été misen M. Teddy Ξ site ὁ 
ν la F mière his raient partager leur effort de Paris, avait de lui-même, avancé de notre andant minorité. ἢ “ie de sympahisan pie initia» 
se nomination, en juillet dernier, jéfense, "  Féventualité de redéfinir POrTesR Seulement, cette fois. le mar. tive a fait boule de neige et débon. 


ï : hé sur la manifestation monstre 
I n'y avait à la tribune aucun  Chandage ἃ Sans doute été trop €! ὃ 

des ἰξδοῖς du Parlement où du loin. avec ce triplement du budget de samedi. 
&ouvernement, et les banderoles alloué aux religieux, dont le C'était l'Israël des classes 
déployées n'appartenaient à aucun  Likoud et les travaillistes se dispu- moyennes laïques et profession- 
parti. Les slogans ne disaient rien  taient le soutien. « Ce n'est plus de  nelles, l'Israël des cadres, celui des 
sur l'avenir des territoires occupés, {a politique, c'est de la corrup- villes de ia côte et des industries de 
et les orateurs ignoraient superbe {ion », a dénoncé la presse. Les  Lointe : pas une kippa à l'horizon, 
ment les ultimes négociations en  Tabbins ne sont pas seuls en CAUSe. maïs nne population souvent 
cours pour la formation du pro- Pour débaucher certains des jeune, en jeans, où se côtoyaient 
chain cabinet. L'ambiance était membres de la fraction dite « libé- ‘électeurs de droite et de gauche. 
éminemment pacifique maïs tout ταῖς.» du Likoud, le chef travail-  Inévitablement, il y eut, çà et Là, 
aussi décidée et aucun observateur liste, M. Shimon Pérès, à beaucoup quelques relents d’antiparlementa- 


dans le gouvernement de De achats dits « croisés ». en l'article 273 du traité de l'Atlanti- 
M Margaret Thatcher, le minis-  \natière d'armement, sont d'ores et que-Nord pour permettre à la 
tre britannique de la défense, déjà prévus. Des collaborations France de participer pleinement à 
M. Tom King, est en visite offi- prscuellss Soût Instaréos, corime une Organisation rénovée de 
cielle en France, lune 9 et mardi pue version proprement britan- l'OTAN. ᾿ 

ἼΟ avril, sur l'invitation de son  jque qui serait dérivée du ΤΊ A l'Elysée, on ἃ fait savoir aus- 
homalogue francais, M. Jean- Phicoptère de combat Franco-aile” sitôt que les déclarations du secré- 
Pierre Chevènement. Les deux mand, ou de s'associer pour la ie au Foreign Office « ne s'ap- 
ministres doivent notamment fabrication détente δαῖτα! puient sur rien » concernant cette 
discute de la coopération bilaté- Son caropéas Eurofghier + éveutuelle rénovation. Cependant, 


rale en matière d'armement et δέου ajouté de même source, la | Le s'y es trompé : la manifestation promis. Et retenir ces mÊmes  srisme — et, dès dimanche, nombre 
de l'état de la sécurité euro- France serait disponible pour enta- qu a eu lieu samedi soir 7 avril à clients « libéraux » dans le camp  d'éditorialistes mettaient en garde 
péenne avec les événements à De l'OTAN à la CEE mer une réflexion sur Le thème de | Tel-Aviv marquera une date dans de M. Shamir, certains de ses amis coatre tout dérapage autoritaire ou 
PEst. la défense en Europe:si elle portait | l'histoire politique du pays. étaient prêts à verser des tieS route récupération par la droite. 


Mème dans le domaine sur des aménagements visant à 
Comme son collègue français, nucléaire, il existe des possibilités «ane défense réellement plus euro- 
M. King est confronté à la néces- de rapprochement de part οἱ d'au péenne dans l'Alliance allantique », 
sité de devoir imposer des écono- tre de la Manche. Si le proietä était Comme M. François Mitterrand 
mies aux armées britanniques, mené à son terme, il s'agirait alors avait suggéré le 25 mars à TFI. 
ῬῈ Ν dont den mod μας SALE Croaen 
à la fois, moins nombreuses et l'air des deux pays ayant Îmé 


Ce fut la plus grande jamais réu- bancaires où. plus grave, ἃ brandir Mais ce ne fut nullement la tona- 
nie pl rassemblement des menaces physiques. Commen- 1014 dominante d'une manifestation 
de septembre 1982 à l'issue des taire du distingué Haarer= : « L'&- Qui entendait d'abord poser la 
massacres perpétrés th par "sphère politique a êté perrertie Question d'une réforme du mode 
les milices chrétiennes dans les Comme jamais par les deux Ge scrutin. 
can paleuiniens dé Sabre er RE Le dossier est aussi vieüx que 

“ moins per- Υ͂ ee PELAL, 1948, ε 
sonnes, peut-être plus. Quand {a Un dossier aussi vieux ouh pes outre Le proper 


mieux équipées, si la tension en ΑΝ tige bestla res de disposer au cœur de l'Etat tionn autres défendaient 
Europe continuait à diminuer. d'un missile AÉrOpOrtÉ à charge Une nouvelle Ce Aviv, en face de [a municipa- sé ; au So de ἼΣ Gémoeraie οἵ di 

Le ministre britannique de la nucléaire atteignant des distances réflexion lité, est ainsi pleine à craquer, C'est Le ballet dansé antour des« libé- paix civile : dans une société aussi 
défense doit, en particulier, faire ὡς l'ordre de 1 000 kilomètres, les qu'il se passe quelque chose d'im- raux » a été la goutte d'eau qui à fragmentée qu’Israël, disaient ces 


face, compte tenu de leurs implica- industriels fran ais et britanniques 2 Ε : 

tions budgétaires, à des retards tentent d'examiner comnient y Des voix autorisées s'élèvent 
dans La réalisation de certains pro- en se concertant à partir actuellement, au sein du ministère 
grammes d'armement : neuf pro- d’un missile existant, l'ASMP français de la défense, pour consi- 
Jets majeurs ont déjà au moins actuel des Mirage IV, Mirage 2000  dérer que la Communauté écono-. 


portant. On s'était rassemblés sur fait déborder le vase. Un large î margi - 
un seul slogan, qui barrait pan- mouvement d'opinion s'est ϑεταὶ de es a rte 

pure Ealicoss ; « Nin'ass ». que amorcé, reflet us sentiment de quer l'émergence d'opposition 
on peu! uire par : «ras ἴδ lassitude croissant devant Jeux traparlementaires Viola 

bol». politiques étrangers aux grands - εἴ Les, 


deux ans de délai par rapport aux εἴ des Super-Etandard, de préfé. τοὶ ἢ La ταδὶ vsti problèmes de l'heure Insensible. Le système est cristallin : un 
qe LE Poe μονα, ne à mile conçu BE ἀσπιαῖο linsanee adéquate | μαι τε de Pays Bus sun Be, deb cie sement four nt de vx die un ie 
programme des sous-marins mis. : ἴε d î ὃ on est passé | ressemble À ἃ 

giques « Trident », dont les mis Les deux ministres de la défense  POUr Cette nouvelle réflexion sur la Rrogde de soruein, ete représen plus en plus à une crise de régime. Quinze partis à la Knesset. Cédant 


siles sont armés d'une tête devraient également évoquer kes  “curité curopéenne. Davantage 
nucléaire À 90, difficile à metre re éfalement éVOquer les Qué l'OTAN ou même que l'Union 
au point. rité européenne à la lumière des de l'Europe occidentale (UEO). 

Pour cette raison, le Royaume dernières conversations, à Vienne, Pour que cela sôit, il faudrait au 
uni, mais aussi la France qui se sur le désarmement classique en préalable abolir l'article 223 
heurte à des problèmes budgétaires Europe et des récents événements  duTraité de Rome qui exclut les 
comparables, sont désireux d’aug- ἃ l'Est, comme le délitement mili- questions de défense du champ de 


É Ἷ ἃ la pression des religieux, le 
tort ou à raison — de pervertir le Le mouvement a été lancé par F : 
démocratie, de réduire le débal παὸ demi douzaine d'afficiers de Likoud ἃ forpillé ny του récent 
public ἃ d'interminables tracta- réserve qui, il y a dix jours, ont peu disc M ΓΝ Ts du À ge 
tions entre partis où les vrais arbi- entamié une grève de la faim © Érpe ἢ À beau 
tres de la situation sont les plus ‘devant la Kncaset. Objectif ss obe. Je An te ere 
petits, donc les moins représenta- nir une réforme du système électo- que, cr) 
tifs. C'est aujourd'hui {a position ral. Une semaine plus tard, ils Samedi était aussi dirigée contre la 


es j taire du pacte de Varsovie. des formations religieuses, une fois ._recevaient le soutien public du pré- Coalition hétéroclite qu'il entend 

és de dns nes Au début du mois, le ministre Leu de plus en situation charnière sident de l'Etat, M. Haïm Herzog, Présenter mercredi à li Knesset 
les deux pays, avec l'apport d'au- britannique des affaires étrangères, JACQUES ISNARD | après que le gouvernement de celui du maire de Jérusalem. ALAIN FRACHON 
GRANDE-BRETAGNE Un premier sommet LIBAN : la prochaine libération de Jacqueline Valente | rer 
ESS Tchécoslovaquie, Hongrie, ph 
œues en Israël. — Les Etats islami- 


Le mouvement de révolte Poe 
dans les prisons s'étend: --: [ Un avenir comm 
€ Le système risque-til ἀφ Pentonville, ainsi qu'à celles de | DOUT les « petits » 


ques ont exhorté, dimanche 
8 avril, l'URSS, les Etats-Unis et la 
Communauté européenne à contri- 
buer à enrayer l'afflux de juifs 
soviétiques en Israël . Moscou est 


Le groupe Abou Nidal se veut rassurant 


Le Fatb-Conseil révolutionvaire de la libération au moment oppor- 
d’Abou Nidal s'est voulu rasstirant, tn ». « Je rassure tout le monde 
F il, en confirmant sa après les craintes de certaines par- 


; ὦ τα Γ᾽ Ari volonté de relächer certains de ses ἐΐδς qui ont mis en doute notre ἀδοῖ- | invité, par le Comité El Qods 
s'effondrer ? ». «Je crois que Stoke Heath, Hnll, Cardiff, Ar pays d’Euro otages - dont la Française Jacque- sion de libérer » les trois ota Hé rence À 

c'est déjà fait. » Telle était 160» Shepton-Mallett et Gartrec. d'Europe line Valent - εἰ en afirmant Qu'il sl Ajouté sans autre précision EE à Lite Me nat 
dimanche 8 avril l'opinion de La révolte des prisons, s'ajoutant centrale ? n'y avait pas lieu de mettre en sur Porigine de ces inqui soviétique aux immigrants, αν. 
M. John Barteil, président de aux émentes contre la ροίῥίαχ (le de nent APTE AVOÏT  L'incertitade régnait toutefois hington à lever les restrictions 
l'association des gardiens de pri- nouvel impôt local), à l'inflation et BRATISLAVA ment était « Πὲς >. le sur le sort du second enfant de pour Jeur entrée sur son territoire 
son britanniques. Tandis qu'une aux taux d'intérêt élevés, pèse sur Correspondance” parole du Fac ER dant lfaire | M= Valente, un garçon né en caps et la CEE à rouvrir les centres de 


vingtaine de détenus occupent le climat politique à Fapproche des τ ᾿ tivité, comme la petite Sophie-Li- 
toujours les toits de la prison de élections locales du 3 mai. Les pro- Tandis que l'Europe tout entière 
Strangeways, à Manchester, des  blèmes arrivent désormais de tous | recherche une nouvelle « architec- 
incidents ont éclaté pendant le les côtés pour le gouvernement de ture », le premier sommet Adriati- 
week-end dans onze autres M” Thatcher, qui semble comme | que-Danube s’est ouvert lundi 


pénitenciers du pays, le plus paralysé devant ce déferlement. 9 avril à Bratislava. Les présidents, 


transit et à les laisser émigrer dans 
Les pays membres. -- (Reuter) 


EN BREF 
o BIRMANIE : 200 morts dans 


a Sears τ us > wald berté. Le Porn ne l'a pas 
niqué ἃ uth que les « - mentionné dimanche, alors qu'il. 
msf pour la libération de “ὦ par avait déclaré à l'AFP, samedi, à 
queline Valente, (de son 30} propos qu'il « se pourrair 
compagnon) Fernand Houtekins εἰ. les discussions en cours co: 


premiers ministres et ministres de leur fille Sophie se déroulaient ἃ des résultais positifs et permertent : 
grave ayant eu fieu à Dartmoor, ke éramires ds Foie comme Ft ». la libération de toute la famille ». | κα sanfrage. - Flus de deux cents 
près de Plymouth, où un détenu Syndrôme Hongrie et Tchécoslovaquie s'y | A Paris, on a appris dimanche de CR ns sua disparues, vendredi 6 avril, dans le 
8 été retrouvé carbonisé dans sa tiers-mondiste retrouvent, ainsi que les chefs des | source sûre que le contre-espion- Μ᾿ Val doi done Lire naufrage d’un ferry pris dans une 
cellule. diplomaties italienne. autrichienne | Mage f du la pireton ἐς ἰα relâché avan elle ot gone trombe de vent sur un fleuve. 25 
Ἢ po, surveillance du territoire - ont pu être secourues 
LONDRES Les révoltes en série qui ont | εἰ yougoslave ἃ ἈΠῈ d'observa- | était au coeur du processus en Mais les quatre autres membres Puarante-huit heures après . 


cours . C'est le directeur de la de la famille belge Ἠουϊεϊήπς, enie- 
DST, M. Bernard Gérard, qui a été νέβ en même temps à bord du 
de cette opération. Comme navire de plaisance « Silco ». 
lors de la libération, en décembre en novembre 1987, en Méditerra- 
1988 en Libye, de deux filles de née orientale, ne sont apparemn- 
Ms: Valente, Marie-Laure et Virgi- ment pas concernés par les tracta- 
nie Bétille, il est assisté du colonel tions en cours. Walid Khaled a 
Dose one ua une πὶ d’ailleurs critiqué, dimanche, le 
spécialiste des problèm ministre belge de la justice. 
du Proche-Orient et de l'islam. M. Melchior Wathelet, qui avait 
« 11 n'y a pas lieu de s'ingquié- démenti vendredi que son gouver- 
ter », a souligné le porte-parole du nement ait fait des promesses au 
Fath-CR en disant que sa forma- Fath-CR pour la libération de ses 
tion annoncerait La « date et le lieu ressortissants. 


Expulsions mutuelles 
de diplomates 
entre Washington et Bagdad 


Les autorités irakiennes ont sants au régime de Ce des- 
annoncé lundi 9 avril leur décision Pret τόνῳ τ 


τ denotre correspondent — éclaté ce week-end sont dues à une 
᾿ ΘΟΠΑΘΡΟΛΡΙΙΠΙ contradiction interne de la philoso- | Ἐπ tête de l'ordre du jour, la 
op πον ont rc Er phie thatchérienne, Au nom du | montée des tensions nationalistes 
ir ὃ avr le contr 8 Dart- ᾳ τηρίπς d'Etat », les crédits consa- | et en particulier le lème de La 
moor, une sévère bâtisse Construite crés au système pénitentiaire sont te era rer (Ὁ 
en 1806 par des prisonniers de iculiè τ Mai “ 
uerre français des armées napo- Particulièrement maigres. Mais | vaquie devenue plus bruyante ces 
Honieanes, sur la lande battue des l'appel incessant au respect de la | dernières semaines. La réunion 
vents qui domine la rade de Ply- loi et de l'ordre aboutit en même | devrait également être l’occasion 
mouth. Une aile de la prison est temps ἃ ce que les juges pronon- | de discuter d'éventuelles formes de 
gravement endommagée. cent des peines particulièrement | coopération sur des questions éco- 
La tension était montée depuis  Sévères et aient recours, plus sou- } nomiques et de sécurité. 
trois jours par solidarité avec les Vent Qué par le passé et Contraire- κὰκ τοὶ ᾿ 
détenus de Strangeways. Aucune ment à toute la tradition du droit Ce sommet intervient trois jours 
explication n'a € donnée sur les britannique, à la détention préven. | après que la Tchécoslovaquie ἃ 
circonstances au cours desquelles tive, lancé une invitation formelle aux 
un prisonnier, qui s'était sppareme : trente-cinq pays signataires des 
me parncade gs cet ἃ La Grande-Bretagne a, parmi Re «ΠεΙμΕΚὶ Elus l'Albanie) 
nt tous les pays européens de l'Ouen, venir discuter du futur système 
identité n'a pas été révélée. la plus forte proportion de détenus | de sécurité européen. 


Les meneurs supposés de Dart- pport ἶ ὶ 
moor ont été évacués à la prison de Pa à υνεδο κα un 100 006 Peu de résultats concrets sont 


St du Ve men hablams, core 996 τα Tuque, ἐπιεάρε ὡς réunion de Bras 


lava, dont l'idée a été lancée par le 
Ἶ ἢ o 84,9 en RFA, 81.1 en France, 60,4 : 
Éregerens Quatre cents prison en alie et 55 en Inande, président Havel en réponse à une 


drame, 67 corps seulement avaient 
été retrouvés . (4FP.). 

0 CHINE : rapture avec le Leso- 
tho. - À la suite de l'établissement 
de retations di tiques entre le 
Lesotho et Taïwan, Pékin a 
annoncé, dimanche 8 avril, avoir 
rompu ses relations avec le petit 
royaume d'Afrique australe. 
AFP). 


Ὁ INDE : 61 morts à Ahmedabad. 
- Des affrontements en hindous et 


© Vaste opération au Cachemire, - 
L'armée indienre ἃ mené une opé- 
ration d’une ampleur sans précé- 
| dent dans la vallée du Cachemire, 
samedi 7 et dimanche 8 avril, pour 


ce 5 d'expulser un diplomate américain, Samedi, le président égypti tenter de retrouver trois otages 

chés dans trois ailes de la prison. et : Panettiere eo eee un | ea représailles à l'expulsion par. pont Mouberse ai σι ἐξγρεῖςα | LOUE, de, τείτοιν Srinngar par des 

trois d'entre eux ont été blessés, Us chroniqueur de l'Indepen- Les T ὲ Wasbington d’un diplomate A bref séjour à Bagdad dans le but istes musulmans. Les trois 

Des incidents de moindre impor. den, Peter Jenkins, avait proposé, Er rm ne kien en poste auprès des Nations apparent d’apaiser la tension entre | Οοἴββε3 sont deux universitaires et 
tance ont éclaté dans les deux pri- dès le début de la mutinerie de | PS pér δεῖς propo- | unies. les Etats-Unis et l'Irak. Selon cer- | M9 Jourualiste. (4FP). 


sons londoniennes de Brixton et Strangeways, de replacer cette | 5ition, en raison de la situation 
affaire dans le contexte des | économique désastreuse de la 


« catastrophes de type riers-mon- gr EI κα rom 
pes ᾿ TE ado en met tombe mal pour la Hongrie, 
L'auteur citait l'incendie dans la | © le nonveau gouvernement n'est 
station de métro King's Cross, la | PAS encore constitué. 

rs son er Aa La réunion pourrait servir 
pham morts pi davantage à resscrrer les liens avec 
stade de football de Hilisborough. | J"Europe occidentale, « Ce qu'il 
Trois élémenis étaient selon lui faui, c'est un arrangement avec 
chaque fois en jen : trop de gens, | Europe de la Communauté, expli- 
massés dans des installations que un diplomate à Pragne. Π faut 
archaïques, εἰ encadrés par un per- à tous prix éviter un scénario où 
soanel incompétent. Le journaliste | j'Alemagne de l'Est rentre dans 
de l'/ndependent estimait que cente | l'Europe des Douze et où les Polo- 
combinaison était caractéristique nais, les Tchèques et les Hongrois 
He τ ἾΡΟΣ Paris des pays sous-développés.. regardent de l'autre côté du mur ». 


GA :46 25.34.10) DOMINIQUE DHOMBRES .…… PETER GREEN 


ae eme iles mieux diplomatiques δὰ 
À porteur message 
démenti ἃ ce propos les accusa- qu président Bush à M. Saddam 
Π j ἦτ ἵπποι. Hussein, lui assurant lirak ne 
le diplomate irakien serait impli- Fasaie pas lobe ane < “αν 
deux opposants au gouvernement 24972 d'hostilit part de {ἢ 
de Bagdad. « La réente décision cident ». 
américaine ne saurait être isolée L'hebdomadaire US News and 
d'une série de campagnes fébriles World Report accuse, Ἰατιὰϊ matin, 
visant à porter atteinte à l'Irak le président Saddam Hussein 
d'une qui favorise les desseins d'avoir fait gazer des centaines de 
ares drain a di le pertes déserteurs de son armée, réfugiés 
πα jee ξϑησο mar genies 0e ἐς 
Selon la justice américaine, le  ZOnes es du 
diplomate irakien, dont ni Tien. Golfe. Devant l'inefficacité des 
tité ni la fonction n'ont été révé- recherches effectuées par l'armée, 
lées, aurait offert 50 000 dollars à le président Hussein aurait finale- 
un des chauffeurs de la mission ment donné l’ordre d'utiliser Jes 


pour l'assassinat de deux oppo- [ες déserteurs. -(4FF-Reuter.) 


5 MONGOLIE : remaniement - 
Dix ministères et commissions 

Ἶ ont fusi Ou ont été 
supprimés à Oulan Bator dans un 
remaniement apparemment des- 
εἰπέ à réduire 18 bureaucratie, ἃ 
rapporté, samedi 7 avril, l’agence 
de presse est-allemande ADN. 


9 PHILIPPINES : evasion - Le 


Ton 


ες liente ὧν 
: ue ait ᾿ 


“DÉSORMAIS, 
-NOTRE MARQUE 
REFLÈTERA 
NOTRE PUISSAN CE 
ÉCONOMIQUE 
ET INDUSTRIELLE. 

: CGE DEVIENDRA 
ALCATEL ALST HOM” 


es Le Monde @ Mardi 10 avril 1990 7 


Notre marque n’est nulle part et pourtant 
à chaque instant, ï10s systèmes de communi- 
cation et nos équipements de productior, et 
de distribution d'énergie sont utilisés par des 


millions de personnes cans le monde esities 


Notre marque n'est nulle part et pourtant 


nous sommes lus des plus grands groupes 


industriels mondiaux, à la pointe de la 


‘technologie et leader sur nos deux marchés 


de l'énergie et de ἴᾷ communication 


| D Δ τ pour nos clients, nos 
actionnaires et nos 210000-collaborateurs à 
res lé monde, nous pensons que 
le temps est venu d'afficher plus clairement 


‘éncore ce, qu'avec eux, nous sommes 


devenus. C'est pourquoi nous proposerons à 


Assemblée Génerale de nos actionnaires 


-de changer notre nom CGE pour 


ALCATEL AiSTHOM Compagnie Générale 
d'Électricité. 


Pour qu'enfin notre marque reflète la 
réalité de notre poids économique. 


a Sous réserve de Fapproberion de cet résobeion par Pasemblée générale des actionnaires du 26 jun Ἰορὰ 


ὃν πα, 4 διὰ πεν ων - ÉLIRE a ROLE 


8 Le Monde @ Mardi 10 avril 1990 ose 


_ AMÉRIQUES 


PÉROU : le premier tour de l’ élection présidentielle 


L'écrivain Vargas Llosa arrive en tête 6 ΌῦΘὺὦὥ 
devant un « candidat surprise » Alberto Fujimori 


En dépit des menaces de l'or- 
ganisation terroriste du Sentier 
lumineux, les élections 58 sont 
déroulées, sans trop d'incidents, 
dimanche 8 avril au Pérou. Les 
quelque dix millions d'életteurs 
devront pourtant se rendre une 
nouvelle fois aux urnes, le 3 juin, 
Car aucun des neuf candidats à 
la présidence n’a obtenu la 
majorité absolue. - 

LIMA 


de notre correspondante 


Le second tour de scrutin devra 
donc départager l'écrivain et grand 
favori, Mario Vargas Llosa, candi- 
dat de La coalition de droite du 
FREDEMO, et le « candidat sur- 
prise », Alberto Fujimori, de la 
formation indépendante 
Cambio 90 : en effet, Vargas Llosa 
l'emporterait avec 33,8 % des suf- 
frages contre 30,7 à Alberto Fuji- 
mori. 

Les résultats officiels ne seront 
vraisemblablement proclamés qu’à 
Βα fin du mois par le tribunal élec- 
toral, mais les premières indica- 
tions permettent déjà de prévoir 
un important bouleversement du 
paysage politique. Et même si 
lPAPRA, la gauche unie, et la 
gauche socialiste, améliorent ll 
tement leurs scores, par la suite, 
avec l'apport du vote des zones 


de notre correspondante 


« ΕἸ chinito, 6] chinito » … La 
foule acclame le « petit chi- 
nois », massée autour du trac- 
teur sur lequel est juché le petit 
homme à lunettes, qui d'une 
voix pausée, ne au -mégs- 
phone les trois mots clés de 
son message : « travail, 
honnêteté, les. 


« Chinito, c'est le sumom que 


cise le candidat présidentiel 
mouvement indépendant 
« Cambio 90 ». Mon nom de 
famille est Fujimori mais mon 
prénom est Alberto et je suis 
cent pour cent Péruvien. » En un 
mois, cet ingénieur agronome 
d'origine japonaise, a provoqué 
un petit raz de marée électoral. 
Du peloton de queue des candi- 
dats il s’est propulsé à la 
seconde place, dernant le pion à 
Henry Pease, Alfonso Barrantes 
et Alva Castro, les trois 
« grands » qui prétendaient dis- 
puter le second tour de scrutin 
au favori, l'écrivain Mario Var- 
gas LLosa. 

Le secret de cette étonnante 
percée, effectuée pratiquement 
sans programme, sans équipe 
et sans argent ? il a dû vendre 
sa fourgonnette et hypothéquer 
88 maison pour financer sa 
mini-compagne. Pour le reste, 
l'éloquence at la choix des mots 


ÉTATS-UNIS : le procès de "ἢ « Jrangate » 


L'ancien conseiller de la Maison Blanche 
John Poindexter reconnu coupable 


WASHINGTON 
Correspondance 


Après vingi-cinq heures de délibé. 
rations, samedi 7 avril, le jury du 
tribunal fédéral de Washington a 
déclaré John Poindexter coupable 
de tous les chefs d'accusation portés 
contre lui, notamment d'avoir menti 
délibérément au Congrès et fait obs- 
tacle aux enquêteurs parlementaires. 
Bref, d'avoir participé à une 
« conspiration », en vue d'étouffer le 
scandaie de l'irangate. Par ses 
fausses déclarations et la destruction 
de certains documents, l'ancien 
conseiller pour les affaires de sécu- 
rité nationale de Ronald Reagan 
aurait ainsi voalu protéger son 
patron des retombées négatives de 
cette affaire montée pour obtenir La 
libération des otages américains 
moyennant des livraisons d'armes à 
Yiran. 

La sentence sera rendue le 1 1 juin 
mais M, Jobn era est 
passible d'une peine de vingt-cinq 
ans de prison et d'une amende de 
plus d'un million de dollars, va fire 
appel Curieusement, cet ancien 
vice-amiral, un personnage assez 


L'étonnante ascension d' Æ chinitos 


. Politique traditionnelle dont 


m'a donné la population, pe 


rurales, il ‘semble bien qu'aucun 
retournement de la situation ne 
soit possible. 

Amère 

rictoire 


σε jer tour de scrutin ἃ vu 


premier δ 
la οοππηπβίίοῃ du spectaculaire 


« phénomène Fujimori ». Cet ingé- 
nieur agronome d'origine japonaise 
a un coup de théâtre en 
drainant massivement le vote cen- 
triste, tout en empiétant, à gauche 
et à droite, sur la clientèle de ses 
adversaires. Ce raz-de-marée indé- 
pendant met en évidence la perte 
de crédibilité des partis tradition- 
πεῖς : l'APRA se voit réduite à un 
noyau de militants, et la gauche, 
déchirée en deux 


factions, a perdu ᾿ 


une grande partie du terrain qu'elle 
avait gagné en une décennie. À 
droite, le Mouvement d'action 
populaire (libéral) et le Parti popu- 
laire chrétien (conservateur), qui 
avaient été pratiquement balayés 
de la scène politique en 1985, ne 
refont que difficilement surface 
dans le sillage de Libertad, le mou- 
vement fondé par Mario Vargas 
Llosa, La locomotive de la coalition 
du FREDEMO. 

Pour l'APRA, le parti au pou- 
voir, l'échec est particulièrement 
cuisant : son score n’a jamais été 
aussi bas en soixante ans, L' électo- 
rat a ainsi rejeté cinq ans de popu- 

‘lisme. Le candidat de l'APRA, 


qui font mouche, Fujimori ne 
craint personne. Ainsi déclare- 
t-il à la foule : « Mario Vargas 
Loss a affirmé que personne ne 
connait « el chinito » mais, 


notre est écoeurée, 
reconnait l'ingénieur. Mais je 
suis bien connu de la commu- 
nauté universitaire. » {Π a dirigé 
pendant cinq ans l'université 
d'agronomie). 5 


. Ca sont les évangéfistes qui |: 


ont lancé sa campagne électo- 
rals. Fujimori est ‘catholique 
mais son candidat à la vice-pré- 
sidence est appartient à l'Eglise 
Réformée. Le nom de Fujimori, 
a circulé d’abord de bouche à 
oraille, dans les autobus ou sur 
les marchés. Puis |" a 
sillonné les bidonvilles dans sa 
« fujimobile ». Et lorsque la 
colonie japonaise a réuni 
200 000 dollers, ἢ est parti à La 
conquète du pays . S'i continue 
sur 5a lancée, ce fils de Japo- 
nais nés à Kumamoto a des 
chances d'être élu à la prés 
dence du Pérou, le 28 juillet 
prochain, jour de la fête natio- 
nale, at date à laquelle il fôtera 
585 52 ans. 


le spectaculaire Oliver North, le pre-" 
mier héros de l'affaire, ce « père 
tranquille » donc, est le premier 
fonctionnaire de haut rang 
condamné depuis Ebrlichman et 
Halldeman, conseillers de l'ex-prési- 
dent Nixon, condamnés en 1975 
pour leur rôle dans l'affaire du 
Watergate. Si sa condamnation est 

confirmée, il sera le seul des accusés 
du scandale de l'Irangate à risquer la 

prison. Oliver North, qui joua un 

rôle plus actif « sur le terrain », 

bénéficia, en effet, en 1989, de la 
clémence du jury, qui le condamna 

seulement à des heures de travail 

pour la communauté, 


Condammation morale 
de M. Regan 


ï morale 
de M. Reagan, cité par La défense. 
Les avocats espéraient qu'il confir- 
merait que 
suivre jes instructions 


leur client ne faisait que 
ioos ἀπ président. - - 


M. Alva Castro, n'est pas arrivé à 
convaincre la population que les 
erreurs commises par le régime 


être attribuées au chef de 


devaient 
l'Etat, M. Garcie, et non pas au 
parti Pour M. Vargas Llosa, cette 


victoire relative, avec moins d'un 


tiers des suffrages exprimés, est 


amère. L'écrivain briguait un 


.« mandat populaire décisif au pre- 
mier iour », et un « triomphe plé- 
biscitaire » pour son programme 


de gouvernement néo-Hil 
Plusieurs facteurs ont joué con- 

tre lui, notamment son 
de choc anti-inflationniste. La 
commotion sociale provoquée en 
tine et au Brésil par l'appli- 
cation d'un modèle économique 
voisin en a fait réfléchir plus d'un. 
Enfin, son alliance avec la droite 


traditionnelle semble avoir terni. 


l'image d'« indépendant » de 
l'écrivain. 


Alliances 


.« Nous avons certainement com- 
mis des erreurs, a reconnu Mario 
Vargas Llosa. Nous ions que 
des solutions (à-la crise) devaient 
être radicales. Dans les semaines 
à venir, nous enrichi πος Dropo- 
sitions ». L'écrivain a provoqué un 
nouveau coup de théâtre 
Sant une négociation « immé- 
diate » et « sans conditions » avec 


M. Fujimori « pour trouver une jor- 
mule rapide et éviter au pays un 
second tour de scrutin. » qu 


Alberto Fujimori a courtoisement, 
mais fermement, rejetée, expli- 
quant : « La population a choisi 


entre deux projets distincts de 


cransformation… et un nombre 
infini d'idées restent à débattre 
pour le deuxième tour. » ΤΙ venait 
d’ailleurs d'annoncer sa stratégie 
immédiate : « Nous sommes 
convaincus que nous Pourrans ras- 


*_ sembler tous ceux qui souhaitent le 
᾿ changement... Nous ne souscrirons 


Le jeu des alliances est pourtant 


. inévitable. Que cæ soit avant où 


après le second tour. En effet, quel 
que 501: le vainqueur de la consul- 
tation, celui-ci ne disposera pas 
d'une majorité au Congrès et, pour 


: fouvemer devra donc recourir à 


appui d'autres formations (les 
parlementaires ont été. élus à la 
proportionnelle au premier tour). 
Enfin, cette élection présiden- 
tielle a démontré que le Sentier 
Lumineux est bien loin d'avoir 
emprise qu'il escomptait sur la 
population. Il avait prôné le boy- 
Cottage de la consultation et 
décrété une « grève armée » dans 
la capitale et la « zone rouge » 
(huit des vingt-quatre départe- 
ments, soit 15 %'üe l'électorat) 
pour em} population de se 
rendre aux bureaux de vote. À 
quelques exceptions près, son 
objectif n'a pas été atteint. 
NICOLE BONNET 


Or, la déposition de M Reagan, 
d'innombrables défais- 


M. Poindexter n'a pas été aidé 
non plus par Oliver North, son 
adjoint. Ce dernier a en effet 
confirmé que M. Poindexter avait 


1985. Pour l'ancien président, il n'y 
aurait en effet jamais eu « mirchan- 
dage » pour tenter d'obtenir la libé- 
ration des otages. 

Si la condamnation est confirmée 
en appel, le président Bush aura à 
prendre une décision délicate. I 
pourrait accorder, sous la pression 


demandes de l'opposition en 
acceptant, dans la nuit du 
dimanche 8 au lundi 9 avril, le 


tisme. Le couvre-feu a été levé à 


Katmandou. Le bilan des affron- 
tements de ces dernières 


qui- remplacerait le cabinet de 
Lolendra Bahadur Cband, : 


vendredi dernier, Un comité 


rétablissement du multipar- . 


a 
d'après-midi, 


Perm 
population de se ravitailler. Dans la 
Journée, l'aéroport 


à Patan, ancienne capitale du 
royaume de Patan, située à 5 kilo- 
mêtres de Katmandou, où les forces 
de l'ordre ont ouvert le feu. 


heures , pour ettre à la” 


constitutionnelle, à l’image de La 
arche brisanni 
La Constitution de 1962, encore 
en vigueur, sti : « La souverat 
neté du Népal est assignée à Sa 
PA ΠΣ md L μαϊείαία. de. 
mes le. Ces ἐν 
'α] 


cœrcé par Sa Majesté. soit. " 


donnés. » 
est l'incarnation du dieu hindon 
Vichnou) 


La Ligue des droits 
dénonce l'intolérance des islamistes | 


algérienne des droits de 


sont signalés, ces derniers jours. des 
groupes d'intégristes musulmans, 
notamment à Alger et à Blida. Dans 


libertés 
Constitution » . 


de lhôme 


l'islam ». Quant au Front islamique 
du salut (FIS), dans un communiqué 
signé par M. Ahassi Madani, son 
président, il s'est dissocié des actes 
de violence pratiqués par ceux qui se 
montrent « rompts à ordonner le 
bien et à interdire le mal sans res- 
pecter les méthodes légales (islami- 
ques) dans ce domaine ». 


D'autre part, rente et une per- 
sonnes ont été inculpées et placées 
sous mandat de dépôt pour incendie 
volontaire et destruction des biens 
d'autrui, après les violentes manifes- 
tations de Chréa, dans l'Est algérien, 
la semaine dernière. Ces incidents 
avaient commencé par un rassemble- 
ment de protestataires désapprou- 
vant les candidatures retenues par le 
FLN pour les élections communales 
et provinciales du 12 juin. — (4FP.) 


ANGOLA 


Luanda est prêt 
à des contacts « directs » 
avec 'UNITA 


Le président angolais, M. José 
Eduardo Dos Santos, souhaite 
désormais privilégier les contacts 
« directs » avec F'UNITA et pren- 
dre du champ par rapport à la 
médiation zaïroise. C'est ce qui 
ressort du mini-sommet entre les 
quatre chefs d'état d'Angola, du 

on, du Congo et de Sao-Tomé 
et Principe qui se sont réunis, ven- 
dredi 6 avril, dans ce dernier pays. 

Les quatre ont constaté que 
« malgré les efforts déployés en vue 
de la mise en œuvre des engage- 
menis pris au sommet de Gbado- 
lite, le 22 juin 1989, pour un règle- 
men: du conflis interne angolais, les 
difficultés persistent encore dans 
leur application 2, souligne le com- 
muniqué final, 

Au cours d'une conférence de 
presse, le président Dos Santos ἃ 
annoncé que « des démarches 

de » avaient été entre- 
prises en vue de conversations 
« directes » avet l'UNITA, qui 
Pourraient avoir lieu très rapide- 
ment, a-t-il précisé, Aucun lieu ni 
aucune date n'ont ἐξέ fixés pour 
ces conversations qui pourraient se 
tenir au Cap-Vert, —(AFF,)-- - 


AFRIQUE DU SUD 


La rencontre entre J’ANC 
et le gouvernement 
aura lien du 2 au 4 mai 


Le Congrès national africain 
{ANC) et le gouvernement sud-afri- 
Cain ont annoncé simultanément 
qu'ils se rencontreraient le mois pro- 
Chain au Cap, du 2 au 4 maï. Initis- 
lement prévus le 11 avril, ces entre- 
tiens avaient été ajournés par l'ANC 
pour protester contre la fusillade de. 

qui avait fait au moins 11 
morts le 26 mars. Les discussions 
doivent essentiellement porter sur la 
levée de l'état d'urgence et la libéra- 
tion de tous les prisonniers politi- 
ques. ‘ 

Fier de een est arrivé, 
iman avril, à Lusaka, pour 
consulter la direction du mouvement 
en exil après rencontre, jeudi 
3 avril, avec je président Frédérik de 
Klerk. LH doit s'entretenir avec Les 
membres dy comité national exécutif. 


zoulou, M. Mangosuthu Buthelezi, 
n'a en effet pas eu lieu au cours de 
Son voyage dans cette province. Il a 


François Mitterrand recevra 
De Kicrk le 10 mai, lors de ja 


. tournée de ce dernier en 


dernières éditions daées δ εἰ dau 


Bibliographi phie 


« Le Grand Maghreb | » 
‘de Paul Balta 


Alors que, comme il le dit, 
= « l'Europe de l'Est; la soeur perdue 
et retrouvée, focalise l'attention » 
des membres de la CEE, Paul 
‘Balta, ancien correspondant du 
Monde en Algérie, ancien respon- 
sable de ia rubrique maghrébine, 
rappelle opportunément que les 
événements sur Je Vieux Continent 
ont un prolongement naturel dans 
une Afrique du Nord à la: 
recherche de son unité 
Ce « grand Maghreb, des indé- 
pendances à l'an 2000 » qu'il 
décrit en collaboration avec sa 
femme, Claudine Rulleau, c’est 
celui que regroupe l'Union du 
Maghreb arabe (UMA) créée le 17 
février 1989 entre l'Algérie, la 
Libye, le Maroc, la Mauritanie et 
la Tanisie. L'entreprise est évo- 
quée dans son contexte historique 
et géographique avec la solidité de 
l'information, la clarté et Le sens de 
la synthèse que les lecteurs du 
Monde ‘connaissent à l’auteur. 
Celui-ci présente les pays concer- 
nés, ce qu'ils ont en common, à 
commencer par l'Islam, ce qui les 
distingue, notamment sur le plan 
des régimes politiques, évocation 
qu'accompagne un portrait en fili- 
grane de dirigeants que l'auteur a 
souvent connus personnellement. 
ὧδ genre pag mine de 
εἰ Ἢ implique 
ralement une grande modestie, _. : 
sorte d'effacement de l’auteur 
devant une matière austère, En 
l'espèce, il n'en va pas toujours 
ainsi, le journaliste, jamais 
de son commerce avec les 
« grands » de la région, notam- 
ment Boumediène, ne résistant 
pas, parfois, à la tentation de se 
mettre Ini-même en avant. 
On robe dans les 
consacrés au délicat problème du 
ne πα τας es F ἐς 
er aucune rties en 
présence, la diplomatie dont Paul 
Balta se targue implicitement 
d'avoir donné quelques leçons aux 
politiques, Son grand mérite de 
de la zone est d'avoir su 
dépasser, précisément, le cadre 
Pa ra Pour montrer en quoi le 
intéresse l'autre 
Méditerranée. is 
JEAN DE LA GUÉRIVIÈRE 
» Le Grand Magrheb, de Paul 
Découverte, 


Baits_ Editions La 
326 ., 150F. 


ae gt) r a - 
natale », avoue-t-il simplement. 
Nice soleil et e. Nice confort et ἢ 
inconfort, Nice qui se dore et Nice 
qui se réveille. Nice carte postale et 
Nice 508. .. .-ὄ ‘- δ ἃ ᾿ 
+ La France »’a toujours Ἷ 

la carte postale οὔ]ι ἀμ 
sas sur un fond de carna 

vraï que Nice.est belle et 

sûre, qu’on 


Ε 
8 
ΤῈ 


HE 
pe 


Ë 
τῇ 
î 


jeuses 
UDF n’ont j 
tranquillit 


de cette réserve de 
électorale naturelle. Une belle 
Poe ds dé Fr rte 


‘dès 1928 par 
J 


Paris jouait.les 
tranquilles bi 


έτσι Cex que 
D polsique > ce, duinaée ἱπιραες 
la politique — ou; disti impor- 


volontaires ou forcés pr 
culte « de ce meneur d'hommes ν, 


tout art lui » soutient 


que ve à Nice, tout k monde est 


de droite », précie ce anonyme ΠῚ 
accepte que l'ancien 55 Sthänhuber 
parie en ville 5 Allons bon ! « Le 
passé, c'es le ᾽, absout un autre, 
et il n'était que | » Ses petites 
phrases sur les jui ? « Ça peut art 
wer à tout le 


Les autres, eux, considèrent q 
leur maire ξεὶ « dévemu fou », « qui 
ἃ un culor ique », que victime 
de son entourage ét de sa mythoma- 
nie, il ne veut plus voir qu’une seule 
“tête, la: Sienne, :et malheur à qui 
longtemps Jacques decin a eu 

accroch: 


du compte, la récompense ὁ de 
l'homme politique c'est d'avoir tra 
versé-la vie-en ve 14 personne 
indifférent. » : 
En vieux navi teur 


fait un-secréraire d'État'au tourisme 
(1976-1978). Une facon ‘de Rue 


τ de là politi- 
tonjours. - 


POLITIQUE 


Nice, son 1 maire et la communauté israélite 
« ὦ son es ju αἱ ot boul mamie », déclare M, Médecin qui se dit sûr de son bon droit 


dix'ans de mairie. Π devient chira- 
quien en 1981. τ 


- + déjà -- sur certaines 


rm pq ere 
1 2 


αν int Michel Falicon, 
dent de la très prospère 
(Socié £ immobilière de la ville de 


Cristian 
mental du RPR, et son homologue 
de l'UDF Rudy Salles. Enfin, Jean 


“Oltra qui cumule les fonctions de 


président de Nice Communication 
Comité des fêtes. 


a. δ du 


Les personnes âgées sont prises en 
charge par L'Office niçois des per- 
sonnes et ture par le 
CACEL (Centre d'animation, de 


ar σϑιτά rés 
bles a représenté 3 % des délé- 


dissolution ut du 

- PSU.- Sur le petite cinquantaine 
| de müiteñts réunis pour la der- 
nière fois au sein de cette struc- 
[ture jeune de mente.ans, 91 % 
om voté la dissolution de leur 
parti fondé en 1860. ἃ s'agissait 


alors de combattre l'autorité du 


leur ancien camarade. qui fut 
aussi leur chef, M. Michel Rocard. 
tapas 
"tre « Βὶ protestation solen- 
nelle contre {a politique répres- 
‘sive menée par M. Quilès, 


: mue police manicipele de à 
cextainement la 


es pif Εἴ. ΠΕ SulpEurS 
“αν ul Â D'HÉDEUN 


Lucien Samak 
. novembre 1989 ἢ] avait été 


culture et de loisirs) La sécurité 
} Sarité par par 


spectaculaire avec le ΕἸ 

À Nice et dans tout le di ent, 
le Front national ne fait que 
croître et embellir. ues 


conséquences, ch cherche comme il l'a 
Saba fait le meilleur vent, 
qu'il y a tout juste un an œ 

i d'extrême droite était le plus 


re 


- CmPressé au COUrS 


municipale à 


ière 
et à ἡ ny 
a pas de raison de ne pas 
» 


de-son maire qui, quoi qu'il arrive, 
« resteront part ». 
Personne au sein de cette commu- 


- nauté ne saurait évidemment pré- 
tendre que jusqu'alors Jacques 
Médecin 


Président du CRIF. régional 
se souvient He 


«que les relations commensaient à 
se de manière nioiente 
entre Médecin et le Front nati 
« Dès lors, expliqr 
commencé à envisager {ous les cas de 
figure. » Le 1= mars dernier, dix- 
neuf jours avant le jour fatidique du 
Dore ni mouse mie 
demanderont un entretien au maire, 
PAT «Je mel de 


‘dre, mais nous voulons Ξανοὶγ ce qui 
a 16 GE 


- ΠΡ (αὶ οί τον rétorque le 
4 % de mon ële- 
iorat. Le From national 24 %. La 
différence est de ving. 
Pour la première fois dans cette 
ile ls ul sou des ae sus 
traction. 


- = Celz n'empêche, ‘je continuerai 
d'être votre ami ! 


- Le Front national va voter votre 


- Ça.n'est pas de ma faue. 
. — Et pour les cantonales ἢ 


:— Au premier | tour, ni union ni 
alliance. Au cour, je laisse- 
rai au Front national ce qu'il aurait 
eu 5 s'était maintenu. » 

Jacques Médecin conteste aujour- 
d'hui cette version. « Je leur αἱ sim- 


que les juifs de Nice s'étaient tou- 

jours abstenus à 50 % et que, dans 
45 œures 50 %, 25 % ἐιαίδηι contre 
moi » Qu'importe ! Tout est dit. 
Les représentants juifs sortent 
« ébranlés par cette ambiance ». 


+ Jean Kahn, le président national du 


CRIF en touchera πὴ mot à Chirac. 


Le 11 mars, Pasqua, en visite à 
Nice recevra pendant une heure 
dans les salons du Negresco le CRIF 
local. L'entretien est chaleureux 
mais sans résultat. Le 22 mars, après 
le vote du budget Jacques Médecin 
constate que « 4 majorité munici- 
pale a été agrandie ». Les trois élus, 
André Sfar, Harry Lévy et Jill-Pa- 
tricé Cassuto-veulent démissionner 


, vhs 


ècques Médecin avait été annoncé 
Sp eu-déplacement, et plus 

la présence en ville de Schôn- 
DE de qui Le Late D Eu 
cipaux du Front national finiront de 
les convaincre que décidément l'ir- 
réparable est commis. 4 


Dimanche soir, Jacques Médecin 
balayait encore toute cette affaire 
d'un revers de la main. « Ce sont les 

Juifs, nous répète-t-il, qui font bouil- 
lir la marmite de façon scandaleuse. 
Est-ce que les juifs ont démissionné à 
Marseille quand à la région Gaudin 
a accepté les élus du Front national ? 
Me Sfer est manipulé par la gauche. 
C'est. une vengeance personnelle. 
Pour la première fois de ma vie 
j'avais pardonné à quelqu'un qui 
ævait attaqué mon père. Cela ne 
m'arrivera plus jamais. Ses deux 
autres amis m'ont demandé jeur 
réintégration. Je la refuse évidem- 

meni. Je vais vous dire : depuis 
deux heures de l'après-midi je ne fais 

que répondre à des centaines de let- 
tres de soulien qui m'arrivent de la 
France entière et qui me disent 
1outes : ces gens sont des ingrais, 
ἘΠ UT Po 
eux » 


‘ Bons baisers de Nice. Les cartes 
postales nouvelles peuvent être 
‘imprimées. - 


DANIEL CARTON 


reux des fleurs et adhérent du 
PSU juequ'à le dernière heure. 
« La gauche — Vive le gauche | -- 

ne meurt jamais | »,2 


le geuche 
- déclaré M. Bourdet. M. Jean- 


Ciaude Le Scomet, dernier secré- 
taire national qui eut l’insigne pri- 
vilègs d'obtenir ce poste à titre 
« provisoire » en 1984, avait 
l'estomac un peu noué au 
moment de fermer « cette mai- 
sûôn dont personne n'a à rougir ». 
Me. Huguétte Bouchardeau, 
à. Tokyo, mais de toute façon son 
nouveau « trip » c'est la France 
unie de M. Jean-Pierre Soisson, 
demi d'ouverture du gouverne: 
ment. Le premier ministre, en 
voyage en Guyane, a confié : 
« Naturellement, cela m'a fait . 
quelque chose. Je na regrette 
rien, ni d'y. être passé, ni de 
l'avoir quitté.» 
- OLMIER BIFFAUD 
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Jean-Marie 


PELT 


Un livre bilan 
sur l’état de la planète 


492p. 
120 F 


Jules Verne-Pelt a mis bien plus de 
quatre-vingts jours pour exécuter son 
périple, mais il en résulte que nous 
avons sous les yeux pour la première fois 
une vision globale de la pollution 
de la planète. 


Annette Colin-Simard, Le Journal du Dimanche 


Un bilan dinique des maladies du 
monde. Un long constat à la fois 


passionné et alarmiste, un cri d'amour 


et de colère, où se retrouvent tout 
à la fois la verve, l'humour, le 
talent de conteur et l’érudition de 
Jean-Morie Pelt. 


Michel Genson, Le Républicain Lorrain 
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Cette impression a été renforcée 


mique que connaît leur départe- 


par l'omniprésence — à l'inverse futur, on πὲ dispose pas partout de Le RMI cas du village de Camopi offre | PC: 17 PS, 2 MRG. 2 div.get3 nt Rte rares 

des habitants absents — de gen- l'électricité ou du téléphone ? Or. et l'alcool brésilien aussi ne illustration, brièvement | écol.) : liste d'union de la droite recours paur obtenir leur inscription 

darmes mobiles en tenue kaki de c'est encore le cas. » $ évoquée par le maire, M. Paul | conduite par M. Geo Durand sur les listes 

maintien de l'ordre, alors même Mais comment — éternel pro- Le dernier échec de la fusée  Suitman, des aberrations aux- | {app. DE), dép, 4 588 (37,21 %),  didats de 

que M. Rocard ἃ été confronté, en bjème de la métropole face ἃ ses Ariane s'est accompagné de l'apps- quelles peut conduire l'application 7 ÉLUS (2 UDF. 2 RPR et 3 div. de Uste d'alors, 

tout et pour tout, à ὑπο manifésta DOM-TOM — passer de la parole  rition d'un nuage toxique, qui, uniforme des lois de la Républi- | ἅ.) : liste du FN conduite par D'un tour à 

tion de quelques dizaines de per. aux actes ? Les pouvoirs publics heureusement, a disparu sans faire que, jusqu'à ses départements jes | M. Bercard Pinet, 1 592 (12,91 %), ἀξ in gauche 

sonnes, samedi, lors de sa visite à Ont essayé d'imaginer une réponse, ἀς dégâts, mais qui a suscité l'an- plus éloignés. 2 ELUS (2 FN). Led potes γε 
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surtout là pour demander la lbérs ment du département. Le principe sécurité »:à l'occasion des pro- ββαβο, on leur demande, comme | 1989 en raison de ἴα distribution ἸᾺ egjitesment : 5,1 
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diapason de La conjoncture écono- M. Georges Othily, (sénateur diss.  pock (frontalier avec le Brésil), où ! Jusq : : que 208 auf comduîte par Me Chautal Jamet 


ment. Samedi, lors de la visite de 


5 conserver comme telles... Durand avait été Ξ 
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décentrasation en participant à un ques sont surmontées et si les forces sen ment qu MOIGNAS 
colloque organisé par le ministre de Politiques en comprennent la néces- î i 
intérieur à Rennes sur « Les ποι. S% fire 
velles relations entre l'Etat et les 


ἢ défnira «un statut provisoire 
s'appliquent aux réfugiés dès 
début du devant aboutir 


comprendre que, dans le départe- 
ment où l'on lance les satellites du 


PSG), président du conseil régio- 


Toutefois, Paris a eu le senti- 
ment que les choses avaient 
changé lorsque M. Brunswijk. 
arrêté par son vie ennemi, 


POLITIQUE 


La fin de la visite du premier ministre en Guyane - 
ἃ fraternisé avec les Indiens Camopis 


activités spatiales de Kouroin 


ces Amérindiens sont guellés par 


des touristes, et ceux qui veulent 
ouvrir l'accès à leur territoire. Le 


nantes et qu'ils voudraient bien 


Deux élections manicipales partielles 


Suecès de la gauche et recul 


Μ. Etienne-Ji tps PS, 
δ 50 voix (49,87 80), ELUS (6 


εξ 
Ἑ 
τὅ 


munes, rtements et régions 
ainsi que dans l'organisation des 
administrations provinciales de 


RENNES 
de notre envoyé spécial . 

« N'entreprends pas en l'état plus que 
tu ne peux persuader: » Cetie phrase 
de Platon, citée par un des universi- 
taires participant au colloque de 
Rennes, a tellement plu à M. Pierre 
Joxe qu'il Ta reprise 4.son compte 
dans son discours de clôture. Le 
ministre de l'intérieur pourrait même 
en faire la devise de la politique qu'il. 
mène en tant que tuteur dés collecti- 
viés locales. 

Le regroupement des élections ? 
M. Joxe avait estimé que c'était un 


Mitterrand 
réticent, 


à leur retour ». M. Rocard a encore 
souligné la x détermination dont 
personne ne seurait douter » da 


‘un seul * (sic), I reprend ainsi ἴδ᾽ 
proposition ‘de loi déposée par 
M. Mazeaud (RPR) intérdisant 


l'Etat français, en soulignant néan- il , pour 

moins ἢ n'y sure « pas de rapa- fasse sauter ce dernier verrou t que tout man- 
miement obligatoire » [ἢ est clair fn que les conditions d'un retour que tou 
qu'une partie des réfugiés veut res- (188 réfugiés solant réunies. té dans Le remps à 
ter). Enfin, des relations diplomani. : LL À deux fois-e. Dans une telle hypo- 


thèse, lui-même choisirait de ne 
Conserver qne le mairie de Fréjus. 
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- Tandis que des soubresauts 


testable popularité. Quelques 
metteurs en scène et acteurs 


: renommés et bénévoles .ont 
‘commencé une. tournée: dans 


plusieurs villes roumaines. À tra- 
vers cette opération — « le Prin- 
temps de la liberté 5, organisée 
par le secrétaire d'Etat aux rela- 


‘tions culturelles intérnatio- 


nales, - is ont pu apercevoir un 
pays anesthésié. par plusieurs 
décennies de.dictature. . ὃ 

Autre regard, celui d’un exilé 


qui a quitté Bucarest depuis 
sept ans. Îl analyse les forces 


qui ont permis à cette culture de. des 


survivre, et désigne les dangers 
SLA πιβπδβρεπὲ ee 


BUCAREST 


: de notre envoyés spéciale * 


.« Primavera liberati ». Le prin- 
temps de la liberté » … Emus par 
les événements, de grands acteurs 


et metteurs en scène français ont : 


décidé d'offrir un de leurs specta- 
cles au public roumain: jusqu’au 
mois de juin vont donc se succé- 
der, à Bucarest et dans d'au 
je. Vitez et Chéreau, Desarth 

et Pinget, Delavaux et Tac- 


ques Nichet, mais aussi David . 


Warrilow et Vi: 
un peu 
rintemps 


Tanase, pour 
l'air frais dans un 


oumanie fermée depuis. trop 
d'années, soudain ouverte à toutes ἡ 
sortes de « missions ». Ν 


Depuis trois mois les missions | 


se sont succédé, les étudiants béné- 
voles sont venus prêter leur aide, 


μον des directeurs d'université, des édi- 
“teurs, des. libraires -ont'.vouiu 
: répondre au manque ‘de livres — 


‘opération « cent mille livres ponr 
la Roumanie » de la Fondation 


Hachette, quinzaine de' milliers - 
d'ouvrages offerts et dédicacés. par. 


des Fra à des Roumains et 
achemi 
d'ouverture Tune librairie FNAC 
au centre de Bucarest, etc. En 
février, la direction du livre du 
ministère de la culture était vénue 


sur place proposer des services 


répondant aux besoins les plis 


immédiats : reconstitution des 
fonds de la bibliothèque centrale 
universitaire, stages de formation 


ui se désenchante. 


ces Le Monde Φ Mardi 10 avril 1990 ΤΊ 


_ SOCIÉTÉ CULTURE 


en: ‘France pour des bibliothécaires 
roumains, spécialistes. de la reliure 
et de la restauration, évaluation 
ὅσαι manqué AO BEL eu eo 
tout man ui, en 

Laboraton avec Ja Maison des écri- 


un temps 


Roland Barthés, en 
- Institut -des a hanies études Pan 


çaises pour . ni rodomier le prestige 
qu’elle avait. 

À défaut d'affaires sonnantes ét 
trébuchantes, la France, en effet, 
exporte sa ravie, 
de ces Roumains 


“’cophones qui nous accueillent ‘ 
- comme des Pères Noël aux hottes 


débordantes de vivres pour l'esprit. 
Des vives, des Jeu Le 2000) € 
mais aussi une antenne de 


Radio- jova et l'aide humanitaire . 
- de Médecins du monde. Du théâre 


᾿ en Roumanie, 
᾿ à l'initiative du secrétaire. d'Etat 


chargé des relations culturelles 
gore M. 


verture de ce printemps franco- 
roumain, Antoine δ Vitezs représen- 


rer ent 
-Jobn ss ie (en 
" même 
main}. la sidéré, plutôt que 


ic solidaire d'un pe 
quitté ε en 1980, 
l'idée τοις omaire de son 
PET 


avec ‘Jean-Jacque:. 


‘adapté par Ji et dans une 


‘mise en scène de Virgil Tanase, la 
création de Catastrophe, une des 
dernières -et courtes œuvres de 


Sans doute accompagné. de F'lon 
Caramitru.(1}, comme lui inter- 
prète de Hamlet mais qui est aussi 
vice-président du Front, Desarthé 
sera à Cluj en Transylvanie du 11 
au 13 avril Au Théâtre national, 
vaste complexe où l'on pouvait 
voir au même moment la Voix 


humaine, de Jean Cocteau, inter- - 


TÉMOIGNAGE . 


1 l'on peut établir un ciasse- 

ment dans l'horreur, la « rée- 

. lisation» la plus importante 
Ceausescu 


culturéïle. L'extravagance des titres 

iques que s’octroyait le cou- 
pie de dictateurs, le fait que la 
« savante » approuvait personnelle- 
ment tous les sujets de thèse de 
doctorat dans le pays. ne relevaient 


renversement 
afin d'obtenir à terme le noyautage 
An ue 
gentsia. 

La destruction de F 


partam, que s'assurer des clients 
fidèlas. C'était une action dirigée, 
peut-être unique, d'émasculation 
cérébrale de touts une nation. 


Et quelle meilleure réponse à ces 
fébrile, cette 
lectuelle que connaît maintenant le 
Roumanie ? Les Les Roumains de l'étran- 
ger, privés pendant de longues 
années de tout contact 


avec leur pays d'origine, se jettent 


+ fantasmes démoniaques que cétte 
activité surchauffe inter 


* dans le tourmente : ls metteur en 


scène Andrei Serban agsume déjà la 
direction du Théâtre national de 
Bucarest, Virgif Tanase.prépare une. 


- tournés, sous l'égide du Théâtre de 


l'Europe, , Serglu Cehbidacne Ὑ 8. 
amené son crchestre de Munich pour 
quere ustre concerts, Marine Krilovici 


sur la scène de 6 Phäharmo-" 


τς Marcowie αὶ Face Lupu om 
Silvia rcovici οἱ wpu οἱ 
prochaines 


᾿ retenu les dues de leurs: 


appariions- 


“Mais la hâte de-môture fin-à üne 


sbsurdg n'est rien par 


séparation 
Ë . repport à la volonté.de s'exprimer 
des Rourains do ἢ l'intérieur. La ven- 


considéré comme 


geance du silence forcé se manifeste 
surtout par l'apparition subite d'un 
nombre incalculabls de journaux. De 
tendance bien Re nero 


ou des 


canescu {mort dans les prisons du 
régime}. Et c'est le signe d'une 
ionté di 


que ls compositeur Erin 
Nemescu, une per! 


| à ses idées, qui croit DA nr 
fidèle à ses 


Samuel Beckett. dédiée à Vaclav ἡ 
par la” FNAC, projet + Havel El 


PASCAL Hire 


ren et metteurs en scène françai en Roumanie 


de Le théâtre est toujours un espace de liberté » 


- Le Théâtre isolé dans un quartier détruit Lattes à Pen Ou de Prarbee 
ee à proximité du palais de Cesusescu. 


prété anglais par Suzannah 
York dans la mise en scène de 
Simone Benmussa, Patrice Ché- 
rean et Laurent Malet reprenaient, 
Pad la dernière fois, disaient-üs, 
ἘΠῚ drmirable pibge αι de Koltès, Dans 
solitude des champs de coton, un 
ae de théâtre encore inconou des 
Roumains, qui remporta un vrai 
succés. « Ces! moi qui vais vous 
poser des questions, commença 
Patrice Chéreau, lors d'une rencon- 
tre avec des gens de théâtre, ce qui 
m'intéresse, c'est de savoir ce qui se 
passe chez YOus. » - 
Se ee jour : alors un grave pro- 
blëme qui se pose 


actuellement au 
τ thédrre rouma , Avant la révolue 


tion, en effet, le public * venait au 
théâtre parce qu'il n'y avait pas 
d'autre endroit où entendre la 
vérité. Maintenant, il regarde la 
télévision, il lit les journaux. Le 


grande que celle qu’il trouve aïil- 
leurs, et les spectateurs désertent 
les salles. « Nous sommes dans une 
très grande crise, explique une 
actrice roumaine, qui se souvient 
de spectacles qui faisaient salle 
comble s’ils n'étaient pas inter- 
dits : le Bourgeois gentilhomme, à 
‘la mode Ceausescu, Caligula, 
Georges et aussi une pièce 


démocratie», d'écrire : «ff n'y a pss 
de démocratie nouvelle. Nous avons 
besoin maintenant de bonne vieilles 
choses nouvelles. » 


L'idée du retour à la normalité va 
de pair, logiquement, avec une ima- 
geria médicale. La Roumanie, entre 
1946 et ia fin de 1989, -8 été consi- 
dérée comme un malade, tellement Le 
totelitarisme est apparu comme un 


bistouri, mais une organique 
qu'on trouve partout, dans le corps 
socials, me disait Sorin Vieru, logi- 
cien éminent, membre du Groupe 
pour le dislogue social. 

Ce groupe 8 été fondé immédiate- 
ment après fa révolution par des 
imellectuels de haut vol {dont quel- 
ques actuels di igni ires comme 

Andrei Plesu, ministre de la culture, 
phädosophe et critique d'art, l'écrivain 
Dan Pewascu, son adjoint, l'es- 
Alexandra Ces 


sayiste Paleoloqu, ami 
sadeur de Roumanie à Paris}. Il 
assume une réflexion créative sur les 
problèmes politiques et sociaux, 
avec le but déclaré 
modèle sd'action, da communication 
et de sociale, modèle qui 
pourrait Etre pris et adopté». C'est, 
una cellule de méditation et de 
médiation qui se place volontaire- 
ment en dehors du portique ll ne 
viss pes je pouvoir. H édite l'hebdo- 
madaire 22, une revue dense, impec- 
cable intellectuellement, qui tire à 
120 000 exemplaires et que l'on 
s’arreclie dans les kiosques: : 
L'éftisme isolé a été pendant plus 
de quaramé ans, et surtout pendant 
les deux dernières décennies, une 
forme de résistance, passive mais 
tenace, uné bouée de sauvetage indi- 
vidueïo, dans le marasme de 1 
θυ να πεν οη systématique. 
issait d'une échappatoire. (a 
faisair semblant de l'igñorer, 
- tout en le surveillant de manière r2p rap 


théâtre ne dit pas une vérité plus. 


de proposer un . 


chinoise Arrêt de bus, présentée 
cette année au théâtre hongrois de 
Cluj. « Avant, les salles étaient 
archicombles bien que pas chauf 
δες... Maintenant, ce qui se passe 
dans la rue est tellement vrai qu'il 
est très difficile de faire revenir les 
gens vers le théêtre. » « Cela me 
paraît absolument normal, répond 

Chéreau. Dans les périodes de 
répression, le us est toujours 
un espace de liberté. Vous QE 


peut-être or une période αἱ 
ΜᾺ mais le sens vi plus an 
Vois savez, après 1789, nous avons 
produit chez nous. nous beaucoup de 
pièces, de très mauvaises 


pièces...» : 


Ua bâtiment. 
fantôme 


Ensuite, Gérard Desarthe avait 
un souhait : rendre visite au 
Théâtre yiddish de Bucarest, un 
des plus anciens, créé il y a cent 
rte ans, dans un quartier qui 

ht autrefois bien vivant, On a 

peine à l’imagmer aujourd'hui. Les 
Plus de vingt ans se souviennent 
qu'il y avait là des rues, des écoles, 
des synagogues, des vicilles églises 
aussi et, au coin d'une place, le 
Théâtre juif. Une salle de trois 
cents places avec ses balcons, ses 


_Elitisme et massification 


‘par Costin Cazaban 


prochés. La seule condition était de 
rester toujours plus isolé, donc plus 


éhtiste encore. «La culture roumaine, 
rappelle Octavian Nemescu, était 
monacale, symbolique. Et non seule- 
ment ls musique, mais ls Fttérature : 
il y avait quelques grands romans 
cryptiques. La culture méprisait le 
politique. » 

tronie du sort : Nemescu vient da 
recevoir, de la part du Festival de 
Bourges, une commande pour une 
musique inspirée par la révolution 
roumaine { Le politique et les reven- 
dications catégorielles prennent 
maimtenant leur revanche. Même les 
enfants ont organisé une manifesta- 
tion. Et les cinéastes faisuient la 


grève de la faim à la sortie du 
concert de où se bouscu- 
lient les officiels. 


L'éfite, qui tend aujourd'hui de 
regagner la place qui lui revient dans 
ta société, doit faire face au danger 


les d nés, notamr- 
ment à La télévision. Quelques pro- 
teststions se seraient déjà élevées 
contre «l'excès s sur les Fr de 


sons pes». 
Entre élitisme et massification, ni 
lés intellectuels ni les «masses » ne 
peuvent choisir. C’est à ls société 
tout entière de trouver les circuits 
rallèles qui permettront d'éviter 
Fétfrontemant qu la frustration. 


> Costin Cazaban. compositeur, 
88) ee de Roumanie depuis 
1 


fauteuils recouverts de velours qui 
semblent encore attendre les spec- 
tateurs de la soirée. 


« Nos acteurs sont des héros, 
expliquait le airecteu de ce 
théâtre obligés de 
Jouer dans des ndisions tout à fait 
spéciales. Le régime Ceausescu 
nous a laissés jouer mais nous 
n'avons plus de salle. » Tout 
autour, le désert, des démolirions, 
des gravats, une vieille baignoire 
dans laquelle jouent des enfants : 
au loin, la place de l'Unité et ses 
immeubles vides. « Ce quartier, 
maintenant, c'est Beyrouth. Nous 
ignorions même si ce bâtiment 


résister, ponrsuit le directeur, 
car, lorsque Ceausescu visitait le 


quartier, nous ne savions jamais si 
sa main désignait ou non notre 
immeuble...» t faire venir 
ici des spectateurs, dans ce Bey- 
routb, des spectateurs dans la 
boue,” sans éclairage urbain? Le 
Théâtre juif continue à exister. Il 
répète dans sa salle et donne des 
représentations, les jours de 
relâche, dans les théâtres de la 
ville, dévant des spectateurs αὐ 
en majorité de plus en plus grande, 
portent des casques parce qu'ils ne 
comprennent pas le yiddish. On 
estime en effet que quatre cent 
mille juifs ont quitté la Roumanie 
depuis la guerre et que vingt mille 
ἀεεισεοι dans tout Le pays . 
sup de l'absurde, n'était-ce 

pas là le lieu AL jour créer 
Catastrophe, de Sam 

Bucarest, c'est re Pimpres- 
sion de se promener au milieu des 
images de la télévision de décem- 
bre: des foules misérables, des 
queues devant les magasins, des 
rues dévastées par des construc- 
tions aux mille fenêtres aveugles, 
et jamais habitées, le bâtiment du 
comité central aux abords jonchés 
de documents qu'on a jetés, des 
trafiquants qui ous es 

ur Changer lei et. au- 
äel de l'avenue dé la Victoire-du- 
Socialisme, débaptisée et qu'il fau- 
dre bien rebaptiser un jour, le 
Palais du peuple. La monstrueuse 
maison du fada Nicolae est le 
monument de Bucarest actuelle. 
ment le plus visité par des foules 
venues de tout le pays, qui suivent, 
muettes d'étonnement plus que de 
colère, le circuit fléché à travers 
quelques-unes des salles de cette 
construction où les lustres de cris- 
tal encore emmaillotés, les ἱαρὶς 
roulés, les cache-pots sans pot, les 
sols de marbre, les lourdes portes 
marquetées, les alignements de 
prises de courant et d’interrupteurs 
qui semblent archaïques au temps 
de l'ordinateur, paraissent art 
un locataire qui tarde à venir, 


Le Palais 
de peuple 


Succession de salles blanches 
inachevées, boursouflées de stuc et 
de dorures, qui ressemblent à un 
décor de Peduzzi-Chéreau et qui 
seraient un lieu idéal pour un spec- 
tacle itinérant à La Luca Ronconi 


. Ou pour une pièce de Ionesco. Que 


féra--0n de ce lieu ? Faut-i] l'acbe- 
ver ? Le détruire ? Le laisser en 
l'état ? Créer une Académie inter= 
nationale Ὁ Nul nc sait. « Ce 
Palais, je le trouve absolument 
atterrant, nous dit Patrice Chéreau, 
el tout le pays m'a donné une 
grande impression de malheur. Ils 
reviennent de loin, cependant de 
pense qu'ils étaient So Ms 

des acteurs m'a dit après le specta- 


EE be 


SECTION B 


cle : « C'es1 un ballon d'oxygène. 


me suffit. » 
Le théâtre de l'absurde vous 
guette partout dans ce pays où l'on 


se tuait à coups de Biche, l'autre 
weck-end à Tirgu-Mures. Gera 
Domokos, éditeur (2) mais aussi 
membre de l'Union démocratique 
hongroise, n'avait, pour cela, pas 

pu venir à Paris à Fravitation au 
Salon du Livre. Il arrive de Buda- 
pest où il vient de participer à un 
colloque roumano-hongrois au 
cours duquel fut affirmée une 
volonté : maintenir le dialogue. 
« Le plus important n'est pas de 
savoir, qui a commencé, mais 
quelles sont les forces intéressées à 
entretenir cette petite guerre entre 
Roumains et Hongrois, dit-il Nous 
devons essayer d'oublier. Nous 
devons essayer de comprendre ce 
qui est arrivé. Pourquoi ? Com- 
ment ? Trouver une solution à cette 
situaion. Pour l'instant, chacun a 
peur de l'autre. » 

H poursuit : « Nous ne voulons 
pes plus de droits que les autres 
dans ce pays, nous voulons l'égalité 
des droits, pas plus. » 

Cependant, fiers de leurs 
écoles — la première école supé- 
rieure hongroise en Transylvanie 
date de 1573, — les Hongrois 
posent comme un préalable la 
reconnaissance des écoles hon- 
groises, d'une université hongroise, 
de leur de leur administra- 
tion. « {ls n'essaient pas d'obtenir 
des droits, ils veulent des privilèges, 
répliquait un homme de théâtre 
roumain. Eux, ils disent toujours 
qu'ils sont persécutés. Nous accep- 
tons qu'ils aient des écoles pri- 
maires, secondaires : nous pouvons 
accepter αἱ a des écritaux en 


deux ποὺ POUVONS ACCEp- 
ter le b in sine C'est juste et 
c'est Ce qui n "est pas nor- 
mal, c'est de réclamer l'interdiction 
aux enfants roumains des écoles 
hongroises, d'essayer ὧδ 
nationalités qui vivent dans le 
même e villa C'est leur pays 
comme le nôtre. Ils doivent rester 
mais sans édifier de mur. » Belle 
tolérance qui n'exclut pas cepen- 
dant l'intolérance : « C'étaient des 
guerriers arms ils Pad arrivés 
Le un le paisible, Nous pen- 
barbarie est restée chez 
ae εὑ 


Cercle vicieux qui semble inex- 
plicable lorsque tous ceux-là 
mêmes qui déplorent La disparition 
en Roumanie des Grecs, des Armé- 
niens, des Juifs, ceux-lä même qui 
estiment que les Roumains doivent 
se comporter en majorité rassu- 
rante à l'égard de la minorité hon- 
groise, se retrouvent d'accord pour 
affirmer leur mépris, leur haine. 

« On parle volontiers de haine 
chez nous parce qu'on n'a pas vrai- 
ment de suite dans les idées », s'ex- 
cusera l'un d'eux à l'égard des Tzi- 
ques «Un peuple, on ne peut pas 

le juger en entier. C'est une race de 
gens très intelligents, très musi- 
ciens. Mais très fourbes, des 
bichnitzar, des gens qui ont des 
affaires louches. Tout le monde sait 
ae sn des pichnitzar. ce 

lifficile de les intègrer, de leur faire 
passer un ΒΟΩ͂Ι nomade qui les fait 
vivre à Bucarest comme sur la 
route. Ils forcent les portes, ils 
entrent chez vous, ils mendient, ΠῚ y 
a aussi une chose qui nous énerve : 
ils détériorent la langue, ils parlent 
une langue roumaine laide avec 
leur accent. Ils dénarurent nos 
chants, nos danses. Cela pollue le 
folklore. Maïs il y a ceux qui ne 
polluent pas et qui sont vraiment de 
grands musiciens. Moi, vous savez, 
Je n'ai aucun préjugé », conclut 
notre interlocuteur. Un problème 
tzigane ? Il refuse d'en parier. L'in- 
pan Elle paraît impossible. 
« L'int tion passe une com- 
mana er onncr & inté- 

Γ qui refusent d'envoyer 
feurs enfants à l'école ? » Pays de 

l'absurde où toutes les haines sem- 
blent légitimes, sans honte, où 
toutes les rumeurs se répandent. 
Trois mois après l'exécution du 
couple Ceausescu, le général Victor 
Stanculescu n'annonçait-il pas la 
semaine dernière que les cadavres 
avaient disparu ? « dous 
ces mystères ?, nous disait un 
Les vres ? On peut pen- 

ser qu'ils sont pois vivarrs. Pour. 
le juge s'est-il suicidé ? » Cent 


Jours a; la révolution, je 
tère continue ἃ hanter Les ξέρανε, 
NICOLE ZAND 
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. CULTURE 


VARIÉTÉS 


“Le retour des magiciens 


Deux festivals, l'un à Blois, l’autre à Monte-Carlo 
veulent relancer l'art de l'illusion 


L'art magique, dont la tradition 
remonte à l'Antiquité, prend son 
essor théâtral au dix-neuvième siè- 
cle. C'est un spectacle populaire 
vivant, qui évolue avec son temps, 
intégrant les progrès scientifiques 
et technologiques. Le Polonais 
Adam Selomon Epstein joue au 
« Décapité vivant » en opérant 
avec un sabre à lame creuse rempli 
d'un liquide rouge qui, au moment 
voulu, se répand sur la victime. 


Le Chinois Sam Hung avale de 
l'étoupe enflammée pour cracher 
des rubans de couleurs diverses et 
finir par un canard qui s'ébroue 
dans la sciure. Le Français Buatier 
de Koka présente un dé à jouer en 
soie de petites dimensions. Il le 
dépose sur une table basse et, tan- 
dis que ce dé grossir subitement, il 
ea fait sortir sa femme. 


Manipulateurs 
et illusionnistes 


Les magiciens se répartissent en 
deux catégories : les manipula- 
teurs, qui se servent de cordes, de 
jeux de cartes, de boules, de fou- 
lards, de drapeaux, de pièces de 
monnaie, de dés à coudre, de bou- 
gies allumées, et souvent de 
colombes ou de perruches sans 
oublier les anneaux chinois, et les 
illusionnistes, qui utilisent des 
appareils impressionnants et com- 
pliqués en apparence. 

L'art magique a vécu son âge 
d'or. L'étonnement a disparu, 
émoussé par un scepticisme qui, en 
partie, a détruit le mystère et 
l'émerveillement. Cependant, la 
magie compte actuellement en 
France soixante-cinq artistes pro- 
fessionnels, environ deux mille 
amateurs et des dizaines de mil- 
liers de pratiquants occasionnels, 
abonnés à des revues ou clients des 
magasins spécialisés. 

En l'espace de trois semaines, 
deux festivals de magie viennent 


20 H 45 
DU 20 AU 28 AVRIL 
DIM. 22 A 17H DIM 29 A15H 


d'avoir lieu : l'un à Blois, les 16, 
17 et 18 mars, l’autre à Monte- 
Carlo, les 6, 7 et 8 avril. Tous deux 
ont mis l'acceut sur un art qui 
aujourd'hui encore peut faire 
rèver. 

Blois, c’est la ville natale de 
Robert Houdin, le premier magi- 
cien à s'être produit en tenue de 
soirée. C'était au milieu du siècle 
dernier. Sa formation d'horioger 
lui avait donné la possibilité de 
fabriquer des automates sophisti- 
qués et de se bâtir ainsi une 
renommée internationale. 


Le Festival de Blois présentait sa 
quatrième édition à la Halle aux 
grains, en jouant la carte de la 
reconstitution — celle de la « Cible 
humaine », qui coûta la vie à son 
créateur Chung Ling-s0, il y a près 
de solxante ans, et celle de l 
sion avec la « Pagode d'Houdini », 
— mais aussi la carte de la jeunesse 
avec un étonnant manipulateur 
allemand (Topas) de dix-sept ans, 
qui a fait voltiger entre ses doigts 
clochettes et lunettes noires. 


Des « Napoléons » 
vens du Japon 


Les sixièmes Grands Prix magi- 
ques de Monte-Carlo ont proposé 
de leur côté des numéros courts, 
élégants pour la plupart et présen- 
tés avec une mise en scène recher- 
chée : ainsi Dani Lari, un jeune 
artiste français qui, de Pierrot 
triste, s'est transformé en Añkequin 
doté d'étranges pouvoirs : ainsi 
encore le Norvégien Finn Jon-et sa 
lévitation d'objets, la Japonaise 
Yuka et sa manipulation d'éven- 
tails et de foulards. D’autres Japo- 
nais, les. Napoléons, ont combiné 
comédie et prestidigitation pour 
réaliser quarante-neuf tours en 
quatre minutes, donnant ainsi à 
leur numéro un aspect farces et 
attrapes 


. GLAUDE FLÉOUTER | 


CINÉMA 


Enfants du rock 
et de la coke 


Dans Courts-circuits, prix . 


Jean-Louis-Bory 1980, 
Patrick Grandperret décrivait 
des semi-marginaux mal 
dans leur peau, possédés par 
la passion de la moto. Ce 
sont leurs frères qui aujour- 
d'hui sont les héros de Mona 
et moi, grand prix du Festival 
de Belfort, prix Jean-Vigo 
1989. Mais leur passion, 
c'est le rock, qui leur permet 
d'échapper le temps d’un 
rêve à la grisaile de leur exis- 
tence, au conformisme 
social. On dirait que Patrick 
Grendperret ne veut pas 
grandir-vieillir, qu'il a fixé une 
fois pour toutes ses modèles 
Cinématographiques du côté 
de John Cassavetes et de 
Jean-Luc Godard, pères spiri- 
tuels ‘d'un «cinéma en 
liberté » où il importe plus de 


capter des images que de. 


raconter une histoire. 

Sur l'écran, on voit donc 
surgir Denis Lavant, qui 
traine une sorte de roman- 
tisme angoissé. Avec quel- 
ques copains, il organise un 
concert rock, dont ia vedette 
sera Johnny Thunder fhim- 
seff}, encore plus flippé que 
le reste de la bande. On 
répète dans un hangar à Ivry, 
tout OU presque 86 passe là. 
Denis Lavant retrouve Sophie 
Simon, qui fut son amour 
d'enfance. Elle veut vivre 
avec lui, il fait tout pour que 


£a ne marche pas, c'est dans 


58 nature. 


Sur un canevas qui se 
prête à toutes las improvisa- 
tions, Patrick Grandperret 
dérive dans le délire du rock 
et l'usage de la coke, qui 


gens semble : 


pour ces jeunes 
aller de soi. Le film est très 
branché eine s’en cache pes. 


Patrick Grandperret mani- 


feste sans arrogance le bon- 
heur de filmer une modernité 
qui fut en partie celle des 


- années 80 et qui déjà s'en- 
: ferme dans le -passé. 


_JACQUES SICLER 
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MUSIQUES 


Ainsi rockent les petites marionnettes 
Oui Oni, groupe de faux gamins et de vrais rockers, an New-Moming 


Rangeons les références litté- 
raires, ce Oui Oui-là est celui que 


les adultes apacés lâchent aux 
cafants à la trentième question, 


celui des optimistes incurables 
aussi. Et puis, loin derrière, la 
marionnette d'Enid Blyton. à 

Voilà réglée l'histoire du nom, 
maïs os n'en sait pas plos sur Oni 
Oui. Sur la pochette de Chacun 


tout le monde, leur premier album ἡ 


(Œurobond), quatre marionnettes 


dans un paysage de neige Sur ᾿ 


scène, quatre garçons en costume, 
dont un bassiste qui s'appelle Pige- 
tout et ferait peur aux petits 
cafants s'ils n'étaient pas couchés. 


En fait, ils ne sortent pas du . 


magasin de jouet à minuit mais 
d'écoles d'art ou de troupes de 
théâtre. Le côté pantin, cette 
régression allègre dans les textes, 
c'est leur manière de touruer en 


dérision, de convourmer la panio- 
mime du rock. Mais leur détourne- 
ment procède de l'amour. Quand 
Sn Guy Late en de 
Ἷ voix] 
Billes Chapat (claviers), Michel 


(batterie) et le bassiste . 
- mécanique mentionné plus haut 


sont d'abord des rockers, même 
s'ils font tout pour masquer leur 


sur la pocherte, elles sont dans le 
clip, réalisé par Michel Gondry. n 
a sculpté un Etienne Charry avec 
un nez pointu et de longues jambes 
maigres, comme le vrai. Du coup, 
la marionnette n’arrètait pas de 


tomber et d'abimer le décor avec . 
‘+ Le 9 avril, à 20 heures, au 
. New-Morning, 
Petites-Ecuries, 


son nez « Quand je voyais Etienne 
Le soir; après une journée de studio, 
J'avais envie de ἐπὶ taper dessus », 


dit , Come si ce problème 
relationnel se posait dans tous les 


groupes. 

On trouve dans l'histoire du rock 

des exemples de ces bouffées déli- 

rantes enrobées de simplicité trom- 
peuse : Jonathan Richman, ou Tai 
king Heads des débuts. Dans six 
mois, il sera temps de se demander 
si Qui Oui est capable de changer 
le décor de son castellet, a fort 
d'en sortir. 

En atrendant, ils ont publié l'un 
des albums les plus sympathiques 
ge mieux produits) de rock 

çais des ces derniers mois, et, 
sur scène, sont capables d’en 


.remontrer.à la plupart de leur . 


ea perfecto. 
THOMAS soT INEL 


7-9, rue des 
75010 Paris. ᾿ 


DISQUES. 


Le rap Jorge v vers rs l'Afrique 


Jungle Brolhèrs : 
of Rene M Forces 
Queen 


All Hail the Queen 


Tommy Boy/Wotre Music} ἢ) 


Le rap n'est pas une chose sim- 
ple à écouter. D'abord, miaux 
vaut se'servir de ses pieds, sans 
oublier d'essayer de suivre le pro- 
pos. C'est parfois fatigant, pour- 
tant les rappers ont pensé à tout 
avec leurs petites phrases cou- 
pées-collées, que l’on peut res- 
sortir ἃ volonté, comme des 
püblicités bien tournées. : 


Du machisme benët de Tone 
Loc au radicalisme de Public 


Ennemy, les rappers se définis- |. 


sent d'abord par leurs discours. 
Heureusement pour la survie et ls 


croissance du genre, ils sont de * 


plus en plus nombreux à entre- 


prendre l'édification d'un univers |’: 
sonofë. De La ϑοὺ!, les premiers à - 


avoir attiré l'attention sur-.ce 


mode, avaient défini un monde 


joyeusemént absurde, ἃ "" Ὀρραβά 


de la violence Era à 


associée au rep. 


Sur Al Häïl the Queen, ‘Queen 
Latifah 8 enregistré un titre avec . 
De La Soul, Mama Gave ‘Birth τὸ 
the Soul Children. Elle partage leur 
bonne humeur communicative, 
mais 4 ‘exerce sur un territoire plus 
actuel. 


‘ moment dans le Bronx. Cette 
. revendication trouve sa traduction 


. dans les rythmes, les échantillon- 


- nages qui lorgnent définitivement . 


‘vers lé vieux monde. noir. 


 Cénte filiation, les Jungle Bro- 


thers en ont fait leur nom. Dans la. 


continuité du rap, ils se situent 
‘entre Queen Latifah et-KRS1 (ἰσ 
Monde du'16 mars). 


‘ Leur discours est encore plus 
tilitant, mais c'est. surtout ls 
fabuleuse richesse sonore de 


- MARS 


Done by The Forces of Nature qui ΠΥ 
- FRED ZELLER - | 
. COURCHEVEL 1850. 


᾿ -« « Art collection + Daniel Besseiche ΗΠ 
᾿ “HALL DE ΤᾺΣ CROISETTE. 


— GALERIE ALBERT ÉOEB ᾿Ξ 


fait a force des frères. Après des ‘ 
"ignôrance et de 
méfiance, ils-sont parmi les pre- 
miers musiciéns afro-américains 
issus du. rhythm'n'blues (les jez- 


- zmen sont hors concours) à pren- 


dre én compte: es apports de la 
musiqüe africaine telle qu'elle" se 
joue aujourd’hui, 

En écoutant les Jungle Bro- 
thers, on sent que les temps d de ἰδ. 
rumbe-rap approchemt. - ᾿ 
Cie TS... 


JEANCLOS 


: LE TYMPAN DE SAINT-AYOUL A PROVINS 


Sa voix (dans le belle tradition 
des grandes gueules de la musi- 
. que noire américaine, Big May- 


CAROLYN 
CARLSON 


CATS 


velle ou Aretha Franklin), la pro- Terres-cuites 
À re | Mat Ts 48 ΚΔ tour linsart jusqu'éu 14 avril 
42.74.2277 dans une histoire commencée en 
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Afrique, qui se continue en ce 


Nouvelle Renault 25 
Jusqu’au 30 avril, 


M. Financement vous propose pour. ἐπ 


116 


par mois la 1° année” δε, τ NN RE 20 

une Renault 25 GTS avec" ὖῦὃΘὍὑἁἍὙ...... - 

. un Financement personnalisé, - 
plus un Contrat d'entretien, + 
pis une Assurance tous risques. 0 


“Financement - Location avec option d'achateur 60 moùmoyennant un versement jaitia] ὡς 45 520 F (don 28450 F de 1 loyer majoré εἰ pi np 9 308 pr Coën Soda eme 
quisition, 151571 F. Renauk 25 GTS, prix TTC clés eu mai au 2/04/90: 113800 F. Sous réserve d'accepuation par la DAC SA πὺ espital de F. 321490 700. RCS Nasterre B 702002 221. Entretien “Contrat d'entretien Reneuk. Coût mensuel ΔΓΕ {soit 1692 F par an) dans ia limite do 
60 mois σα 60000 μα à partir de La date de livraison. Assurance - Assurance {pus risques. | Gvile. défense εἰ recours. bris de glace. vol, incendie et rec franchise, ssistance avec véhicule dérrsiflacement). R 25 GTS ; coûu mensuel 243 F {soit 2916 F la 
1" aanée) Bonus 50% - conducteur sans sinistre ble total ou partiel durant Les 24 derniers mois -- résidant à Paris nrage promenade trajet = franchise LR a Dr Fo nner RASE 
θέντα alables ur ensemble des madtiss Raman 25 VF αἰ Erqnes Ὁ eu mené ἀκ Γ᾽ μα DO 0 (5 preontienn βεῦτεαι ἔπε Boris LR ᾿ Σ ᾿ ᾿ 


ουίαα Famous chez vor οιακεμίραμίκο σα an ἰω-- -- 05252525. 
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ÉDUCATION 


La formation des maîtres et l'allègement des δον Pre 


Les projets du ministère inquiètent 
les sens philosophie 


débat organisé eh ep 
itemational de phäosophie. " 


« C’est -une illusion de croire : 


qu'une technique’-pédagogique peut 
un manque de 
, äffirme M. Jean 


apparemment 
« Pour notre discipline, tou est 
au contemi, 


M. Lefranc. Elle est 7 particulière 


ment mensese par les techniques 
- pédagogiques. 


pr ea παν lé. Selon 
lui, les futurs recrutés 


au niveau de la = Pourront, 
pendant les deux années de forma- 


pour un mathématicien comme 
vous, devait lui faire un 
intervenant. Malheureusement, 


taille chez , Opposait 
déjà Focrate aux sophistes. 


ep pl void 
Sur ce point », avec fesseurs 
philosophie, 


au moins aussi im, te qu'ac- 
tuellement 


enseignant anonyme dénonça la 
ses yeux rédhibitoire, des 
TUEM : le travail en équipe... 


ILE-DE-FRANCE 


js . © Un rapport inédit sur les déplacements dans la région parisienne 
Transports collectifs ou paralysie automobile 


Réduire l'usage de la voiture 
particulière au bénéfice des 
transports collectifs, surtout au 
centre de l'agglomération pari- 
sienne (Paris et proche 
banlieue) la principale 


région, les transports en commun 
'aDégeraient plutôt. 


tres travaux portent sar l'horizon 
2010. Si les transports collectifs 


étaient privilégiés, une légère 
détente apparaîtrait sur le réseau 

routier à la sortie de Paris le soir, 
due à la diminution des emplois 
dans la Ce qui signifie que 
si l'effort ea faveur des transports en 
commun n'est pas vigoureux, la 

sera inéluctable. 


paralysie sera 

même si c’est réel, rien n'ira plus en 
banlieue ni dans la grande 

Couronne. Les collectifs 

eux-mêmes pourraient être grave- 

ment saturés, 


que Ie recours aux transports collec- 
tifs. Π n'en est pas de même pour à 
nationale. Le coût éco- 
nomique et social des transports en 
commun est cinq fois plus faible que 
celui de la voiture particulière. Et, 


Pour n'être pas inattendu, le 
constat est clair : il trace Les objectifs 


dÙ er D méléte d l'une Œ 
voiture particulière dans ia zone 


centrale, c'est-à-dire à l'intérieur du 
cercic délimité par l'autoronte Α 86. 


de la qualité des services rendus. 
ALAIN FAUJAS 
et CHARLES VIAL 


SCIENCES 


Lancement ps d’Asiasat par la Chine 


Monde des 85 wi. Ce mie 


M. Mikhaï Gorbaichev a pris, 


dimanche 8 avril, une série de ὁ 
des techniciens 


ΓΙ ΣΙ 1986 à la 
ui ont ea 
décontataanon de de la centrale de 


Tchemobyi et de victimes qui 


i babi- 
taient dans ls zone de l'accident La 
nouvelle sera d'éutent mieux 


Dci que he +000 epent qui 


φρέπαῖσα ont récemment constitué 


un comité de défeuse pour être 
mieux soignés. 


Le bot essentiel des décisions du à 


président soviétique est, selon 
Pravda, de protéger les droits des 
irradiées, d'évaluer avec 


Evans avait été pilote du pit d 


de commande dela mission 


.- S1 minutes dans l’espace, dont 


1.8 06 de « sortie exira-véhicu- 
daire » enire la Terre et la Lune. 
SR il mRvEL pes ΒΗ mr 
Lune, 


MÉDECINE | J'INSERM de Marseille 


Des chercheurs français auraient mis an point 
ame nouvelle technique pour bloquer 
la réplication du virus du sida 


: Une équipe de chertheurs fran- 
gais. dirigée par le docteur Jean- 
n (Unité 322 de 

l'INSERM, Marseille), annonce 
dans le dernier du Journal 


puisse se 
wultiplier. Ἐξ que cetie activation 


Le Plan Losange en Renault 25 


Vous financer, entretenez et assurez: voire voiture pour un montant mensuel connu d'avance. 


Un financement personnalisé 


nucléaire que produit le lympho- 

NK Kappa B. Or, ce que 
vient de mettre en évidence 
l'équipe du professeur 


. c'est pren an autre signal, 


virus, 
que 


- En outre, il semble bien qu’en 
bloquant signal au moyen d'un 
‘antibéta 2 microglobu- 


virus, voire même peut-être son 
inhibition au sein du lympbocyte. 

Ces résultats, bien que prélimi- 
naires et encore une fois stricte- 
ment ἐπ vitro, mettent en lumière 
une nouvelle cible biologique qui, 
théoriquement, pourrait conduire 
dans l'avenir à de nouvelles avan- 
cées thérapeutiques. 

ΕΝ. 


(1) Avril 1990,64,1459-1464. 


Le Plan Losange vous propose une gamme de formules vous permettant d'adapter exactèment le finencement de votre nouvelle 
A RS ER Sie D 9 
πιαηιειαϊεξε, σομεείσειε σι ρνορτετεῇ, ἰα ἀυτέε ες [παποεππεηῖε βεοῃει ἃ 60 mois. 


| Un contrat d'entretien ὁ. 

Le contrat d'entretien Renault prévoit tout, même l'imprévisible. 1 prend en charge l'entretien complet ile votre Renault, le 

changement des pièces d'usure et les réparations mécaniques hors accident. Π inclut toutes les dispositions nécessaires à la 
a À EL Se 


. Une assurance tous risques 


Le conra Loimge Asarances c'e bien sûr et d’abord une essurance tous risques pour voiture mais 


ans, 
hémophile, 
mort du sida 


malecie. » — (AP.) 


DÉFENSE 
Manifestation 
de pacifistes 
devant l’île Longue 


BREST 
de notre correspondant 


Un millier de La ont 
manifesté, 8 avril, à l'ap- 
pel du Mouvement de la paix 
devant la base de la Force océani- 
que stratégique (FOST) de l'île 
Longue, dans le Finistère, pour 
protester contre le « surarmement 
de la France » et demander l'arrêt 
de la construction de nouveaux 
missiles. 


« L'Europe que nous voulons n'a 
pas besoin μα missiles », ont 
scandé, dimanche, ifestants 
du Mouvement de la paix, devant 
l'entrée de l’île Longue barrée par 
un cordon de gendarmes, tandis 
qu'un hélicoptère tournoyait au- 
dessus de leur tête, Les quelque 
mille personnes, après on sit-in 
symbolique, ont mis le feu à une 
fusée de carton. 

Le Mouvement de la paix 
demande l'arrêt immédiat des 
essais nucléaires de Mururoa, du 
programme Hadès et de celui du 
renforcement de l'armement des 
sous-marins. 6.8. 


aussi pour vous et toute votre fomille. 
En effet vous êtes garanti per une assistance qui vous apporte Le maximum de confart 
et de sérénité. En cas d'immobiksation prolongée de votre voiture, notre contrat 
d'assurance prévoit l'hébergement, le rapatriement, même en cas d'accident ou de vol, 
Le près d'un véhicule relais. En cas de vol ce prêt peut aller jusqu'à 30 jours. 
RE ξβπθμὶς ἀνα πεδίοις Βεσϑα ποῖκος 
Re θνν ιν εσὰ | ἜΤ 
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Un non-lieu 
accusateur 


Suite de Le premlière page 


En lisant l'arrêt des magistrats 
de la Haute-Covr ce qui choque au 
premier abord, c'est l'ampleur des 
sommes en cause, détournées 
essentiellement par M. Yves Cha- 
lier, mais dont les agissements 
étaient par l'impunité que 
leur conférait la confiance de 
M. Nucci. Créée le 27 juin 1983 à 
l'initiative de M. Nucci pour pro- 
mouvoir sa politique et dissoute le 
31 janvier 1986, l'Association Car- 
LORS du développement (ACAD) 

a reçu de l'Etat, en moins de trois 
ans, 81 420 504,99 ἘΞ Sur ce LOU, 
« l'excédent de financement » - 
autrement dit les fonds publics 
détours — s'élève, selon les 

perts commis par la justice, à 
TE 729 176 F. 


en rétrocession d'espèces (pour un 

Eee de 6 250 000 F 1), en 
paiement de commissions 
(1 279 885 F), en pers à 
une entreprise amie de transport 
aérien, la SOCOTRA 
(2 640 000 F), et en alimentation 
de la trésorerie courante de 
l'ACAD, dont le responsable 
n'était autre que M. Chalier, pour 
un total de 16 548 586 F. De ce 
dernier montant, les experts ne 
sont us à déterminer l'em- 
ploi que de 10 805 049 F, pour 
l’essentiel au profit direct de 
M. Chalier. 


L'alibi de l'aide 
aux pauvres 


Aa bout du compte, les .magis- 
trats n'imputent en effet « que » 
2 100 290 F aux dépenses de 
M. Nacci lui-même. Et, finale- 
ment, ils ne retiennent à charge 
contre lui -- avant de déclarer que 
leur relève de La loï d'amnistie sur 
le financement politique — « que » 
1 385 413 F au titre du « recel de 
deniers publics frauduleusement 
soustraits ». Maïs ils le tiennent 
également pour « complice » des 
soustractions et tentatives de sous- 
traction de deniers publics opérées 

par M. Chalier r pour un montant 
de de 18 millions de francs. . 


Si l'on en reste au jugement 
moral, il a plus choquant 
encore : l'alibi de ces détourne- 
ments n'est ποτὲ τε l'aide à cer- 
tains des pays ὡς pauvres de 
la planète, δὰ où la D time maladie, 
la dette, les inégalités, l'analphabé- 
tisme, toutes ces plaies d'Egypte du 
sous-développement, font leurs 
ravages. Ainsi plus de 1 million de 
francs déboursès en 1985 par l'Etat 
afin de servir à l'acheminement de 
semences potagères dans les pa; 
du Sahel auraient été déto: 
par l'ACAD et son trésorier, 
M. Chalier. Une fausse facture fut 
remplie à cette occasion, ainsi 
libellée : « Expédition de semences 
du mois d'octobre à destination de 
N'Djamena, Bamako, Bangui, 
Ouagadougou ». 


L'équipement de villes africaines 
en matériel médical hospitalier, 
dans le cadre des aides d'urgence, 
aurait également servi d'alibi au 
détournement de près de 5 mil- 
lions de francs. Dans jes deux cas, 
une partie de l'argent ira rejoindre 
les coffres suisses de la société 
Courtexi à Genève, une « société 
de pure façade », écrit la commis 
sion d'instruction, auprès de 


nés par Carrefour du dévelo 
d'implan, prie d'une ΕΣ 

Ἰ tation de centres de ges- 
tion en Afrique ». 

Les méthodes africaines de l'ad- 

ministration française sont la toile 
de fond de 55 tragi-comédie 
scandaleuse. Les magistrats de la 
Haute Cour Le soulignent en rap? 
lant les remontrances de la 
des comptes qui, fin 1985, déco 
vrit le pot aux roses en s'intéres- 
sant aux finances de l'ACAD. Les 
fonds publics détournés ont été 
débloqués pour l'essentiel per le 
Fonds d'aide et de coopération 
AC), théoriquement destiné à 
financer des projets de 


développe- 
ment au profit de pays liés à la 
France par des accords de coopéra- 
ὥρα, 

Or, écrit la Cour des comptes, 
« le FAC est à peu près complète 
ment entre les mains du ministre 
de la qui est maître de 
l'ordre du jour et rassemble facile. 
ment la majorité nécessaire à ses 
vistes ». Des « échappatoires » qui 
sont autant de « manipulations 

ires » lui permettent sans 
entraves de couvrir les 
ments de crédit Le contrôle du 
comité directeur du FAC, présidé 
par le ministre, ne revêt qu'un 


SOCIETE 
L'affaire Nucci et les conséquences de l'amnislie 


- recoutS pou ‘tons les faux néces- 
Saires à ses propres détournements. 
Quand M. Nucci affirme qu’il n’a 
rien va, rien su, les magirirats lui lui 
rétorquent que ses « all 


caractère « essensiellement for. tives 


mel s : « Dès qu'il s'agissaif de 
dépenses exceptionnelles liées à des 
décisions de nature politique, 
témoignera l'un de ses membres, il 
n'ei 1 pas de discussion de 
et se contentait d'avaliser. + 

C'est ainsi que ies ouvertures de 
crédit obtenues par Carrefour du 
développement ne se faisaient pas 
explicitement au nom de l'associs- 


pu ne pss être alerté par le 
# pis el) des dépenses » 
du sommet de Bujumbura, alors 
qu'il eu avait lui-même estimé le 
coût à 20 millions de francs et que 
l'addition finale dépassera le triple 
(exactement 67 677 358 F) ? 
Poursuivant leur démonstration, 
les magistrats de la Haute Cons 
n'hésitent pas à semier la zizanie 
dans les rangs du Parti socialiste 
en opposant M. Nucci à l'un de ses 
collèues du gouvernement d’avant 
“mars 1986, M. Emmanuelli, minis- 
tre du budget. Dès mai 1985, 
effet, un contrôle des douanes 
concernant une société de tran- 
sports internationaux, la TTCI, 
avait révélé que des fausses fac- 
tures présentées à Carrefour du 
développement avaient permis à 
M. Chalier de recueillir des 
sommes en espèces. Durant l’ins- 
traction, M. Emmanuelli, dont le 
témoignage est « intégralement 
confirmé » par son directeur de 
cabinet de l'époque, dira avoir 
averti M. Nucci de l'existence d'un 


tion mais comportaient cette seule 
justification laconique : « Intérêt 
général ». Pour tous les partici- 
Pants, cette formule recouvrait le 
tôle très politique de l'ACAD, 
considérée comme * l'association : 
du ministre » et, plus précisément, 
comme l'instrument d'opérations 
délicates et discrètes de 
la France en Afrique. Qui aurait pa 
en douter dès le moment où le 
ministre de la coopération décida 
de lui confier l'organisation maté- 
nelle technique et policière du 
et franco-africain de Bujum- 


Eure, en 1984 ? 


L'impatience de l'Elysée, l'encia- 
vement du Burundi, les lenteurs 


sait de fausses factures, ce à quoi 
M. Nucci aurait répondu : « On 
que, Mais HV Non séujenent-e ταϊείτιτε de ἴὰ 
dit aussi ti jien on se: nt-le. ministre 
avait aussi des tradil bien éta- jon:5e démienders aucune 
enquête, laissant l'affaire en l'état, 
mais, de surcroît, il permettra à 
Carrefour du développement d'ob- 
tenir du FAC, le 6 décembre 1985, 
un an après le sommet de Bujum- 
bura, un «complément » de 
18 mitlions. 

En plus de sa complicité avec 
certains des agissements de 
M. Chalier, là commision d'instru- 
ment retient donc à charge contre 
M. Nucci le reel d’un peu plus de 
1 million de francs détournés. 
Contestées par ses défenseurs, ces 
sommes auraient notamment servi 
à alimenter le compte joint, à 
rémunérer certains coilabo- 
rateurs, à payer Η 
l'hébergement ἃ 
soixantaine d'habitants de Beaure- 
paire (Isère): dont il est maire, à 
deux fêtes anniversai 


témoigne une let- 
tre adressée, le 9 mars 1984, à 
M. Chalier par le Service de coopé- 
ration technique internationale de 
police. (SCTIP) du ministère de 
l'intérieur. Les policiers y souli-- 
gnent la nécessité, pour Île paie- 


C'est ainsi que M. Chalier, tréso- 
rier de l'ACAD et chef du cabinet 
de M. Nucci, bref, homme de 
confiance du ministre, : 55 retrouvæ 
ssromomiques. Êe qu'il eut euvis 

ues. u'il eut envie 
d'utiliser à s0n pro τ un système. 
qui profitait à Le Un système. 
jui recouvre Fusage très par- 
deaber des fonds secrets inscrits 
au budget du premier ministre qui 
alimentaient le compte joint Nuc- 
ci-Chalier, un compte dont l'exis- 
etre de tradition au nn 
coo ion, quels qu 
soient le ministre et le chef de 
cabinet. Car les agistrats de la 
Haute Cour eurent la surprise 
d'apprendre de La bouche du 
teur du budget au ministère des 
finances que l'usage par les minis- 
tres des fonds secrets qui leur sont 
alloués est « discrétionnaire ». En 
d'autres te: que ceux-ci n'ont 
aucun compte à rendre sur l'utili- 
sation qu'ils en font. Si d'aventure 
M. Nucci s'en est servi pour des 
dépenses ῬΑΓΟΒΆΟΙΙΘΕ, cela ne 
regarde pas La justice. 

Quand à Carrefour du dévelop- 
pement, son activité ne regardait 
que M. Chalier. Pour tous les 
témoins de l’affaire, M. Chalier. 
Pour tous les témois de l'affaire, 
M. Chalier était alors l'homme du 
ministre et le ministre, l'homme de 
l'Elysée, arrivé à ce poste par la 
volonté d’un président qui ne 
goûtait guère les tentatives nova- 
trices du prédécesseur de 
M. Nucci, M. Jean-Pierre Cot. De 
ce parapluie étyséen, M. Chalier 
sut habilement tirer parti parlant à 
ses interlocuteurs d'« interventions 

ilotées par la présidence de la 
lique ou de « dépenses liées à 
da présidence de la République ». 


L'habitade 
« d'imiter » 

Si elle πὶ 'impute directement ἃ 
M. Nucci qu'une très faible partie 
des sommes détournées — apparte- 
ments, château d'Ortie, voitures, 
etc., le dispendieux M. Chalier se 
servira le ier, la commission 
d'instruction son manque 
de rene « C'est sur M. Nucci 

qu'a reposé le soin de veiller à 
ere et à la régularité des 
gpérations ἢ financières. écrit-elle. 
l'esprit de ses interlocuteurs 
αὐπικιπτμιβ, il était censé natu- 
rellemens l'avoir fait. » C'est pour- 


de sa nomination comme ministre 
et ἃ honorer des factures de l'im- 
primeur de ses affiches 


Puis, en deux courtes pages, les 
magistrats effacent le tout en invo- 
quant La loi d'amnistie. Ou plus 
précisément l'article 19 de la loi du 
15 janvier 1990 sur le financement 
des partis politiques et des cam- 
sont précises : il amnistie toutes les 
infractions commises avant le 
15 juin 1989 en relation directe ou 
indirecte avec l'objet de la loi, à 
condition qu'il n'y aît pas eu nr 
richissement ent personnel et que 
téressé n’ait pas ἐτέ investi dan 
mandat parlementaire national au 
moment des faits. M. Nucci satis- 
fait évidemment à cette dernière 


n'était plus député. 
Restent la finalité politique et 
l'absence d'enrichissement. Sur le 
premier point, les magistrats écri- 
vent que « l'essentiel des dépenses 
réglées soit par l'intermédiaire du 
compte joint, soit par, ACAD en: 
ou en concerne l'ac- 
tivité politique de M. Nucci comme 
ministre de la coopération, ancien 
député à l'Assemblée nationale, 
conseiller ‘général de l'Isère et 
maire +. Pourtant, 
res pages plus haut, à pro- 
pos des « fêtes anniversaires », ils 
remarquent, soulignant leur carac- 
tère ἱπμλ στρα c dans les traditions 
ee ises : « Aucun 
Financement pub ic n'était naturel- 

lement prévu ἃ leur sujet »... 
Quant à l'enrichissement person- 
πεὶ, la commission d'instruction 


d'une personne phy- 
sique ou morale en cas d'accroisse. 
ment de la valeur de son patri- 
moine. » Or, du 1= juillet 1983 au 
.31 mai 1986, M. Nucci et son 
épouse - ont économisé 
11 000 francs par mois, une 


com- ἔπι: lon. .Sans doute rigou- 
slce de Μ Ὁ Le Fou mie ματος reuse juridiquement, la définition 
des fonds détournés (18 millions), des magistrats n'en est pas moins 
= complion à per dbyiantiqn D re Τοῦ ua gra συ 
scion une jurisprudence de la Cour épargne minutieusement des fonds 
de cassation, c'est-à-dire 1in tome détounés Pour son patrie 
lice Qui aurait dû savoir et moine ou qu'il les dépense en 
n'a riea fait pour s'opposer. Fistant μὰ ποσί polgne S'en” 
N'avait-il pas laissé M. Chalier politique s'en- 
Eee ge μια ία 
Jaitement » sa signature, pra! 
Aus le chef de cabinet Ύ  Ὑ τ ἢ 
pas aux « CONTESpONdanres Sans 
imporiance » et À laquelle il aura 


condition : devenu ministre, il . 


POINT; DE VUE 


Dévoiement 


par Jacques Chirac 


velle-Calédonie. Chacun a compris à 
cette occasion que quelque chose 
de grave et sans doute d'irrémédia- 
ble venait de’ se passer : les juges 
88 trouvaient brutalement dessaisis 

des dossiers qu'is avaient le devoir 
- d'instruire ou de juger, les auteurs 
présumés do crimes dralent 1eme 
pour quittes. J'entends bien que la 
réconciliation entre nos compa- 
triotes de ce territoire était un 
objectif majeur, mais devait-on la 
payer du sacrifice de principes fon- 
: l'indépendance et la 


qu'elle demeure réservée à l'oubi 
des conséquences de troubles 
graves ayant affecté notre société. 
U s'agit surtout d'éviter que le Wgis- 
Jateur ne se substitue au juge δὲ ne n° 
le mette dans l'incapacité d'exercer 


tégistateur. Notre Constitution 
reconnaît d'ailleurs au Parigment le 
pouvoir de fixer les règles concer- 
nant l'amnistie. A l'occasion de 


Enfin, je ne peux m'empêcher de 
songer à ce que va désormais 
éprouver le justiciable « ordinaire », 
celui qui n'est pas un puissant, et 

comporaissant 


devant la justice 


$éparation des 
de chpyenm [5 Hero cle TEL de 
rendre la justice ..- ᾿ 
Récemment, πῇ processus ‘de 
dégradation de nos institutions me 
paraft avoir atteint un point cuimi- ἡ 4 4 
nant. Des conscients de 


serrement des liens unissant la 
communauté nationale, d'x oublier » 
certaines infractions plus gravés. 
Ce qui est nouveau, c'est que, au 
fi des décennies, les mesures 


panétar, li, d'aucun traitement 


se demander 5 n'existe pas désor- 
mais une justice à deux vitesses et 
si l'égalité de tous les Français 
devant leur justice n'a pas cessé 
d'exister ? 


_Que- de telles interrogations de 
γορίπίοη. -Sotent rendues possibles 
me paraît grave. ἢ y a là matière à 


(ΟΜ. Chirac, dépaté RPR de Corrèze, 
avait voté, le 21 décembre 1989, contre 
l'amendement instituant l'amnistie et il 
n'avail pas pris part au vote sur l'ensemble 
du projet de loi relatif au financement des 
‘parts politiques, devent Ia loi du 15 ja 


Que l'on ne nous dise pas qu'il 
s'agit de « justice politique », alors 
que ces réactions émanent de 
magistrats respectés et'indépen- 
dants, soucieux uniquernent de faire 
leur métier. Que l'on ne nous dise 
pas que certaines pratiques sont.lé 
lot inévitable des acteurs de la vie * 
publique et qu'un coup d'éponge 
généralisé est la seule voie de la 
sagesse. Le. des activi- 
tés politiques en France est certes 
critiquable. Mais, en l'occurrence, la 
véritable question n'est pas R. 

il s'agit d'éviter désormais que” 
l'amnistie ne soit utilisée comme 
mode de gouvernement ; il faut 


| EN BREF 


Îl'est vrai que les règles de notre 
droit ne posent aucune limite au 
pouvoir d'amristie qui, comme le 
droit de grâce du président de:la 
République, est un droit en quelque 
sorte souverain, « régalien ». Tout 
est donc’ question dé mesure, de 
retenuë.. et de morale. : 

‘Les signes avant-coureurs de 
cetté dérive nt commencé dans 
les deux années écoulées ävec les 
amnisties à répétition concernant . 
des condamnés de droit commun. 
Elle s'est accentuée avec la hon- 
teuse affaire de l’amnistie des 
er Ds echo ete 


: Selon πῇ CSA - 


Les ἀπ tiers des Français | a incidents intercommeantaires traction sous l'iiculpation d'abus 
"sont du devant ἴα synagogue de Sarcelles. — de biens sociaux. Les faits qui lui 
oqués : Des incidents ont opposé, samedi sont reprochés seraient liés à la 


publié le 


Selon nn sondage CSA, 7 devant la synagogue de 
8 avril par ἐδ Journal du dimanche, QE τ 


Lan d’une société de courtage Β ᾿ 
la SCIH, dont un de ar ets 


Sarcelles CVal-d" Oise) une quaran- 
76 % des Français trouvent # cho- | taine de jeunes noirs armés de ὩΣ proches aurait été le gérant. se , à 
_quante »_lamnistie de’ l'ancien | battes de basc-ball aux memibres de .Avotat rs connu dans le milieu É 
: Socialiste Christian Nucci | la conimunauté: israélite- venus- . judiciiré ἴς, Με Ten- arc απ EN On 
“dans-Faffaire du Carrefour du | assister à un office religieux. Seule : dler ἃ- slement Le maltre de ds γον Μᾷ Μὰ 
développement et 67 % estiment Pa d'une soixantame de Ἐν ares à l'université de See wok 
Les hommes politiques « phuôt pas | policiers réquisitionnés par la pré Häute-Alsace. —(Corresp.) rh ne 
honnêtes », 21.% Jugent.« γἰμέδι͵ fecture a permis dé rétablir le“ pe : a 
ealme-et _ 9 Evasion d'un accusateur du com- are 
᾿ βοππϊες ». d'empêche-us- affronte aire Sobic. — Pierre Vi "" ᾿ 
Ὁ Ἢν re sont que 11 Ὁ à j ment. Il n'y ἃ pas eu de blessés, . sarl τ Pierre En a ᾿ 
« peu HS OÙ « pas ἐῖο. Les jeunes gens s'étaient présentés  <IPrisoïné pour proxénétisme, LL 
quante du. tout » l'amnistie de. à l'entrée de las àlmsuite - n' pas réintégré sa cellule de la | 
M. Nocci, 12% πὸ τ prononcent d'un différend dont l'originerestait Prisom de Liancourt (Oise) à la ΠΝ δ" 
pas. Enfin 80 % pensent qu'il y a | lundi mal connue. mn suite d'une permission accordée le A 
autant de ‘« malhonnêtes » à | Un avocut à : παῖς To ροῦν ἬΡΟΥ médi- FRANCIHILTA Εἰ 
" rocat étresbouegeôls ἱπκαῖρέ cales. | 
gauche qu'à droite. (Εαυξῖο réal | ape de biens sociaux. — Un avO- teurs de l'affaire Jobic en πὶ ΤᾺ 


sée les $ et 6 avril auprès d'un 
échantillon national 88 812 per- 


sonnes.) 
Au gran ju pain 


1rs-au-PrOCÈS 
mars 1989 (le Monde du 8 mars 
1989). La justice a lancé un.man- , 
dat d'arrêt contre lui  . D 


cat du barrea de Strasbourg, 
‘M: Roland Tendler, a été écroué 
vendredi 6 avril par un juge d'ins- 


onde» 7: ΝΗΒΒΕΝΣΙΝΝ 
Air: pee on Ξε Ἤϊοπϑε 
ΠΥ ΤΥ ΤῊΝ EN BANQUE DE DONNÉES 


M. Michel Noir, député RPR du | Μ' 
Rhône, maire de Lyon, invité du 
« Grand Jury RTL-« Le Monde » 
dimanche 8 avril a évoqué les rai- 
sons du discrédit des hommes poli- 
tiques en disant: 


« H. pa une vraie ‘erise de 
conscience à l'égard du poli 
esi donc normal qu'on réndre ᾿ 
hommes politiques responsables ἀφ᾽ 
tous les maux. ΕἸ il est vrai que le 
spectacle du Le re Ares Fo 
mois n'a pas été 1: 

Her οι . tourner ἃ Etour 

aires de personnes, de querelles 
de pouvoir. Les an δ μι et δ τῇ 


Dans Ἢ ἀρ pr la à 
nique à laquelle on assiste 
aujourd'hui. C'est du domaine de | 
l'avertissement sans fräis. Je ne suis | 
pas sûr que le Froni national tiré -| 
uniquement son profit de l'antipar. . < A ἢ 
lementarisme. D'autres raisons |À ) Ce δ LE: 


LE TEXTE ‘INTÉGRAL. DU « MONDE 

INDEXÉ DEPUIS JANVIER 1987. 

EN LIGNE SUR VOTRE TERMINAL OU VOTRE MINITEL 
POUR TOUS RENSEIGNEMENTS : 


SARL LL. nre pen i 
Se 4h nue presethin 
ἀπ μὰ Tite ἔμ Pat 8" 
sent ἃ πως den 


est Cp pr Στ οχρίοι Gao a 
années trente ans, ἐπ France, 
‘était cela ! Ν 


POUR VALORISER VOTRE PASSION DES TIMBRES 
‘Vente ‘chez ‘votre marchand de i lournaux 


Kimi CE 


ΜῊ 


4 ἘΕ ὦ 


τ αὐταί ἐς θ᾽ 
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l = NOUS RESTRUCTURONS CETTE 
= COMPAGNIE AÉRIENNE ET 
. VOUS EN ÊTES LA CLEF DE VOÛTE. 


ΑΒΕ Gébe ie Tanséi QU dise 


équipe de direction prit en main la gestion de 


Voyageurs 
reconnaître les avantages de Pan Am, ét à en 
bénéficier, bien que nous ayons mis ærop 
souvent leur fidélité à l'épreuve. 
premières améliormions 


‘FRANCHI, LA FATIGUE GAGNE 


Ce Che βὰς MR See ee 
jamais placé au “milieu”, car il n'y en ἃ pas. 

IL n'y a que des rangées de 2 sièges (6 de 
front), chacun bénéficiant d'un siège côté 
couloir ou côté hubloc 

A titre de comparaison, sachez qu'un grand 
ge ΟΥὰ ΙΒ ΈΙΣΘΣΣ 


vous aurez un jour ἃ chance den ire 
L 


HÉAGŒVRE DU VOYAGEUR . | 


LONG-COURRIFR. : 
* Quels que soient la largeur et_le ‘confort 


Ù RECETTE ΠΝ 


la durée du vol sil n'y à pes suffisammient 


|"! d'espace"antour 


C'est la raison pour laquelle Pin Am 


nie que des pare épars Les 
‘vols long-coufriers. 


DE Pan Am 
À 30, d'une 


nôtre Note de Βοείηξ, 747 (ανίοα ceci 
en partie par Pan Am puis introduit dans 
l'industrie par ses soins) est l'une des plus 


Les. ᾿ 
Dans le cadre de notre programme de 
réñovation, 33 de nos 747 ont été 
complètement refaits intérieurement et dotés 
ts électroniques. 
Les deux restants seront fin prêts au 


printemps. . 

Popular 74 de rivaliser avec le 
très 747 est un gros porteur 
men l'Airbus. 


Re cs notre flotte 


TOUS LES VOYAGEURS 
D'AFFAIRES NE SONT PAS 
A L'AVANT DE L'APPAREIL. 


En fait, la plupart des voyageurs d'affaires 
n'y sont pas. 

rt ren re ἀνοαςς, 
mis au point un programme en 
Économie dépassant de loin les normes 
habituelles. 

Tout d'abord, l'espace réservé à la Classe 

peut en réalité contenir plus de 
installés. 


enregistrement prioritaire 
eq pp Vous économiserez 

ainsi beaucoup de temps et vous éviterez bon 
n20mbre de soucis. . 

Mais ce n'est pas tout, le World Pass Pan Am 
vous donne également Le privilège de 
commander vos repas à l'avance après lecture 
d'un menu très varié et exclusif. 

Autre chose de la plus haute importance, 
notre façon de remercier nos plus fidèles 
passagers de Ia Classe Économie : le World 

Pass Platinum. Celui-ci vous fera bénéficier 
Pire ps en Clipper Class et, 
Si vous volez déjà en Clipper Class, d'un 


| pour les voyageurs amenés ἃ se déplacer 
fréquemment. 5 3 


τ Comper-tenu des resictions gouvernementales, non disponible en 


LA MAINTENANCE LA PLUS 
MINUTIEUSE DE TOUTE 


. L'INDUSTRIE AÉRONAUTIQUE. 


Quelles que soient les circonstances et'en 


“l'entretien des appareils. 
a été, et Sera toujours, un modèle 


pour toute l'industrie aéronautique. 
Nos normes sont si élevées que nous ἡ 


᾿ dépensons par heure de mainterance-et par 


avion plus que toute autre compagnie . 
aérienne américaine. 


A D CS Ter 
ä-travers le.monde nous confient 


dispose acmellement de 19 Airbus ! 


maintenance de leurs appareils, tout comme 
l'Armée de l'Air Américaine. 

Très élevées également, nos normes en 
matière de formation des pilotes. 

Pan Am forme actuellement les pilotes de 
12 des plus importantes compagnies aériennes, 
de l'Armée de l'Air Canadienne et de la 
Hotte Présidentielle Américaine. 


SI VOUS ALLEZ QUELQUE PART, 
NOUS Y ALLONS SÛREMENT. 


Nous relions plus de villes en Europe que 
toutes les autres Compagnies américaines 
confondues. 


La seule ville de Miami dessert pas moins 
de 68 destinations internationales et 27 villes 
américaines  . 

La qualité de notre service Pan Am Shurrle 


est telle que nous assurons aujourd'hui plus de 


50% du marché Boston/New York/ 


Sur Les lignes intérieures, nous desservons 
actuellement 40 villes américaines, chacune 
assurant des correspondances avec 5 aéroports, 
plaques tournantes internationales. 

Sur le plan international, Pan Am reste la 
première compagnie aérienne. La seule à 
desservir 75 villes dans 47 pays sur 4 continents. 


UN OBJECTIF ΝᾺ PAS ÉTÉ 
ATTEINT, MAIS DEUX ONT ÉTÉ 
DÉPASSÉS. 


Compte-tenu de certaines difficultés, nous 
n'avons pu atteindre nos objectifs financiers 
pour 1989, ce que vous savez probablement 
dé 


Cependant, grâce au travail acharné et à 
l'excellente coopération de notre personnel, 
nous avons dépassé nos objectifs en matière 
de croissance et d'exploitation. Et nous les 

à nouveau en 1990. : 

En termes de trafic voyageurs, le chiffre 
du mois de janvier 1990 à dépassé de 23% 
celui de janvier 1989, de même celui de 
février 1990 a gagné 26% par rapport à celui 
de février 1989. 

D'autre part, la Clipper Class s'est accrue 
de 26% et la First Class de 40. 

En janvier et février, nous avons enregistré 
un record de poncrualité historique, nous 
plaçant ainsi parmi les 3 meilleures 
compagnies aériennes. 

En matière de traitement de bagages. un 
point très sensible pour tous les voyageurs, 
nous sommes cette année pour la troisième 
fois consécutive dans les normes d'efficacité 
de la profession. Un record dans l'industrie 
aéronautique. ᾿ 


VOUS En remMerCiOnS. 


+ Dans le cas contraire, nous espérons que 
vous metrrez bientôt notre efficacité ἃ l'épreuve 


uw 


16 Le Monde @ Mardi 10 avril 1990 es 


COMMUNICATION 


En signant un accord avec le ministère des télécommunications 


L'essor du marché de la cassette 


Producteurs et auteurs demandent un assouplissement 
des règles de l'édition vidéo | 


Timide en 1987, soutenu les 
années suivantes, l'essor de 
l'édition vidéo se transforme 
aujourd'hui en expansion vérita- 
ble. Evalué l'an dernier à 
1,2 miüliard de francs, ce marché 
suscite maintenant intérêt et 
convoitises des professionnels 
du cinéma et des télévisions. 
Les pressions s’accentuent sur 
les pouvoirs publics pour que 
soient levées les dernières 
entraves à son explosion : TVA 
et délais de diffusion. 

« Enfin ! Le marché est au ren- 

=-vous ! » Ce constat d'un profes- 
sionnel. beaucoup d'éditeurs de 
vidéocassettes 


Bretagne, des Etats-Unis où du 
Japon, le parc de magnétoscopes 
s'élève dans l'Hexagone à huit mik 
lions d'appareils et devrait frôler les 
dix millions à la fin de l’année. 
Mieux : la récente enquête sur « Les 
pratiques culturelles des Français » 
confirme ὃς que tous les spécialistes 
pressentaient : les 40 % de foyers 
déjà équipés sous-utilisent encore 
leur matéricl. La moitié seulement 
Joue plus ou moins régulièrement.des 
cassettes, et bien moins encore en 
achètent, 

Toutes les conditions sont donc 
réunies pour que les ventes de vidéo- 
cassettes enregistrées progressent de 
façon spectaculaire et deviennent, 
comme le prévoit le Bureau d'infor- 
mations et de prévisions économi- 
ques (BIPE), « l'un des marchés de 
l'audiovisuel les plus dynamiques de 


ces prochaines années ». 

« En deux ans, le chiffre d'affaires 
de nos adhérents a plus que doublé 
Er er Sp per 


général de la Chambre syndi- 
de l'édition audiovisuelle 
réseaux 


se iene 


célèbres que Casque d'or, Pépé 
Moko ou les Ἔα 


exemple, une étude de Global Part: 
ners montre que la vidéo a repré- 
senté en 1988 46,5 % des revenus du 
cinéma, loin devant les salles 
(30.3 %) et les télévisions payantes 
(10,1 %). Un tel exemple ne peut 
laisser indifférents Les cinéastes fran- 
çais. Les anteurs, réalisateurs et pro- 
ducteurs, réunis au sein de l'ARP 
viennent d'effectuer auprès du minis- 
tre de la culture et de la communics- . 
tion, M. Jack Lang, une démarche 
pressante pour que les pouvoirs 
pablics lèvent les derniers obstacles à 
l'éclosion d’un grand marché de la 
vidéo. 

L’ARP réclame une diminution de 
la TVA appliquée à la vidéo en 
échange d'une contribution de 
celle-ci au compte de soutien aux 
industries du cinéma et de l'audiovi- 
suel Une contribution que refusent 
certains éditeurs de cassettes en espé- 
rant que le taux de TVA baisse 
nécessairement d'ici à 1993, harmo- 
nisation fiscale européenne oblige. 

Soutenus par les producteurs, les 
éditeurs vidéo souhaitent aussi pou- 
voir vendre les films sur cassettes 
après la fin de leur carrière en salles 
mais avant que Canal Plus ne les dif- 
fuse. Or, pour le moment, la vidéo 
doit respecter le même délai de 
douze mois que la chaîne payante, 
sauf dérogation spéciale. Si les res- 
ponsables de Canal Plus ne sont plus 
opposés à laisser la vidéo exploiter la 
première le marché, les exploitants 
de salles semblent moins conciliants. 
Le Centre national du cinéma 
cherche encore activement une sol 
tion. : 

PIERRE-ANGEL GAY 


M. Bellanger monte un réseau radio 
en Union soviétique 


Les £zvestis ont annoncé, ven- 
dredi 6 avril, la création de la 
radio « 


première indépendante » 
d'URSS destinée à diffuser, 


vingt-quatre heures sur vingt- 
quatre, sur l'agglomération de 
Moscou, puis d'autres républi- 
ques, grâce à la constitution de 
filiales. « M-Radio » est une 
association entre le ministère 
soviétique des télécommunica- 
tions et la société française 
B-Com, présidée par M. Pierre 
Bellanger, par ailleurs directeur 
du réseau francais Skyrock. 

« M-Radio ».: M comme musi- 
-que, M comme moladej (jeunesse). 


La lettre bleue surmontée de deux . 


petites ailes blanches d'archange est 
le logo de la station, Et M. Pierre 
Bellanger en a déjà fait des autocol- 
lants. « Car lou est prêt, assure-t-il 
Le dossier est bouclé, M-Radïio peut 
être lancée ». ἢ ne manque que l'ul- 
time feu vert des autorités soviéti- 
ques, l'enregistrement de la société 
mixte, pour que la première radio 
franco-soviétique diffuse sur l'agglo- 
mération moscovite (quinze millions 
d'habitants) ses programmes musi- 
caux... eu stéréo. 


Nouvel épisode de la ruée des 
radios françaises vers l'Est ? L'af- 
faire, si l'on en croit Les Izvestia et le 
tete des protocoles signés les 20 
décembre 1989 et 9 février dernier, 
est d’une tout autre envergure. Il 
s'agirait, en effet, de La création, à 
l'initiative du ministère soviétique 


LE DOUBS, une authentique culture industrielle illustrée par quelques grands noms du 
département : PEUGEOT à Sochaux-Montbéfiard, SOPAD-NESTLÉ. ALCATEL à Pontarlier, DUPONT DE NEMOURS, 


SUPERFOS à Besançon... Mais le DOUBS, c'est surtout un savoir-faire, celui des microtechniqi 
tion qui a donné naissance à un maillage de PMI dynamiques. et fait du département du DOUBS le pays de la 


précision. 
Si vous recherchez une implantation, le DOUBS possède des atouts sérieux : situation géographique 5 sur les grands 


axes de développement de l'Europe (TGV, autoroute. etr.), main-d'œuvre professionnelle expérime 


de haut niveau, 


DE DÉVELOPPEMENT 
ÉCONOMIQUE DU DOUBS 


AGENCE 


Du cho cation raide au fancement. Agence de Développement Enomique Doubs ADI D peut 
vous conseiller, vous aider concrètement grâce à une équipe de professionnels motivés et cornpétents. . 

L'ADED. votre partenaire pour réussir en douceur votre atterrissage dans la précision. * 
Pour toute information, envoyez votre cart de visite ou téléphonez à A.D.E D, vous recetrez le GUIDE DINVESIS- 
SEUR pour vous permettre de tout connaître sur le pays de la précision. 


LA TECHNOLOGIE DE PRECISIONAUN PAYS ose LE DO UBS 


HÔTEL DU DÉPARTEMENT, 7 AV. DE LA GARE D'EAU, 25031 BESANÇON CEDEX 
FRANCE - TÉL: BLA3.24.91 - TËLEX: AGINDEV 361184 F : TÉLÉCOPIE : 81.82.0140 


CONSEIL GENERAL DU DOUBS 


ues, une force d'innava- 


rtée, chercheurs 


des télécommunications, du 


premier 
réseau fédéral de radiodiffusion 


fondé avec des partenaires privés et 


programmation. 
important, implanté d'abord à Mos- 
cou, puis dans les capitales des diffé- 
rentes républiques et les autres 
grandes agglomérations du pays où 
le ministère des postes s'engage à 
concéder à la radio trois fréquences 
{une en ondes moyennes, deux en 
FM), la mise à disposition d'un 
canal satellite étant également à 
jetlement 


- l'étude. Un réseau essenti 


musical, de culture soviétique, et 
diffusé dans le langue des différentes 
républiques. 

Trois actionnaires composent la 
‘société mixte chargée d'exploiter la 
radio : le ministère des postes et 
télécommunications, l'Union des 
associations d'amitié et d'entraide 
entre les peuples (la SSOD) et la 
société française B-Com, contrôlée 
majoritairement par M. Pierre Bel- 
langer, le directeur général étant 
soviétique. 


« Ce sera une radio soviétique, 


La société prévoit quatre sources 
de revenus : d’abord la publicité 
internationale. La régie en.est 
confiée à Interdéco, dont le réseau 
gère déjà, par exemple, la publicité 


de nombreuses éditions internatio. 
Élle. Ensuite là 


nales du magazine 


publicité fédérale, nationale πὶ 


locale; les petites annonces 
pe: jantes diffusées à l'antenne, 

différentes activités liées à ta 
radio, soit par l'exploitation de pro- 
duits dés de l'antenne, soit par 
la création d'une maison de disques 


intégrée. M. Pierre Bellanger ne per- . 
tage donc pas le pessimisme, 
ambiant sur les résultats à attendre 


des investissements à l'Est. Il mise 
sur un équilibre en devises dès la 
première année et des bénéfices en 
roubles. 


L'annonce des svestia est interve- 
nue alors même que séjournait à 
Paris une forte délégation de respon- 
sables de Gostéléradio venus travail. 


munications était-elle, dimanche 
soir, αἱ ment commentée et 
critiquée. En cause, selon eux, la 
légitimité du ministre dans l'octroi 

de fréquences. « Cette compétence 
revient de plein droit à Gostéléradia. 
-Le ministre semble l'avoir oublié », 
nous à même affirmé M. Boris 


- Neporoniacbtchi, le directeur de 


l'information de la radio nationale, 
Ce qui paraît clair, c'est que la 
guerre entre le ministère des téké- 
communications et Gostéléradio est 


Coopération are u ne he danoise 


"εἰ ΤᾺ télévisions des pays baltes 


COPENHAGUE 
de notre correspondante 


La station de télévision régionale 
de l'île de Dornholn (située en mer 
Baltique, au sud de La Suède), qui 
dépend de la deuxième chaîne de 
télévision danoise (TV ΠῚ, ἃ conclu 
un accord de coopération avec les 
stations de télévision des. trois 


Républiques baltes (Estonie, Letto- 
᾿ nie, Lituanie) et un second avec La 


station de Leningrad, spécialisée 
dans la production vidéo. Les 
signataires de cet arrangement se 
sont engagés à échanger « graruite- 
ment » leurs émissions δὲ aussi à 
produire ensemble des émissions 
dont les sujets seraient äutres que 


Pour commencer, les téléspecta- 
teurs des rives de La Baltique orien- 
tale et méridionale pourront voir 


© bientôt'un film sur la vie et l'œu- 


vre du conteur Andersen que TV TE 
est en train de tourner. Quant aux 
téléspectateurs danois, ils pourront 
voir des séries de films on des 
reportages permettant de découvrir 
les différents aspects des trois pays 
baltes qu'ils considèrent un peu 
comme leurs cousins, tant de liens 
Re βκμ οξθ: 


ΚΣ cition dé Borcboln, scale. 
ment en cours d'installation, com- 
mencera à émettre l'an prochain. 
au rythme de 25 minutes par jour ; 
.le reste du temps, elle relaiera la 
totalité des programmes nationaux 
d&TVIL co 


Selon M. Parretti 


Time Warner, Fininvest et Itéran 
doivent entrer dans le capital de Pathé 


Dans un entretien paru dans le: 
quotidien Les Echos (Edition du 
9 avril), le président de Pathé 


Communications, M. Giancarlo . 


Paretti, précise comment est 
financé son OPA sur le stutio amé- ἢ 
ricain MGM-United ‘Artists (Le’ 
Monde du 9-mars) et añnonce l’en- 

trée. dans le capital de Pathé 
Europe des groupes Warner et Ber- 


An in Le di ni DUR 
vice » actuellement en négociation, 


Time Warner devrait, 


M. Parrétti, contribuer à hauteur 


de 850 millions de dollars δὰ. 


financement de l'OPA sur MGM-. 


United ‘Artists. Time ares : 
: | devrait en même temps 


des participations de 20 % dans. 


Pathé Communications et d 


Lite ni rene, la 
branche européenne ἐπ 


visé. — Pour accroître le nombre 


des culturels à la tflévi- 
Sion, K’mihistére dé la culinre et” 
de la communication vient de lan- 
cer uu « concours d'idées » ouvert 


aux personnes OU AUX entreprises 
ayaut déjà une expérience dans ce- 
domaine. Un jury présidé par 


ὡς Gipal'actionnaire de La firme ciné-; 


=. COMPIE PION 
- t-il « Même si l'ancien 


: devront être remis avant le 15 mai, 


européenne », explique M. Parretti 
‘en réfutant toute inféodation au 
.groupe américain Time Warner. 
« Je suis d'ailleurs très étonné de 
d'opposotion de M. Jack Lang à 
mon projel européen », précise-t-il 
« je suis socialiste comme lui, et le 
militant actif que j'étais a, comme 
: fai, fréquenté ἴα rue de Solférino » 
{siège du PS-français). 

Grâce à l'appui de Time Warner, 
au soutien de banques et à la vente 
de salles ἀξ cinéma au groupe Ber- 
lusconi, M. Parretti affirme avoir 


τὰ bientôt plus d'argent que néces- 
argent que 


saire » pour. son OPA sur 


MGM-UA 

M: Parretti rappelle enfin qu’il 
‘détiont 48,3 ὃς ἀπ κίσαρς Rivaud, 
toujours considéré comme le prin- 


-matographique. française Pathé: 


“Cinéma. + Je peux considérer d'une 


certaine manière le groupe Rivaud 
Sgroupe », explique- 
‘ancien propriétaire 


ne reconnaît pas encore cette situa- 
tion sur Le plen de la Scstion εἰ du 
Pouvoir ». 


|” de professionnels de l'audiovisuel 


sélectionnera six projets de-mags- 
Zine innovateurs tant: dans La 
forme que. dans le contenu. Des 
«pilotes» (des cassettes de 


‘ démonsfiation) seront alors réali- 


sés avec l'aide financière du minis- 
tère et soumis aux responsables des 
chaînes. Le règlement du concours 
Peut être retiré au Centre national 
de la cinématographie et les projets 
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LUNDI 9 MARS 


CINÉMA ; 
CENTRE: . (45-63-1618) : μα Li Parane | 
| 8148-24.38-98) ; Paramount Opére, 8" 
_ GEORGES POMPIDOU. | (7426601); Li πήρην, 12 454. 
SALLE GARANCE 


(42-78-37-29) 


Le Cinéma cubain: Ὑ Tenemos sabor : 
His v.0. 5.1.1, de Sora Gorez ; la 


PAS (Pol, v.o.} : 14 Juillet Pamsese, 6* 
(43-28-5800 ᾿ 


LE DÉCALOQUE 8, TU NE MENTIRAS 
PAS (Pol, v.o.} : 14 Juillet Pamesse, 8° 
143-28-58-001 σ᾽ 


(1988, να. RE ον Ricardo 
Cspetillo : Ecos (1887, v.0." 51), ὧν 
Tomes Ρίακα, 20 h 30. 


ADIEU AU FAUX PARADIS (ALL, να} 
Utopia Champollon, δ (48.26.84. 65}. 


AÉWAYS (A. v.0:): Gaumiont Les 
_1« (40-28-32-12); Gaumont 
4 TERRE a, * v4): Le 


Bierritz, 8° (45-82-20-40) ; vf. : Brete- 
gne, 6° {42-22-57-97): Paremount 
Opére, 8- (47-42-5851) 7 
BAGDAD CAFÉ (A, ve): Cinoches, δ᾽ 
W6-83-10-82) 
LÀ BAULE - LES PINS (Fr): UGC 
Opéra, ὃν (45.74.98-40). 

BERLIN JÉRUSALEM. (Fran. νιο): 
ὑξιασρας 14.(45-45.41-83). 

Youg., 


GODOUNOV _ {Fr.-Esp. 
aie Vendôme Opér, 2e ΤΑΣ: 
97-52) ; Lucemsirs, 6° (46-44-57-34), 
BRÈVE HISTOIRE °D'AMOUR .(Pol., 
va.) :. Utopia Champolion, δ᾽ (43-26- 
84-65). 

LA CAMPAGNE DE CICÉRON {Fr}: 


Forum Orient Express, 1“ 142-33- 
42-28) ; Racine Odéon, 6» (43-26- 
“ (43-20- 


5 14 Juillet 
16 F4 16-79-79) ; = rrres 
1» 10}: vf: Rex, 2° 
18' (ἀξ Wen MUJe0t0): Sie 
| ΙΝ que δ᾽ (45.61.35 45): 
Game τ, γαῖ: pans cum || Free ne 
mont Les Halles. 1° (40-28-1212); | | Θ6 8: Le Matos. AU 
Rex, 2 ee durent γε) UGC Goom, 15 
ex, 2° A umon! Η 
Ν ἈΦ Ε ΚΘΗ οὶ 7-04 00): 14 
14 (43-20-12-06) ; UGC Conven- 


Gobelins, 13° 

145 (43-21-41-01): Sept Parnessiens, 
142 (49-20-32-20) ; Saint-Lambert, 16° 
(5-32-91-68). 


CHET BAKER, LET'S-GET LOST (A. 
v.o.l: 14 djuilet Pemesse, 0°:(43-26-- 


CINÉMA. PARADISO Er, vo) : 
George V, 8» [45-82-41-48) : Sept Par- 
{4S-20-32-20). 


8». ; 14 Juitet . À 
11° (49-67-90-81) ; Escuriat, 13» (47 
07-28-04). 

LE CUISINIER, LE VOLEUR, gs 
FEMME ET SON AMANT ("1 (Fr.-Brit, 
vo.) : Cinoches, 6° (48-33-10-82). . 
CYRANO : 


ἡ Opéra, .25 (47. 


10-30}: Gaumont 
{43-59-19-08) ; : 
É (43-87- 


 __NOUVE-ALBUN 
EN EXCLUSIVITE SUR 


{43-63-92-82) : 
{45-63-16-16) : apart Paname 1 
(43-35-3040) : 


Juillet Besuyrenslle., 
15° ἘΦ TE-78-70): νι, τ- Paramount 
Opéee, δ. 7.4}.861): Gaumont ΑΙδ- 
an 14 327-040): Pathé Montpar- 


(A, v.a.} : Cinoches, 6° 


BUVEUR [Fr.- 
h., v.0.} : Républic Cinémas, 11" 148-05- 
61-33) ; Denfert, 14° (43-21-41-01). 
LS LIAISONS DANGEREUSES (A, 

Cinoches, 85 (48-33-10-82) : 


1.0.) = , 
Réuble ὡι Cinémas, 11. (48-05-51-33] ; 
Denfert, 14» (43-21-41-01}, 


Marignan-Concorde, 8° 
95.82.82) ;: La Bastille, 11° (49-07- 
48-60) : v.f, : Pathé Français, 9. (47-70- 
33-88) ; Pathé Montparnasse, 14° [43- 
20-12-06). - 
MAUVAIS SANG {Fr.): Ciné Beau 
bourg, 3 (42-71-52-36) ; Studio des 
Ursulines, 5° (43-25-19-09). 
MEURTRE DANS UN JARDIN 
ANGLAIS Beaubourg, 


ds (42-71-62-38) ; ; διικίο des Ursuines, 
6 (43-28-19-09). 


MON VINGTIÈME SIÈCLE {Hong., 
v.0.) : Epée de Bois, B* (43-37-67-47). 


MORTU 

UGC Lyon tbe 12 US OH-DU Ὁ 
MUSIC BOX (A. v.o.): Goumont Les 
Halles, 1° (40-26-12-12); 14 Juillet 


MY LEFT FOOT. Fm irlandais de 
Jim Sheridan, v.o.: Gaumont 


Βααιροισα, » (43. Suasl; Co. 
[τ Chan Etveéees EP AD. 
76-23) : 14 Juillet Bastille, 11° (43 
des Panenes, 1 44 
nelle, 16" 146-76-79-79): VE: 
Montpamos, 14" (43-27-52-37), 
NOIR Pécué, Τὶ Fim français de de 
Jeen-Mars Straub et Danièle Ηυδ- 
let: L'énrepées 14: 5 49 41-691. 
TATE ΒΑΝΕΣΙΣ, Film ire 
d'Etlenne Chetifiez ; ont Les 
ΡΜ 4e (026-1212); φοιν 
mont ‘ Opéra, 2" (47-42-60-33) ; 
, 6 (45-74 
Odéon, Θ᾽ (42-25-" 


Saint-Lazsre- - 
UGC 
Los 


UGC 
84-94) : 


Pasquier, 8° 5401: 
Blarritz, pa (a5-62-20-40) ; 
Nation, 12° (43-43-04-67): UGC 
‘Lyon Bastille, 12° 1343-01-59) }; 
Fauvetts ae 1% er Lire 

4.» (43-35- 


Gaumont _Pernssss, 

30-40}; Sumort ui, 14 (43 
27-84-60) : 14 Juillet Besugrenela; 
15° ἀπ Τῷ Το: : Gaumont 
Convention, f48-28-42-2 . 


Odéon, 6° (43-25-89-83); Gaumont 
Ambassade, Be (43-59-19-06) ; 14 Jui 
Jet Bastille, 11° (43-57-60-51) Cr 
.mont Αἰδοία, 14° (49-27-84-60) ; 1 
Juillet _Beaugrenelle, 15° TS. 
Montparnasse, 1 


(A, : À 
8° (45-82-41-46) ; v.f.: Paramount 
Opéra, 9 {47-42-66-31). 


NÉS DES ÉTOILES (Jap. vf): La 
Géoda, 19°446-42-13-134 ὁ ὁ 
ΝΙΚΙΤᾺ (Fr): Gaumont Les Halles, 1" 
(40-26-12-12} : ἄταν 
{47-42-60-33) ; 


(42:8ι ἴδε 
25-10-30); Gaumont 
5. 56.18.08). Publicis Champs- 


32-20) : Convention, 15" (48- 
28-42-27); Pathé Ctichy, 
(45-22-46 01]; Le Gambatta, 20° (45- 
36-10-96). 

OU EST LA ire) DE MON AMI Hi 
Granien, v.o.): Utopis Champollon, 5° 
(43-28-84-66) : 14 Juitiet Pernasez, δ᾽ 
l43-26-58-00). 


PACIFIC PALISADES (Fr., v.o.) : Forum 
Orient Express, 1" PRE 28); 
George V, 8" 46-82.41-48) : UGC Biar- 
πὰ, Le ere 200): Sept Pire 
siens, 1: 4» (49-20-32-20) : VA: 

Impérial, 2° (47-42-72-62) : Ra τ 


THÉATRES 


38-83-93): UGC Montparnasse, 6° 
74-94-94) ; UGC Gobelins, 1% OT 
84.095); Mistral T4 (46-39-52-42): 
Pathé Cfchy, 18° (45-22-48-01). 
LE PETIT DIABLE {k., vo.) : Répubiic 


Cinémas, 11° (46-05-51-39) ; 
14» (43-21-41-01) Ha 
0.) : Ciné 


POTINS DE FEMMES (A. v. 
Besubourg, 3" (42-71-52-36); Lo 
Triomphe, 8° [45-74-93-50). 5 
POURQUOI BODH-DHARMA EST-L 
PARTI VERS L'ORIENT ? (coréen, 
vo): 14 Juillet Odéon, δ᾽ [43-25- 


PROFOND DÉSIR DEUX (lap.. 
v.0.) : Panthéon, 5° (43-54-15-04), 
QGUAND HARRY RENCONTRE SALLY 
LA. vo.) : Club Gaumont {Publicis Mati- 
gnon), 8° (43-69-31-97); Gaumont 
Ambessade, 8° (43-58-19-08). 

RIPOUX CONTRE RIPOUX (Fr.} : Gau- 
mont Opéra, 2° (47-42-60-33) : Pathé 
Marignan-Concorde, 8° (43-59-92-82),: 
Las Montparnos, 14° (43-27-62-37]. 
ROGER ET MOI (A., v.0.) : Saimt-André- 
des-Arts L 65 (43-26-48-18} ; Les Trois 
Babac, 8" [45-61-10-60): Le Brotile, 
11» (43-07-48-60) ; Sept Parnaselons, 
14 (43-20-32-20), 


SHE-DEVIL (Α., v.o.} : Ciné Beaubourg, 
Ka (42-71-8288); UGC Rotonde, : 
65-74-0494): UGC Normandie, 


(ἐξ. 85.16.16]. νυ. : Paramount Ὅρος, 
9947-42.88.3}, 

SOUS LE SIGNE LIBERTAIRE (Esp. 
vo.) : Studio des Ursulines, 5° {43-26- 
19-00). 

STAN THE FLASHER (") ἴω: Gaorge 
Ν, 8° (46-62-41-48), 

SUSE ET LES BAKER BOYS (A. v.o.) : 
Forum Horizon, 15 (46-08-57-57) ; UGC 
Odéon, 6" (42-25-10-30) ; UGC 


SPECTACLES NOUVEAUX 


[Les jours de première et de 
relâche sont Indiqués entre 
parenthèses.) 


FRANÇOIS PLYAAT ET SES 
DAMES. Palnis des Glaces - Petit 
Pains (48-09-11-36) (dim. lun} 
ÉTE 15, (4). 
LA GRANDE IMPRÉCATION 
DEVANT LES MURS DE LA VILLE, 
Cartoucherie - Ataller du Chaudron 
(43-28-97-04) (dim. ook, lun, 
mer.) 20 h 30, dim. 16 h. (4). 


d'esssi ( 
Rouge (dim) 18 h. 14}, 


ZOUM AVANT. Blancs-Manteaux 
{48-87-15-84) (dim.) 22 h 30. (4). 


BAROUF À CHIOGGIA, Vinconnes 
Daniel-Sorano 


- Théltre 

21h; dim. à 18 h. (4). 
LES BIDOCHONS, HISTOIRE 
D'AMOUR. Grand Théâtre d'Edgar 
(43-20-90-09) (dim.) 20 h 15, 
samedi 18 h. (4). 


COUP D'AMOUR. Nolsy-le-Sac - 
δ Salle Lou 


Moïse - 
67-17}. Vendredi, samedi à 
20h 30, mercredi 15 h. (4}. 


(48-08- 
vendredi à 


ARCANE (43-38-19-70). ὁ ‘The Win- 
ter's Tale {le Conte d'hiveri : 20 ἢ 30. 
ATALANTE 14000 120) Nakre cou- 
poble, naître victime : 20 h 30. 

ATELIER (46-06-49-24}. Popkins : 


21h. 
BATACLAN (47-00-30-12). © Match 
d'improvisation : 21 h. 


CENTRE GEORGES-POMPIDOU (42- 
74-42-18). © La Question : 18 h 30, 
COMÉDIE ΟΑΟΜΑΝΤΙΝ (47-42- 
43-411). C’est dingue : 2 

COMÉE FRANCAIS πὸ 15 0.18). 
Salle Richefeu. ὁ La Vis do Galilée : 
20h 30. 


COMÉDIE-FRANÇAISE _AUDITORIUM 
DE LA GALERE COLBERT (40.15- 


Ἢ ra FRAIS Le Diement 


DOCAT THÉATRE (42-26-4747). 
Mes Provinces : 20 h 30. 


LA FEMME QUI PERD JAR- 
RETIÈRES. Au Bac-fin (42-96- 
29-36). Marcrodi, jeudi, vendredi, 
tundt à 22 h, samedi à 19 h, mardi à 
20 h 30. (4). 

NOUS, THÉO ET VINCENT VAN 
@OGH. Lucernaire Forum - Contre 
national -d'art et d'essai [46-44- 
57-34). Théâtre Noir {dim.}, 
21h30. (4). 

LE NOUVEAU TESTAMENT. Poti- 
nière να LS ee soi, 

mer.}, 20 ἢ 45, dim. 16 

QUELQUES JOURS AVANT 
PAQUES, Théâtre Moufte- 


Nouveau 

tard (43-31-11-99) (dim. soir, jun., 
mar.}, 20 h 30, dim, 16 h. (4). * 
VENDREDI Οὐ VRIGDAG. Mare- 
ET sp 0e 170) (dim, καὶ 
LE JOUR ET LA NUIT. Théâtre Cia- 
ve! {42-38-22-58). Vendredi, 
samedi, dimanche à 21 ἢ (6). 
YEN À PAS QUE DES BELLES, Le 
Viellie-Gritle_(47-07-22-11) (im. 
fun.) 22 h 30. (10). 
MAINTENANT, J'AI UN JARDIN. 
Théâtre en actes (43-57-35-13) 
21h, (10) 

LE MYSTÈRE DE LA CHARITÉ TÉDE 
JEANNE D'ARC, se 


00-18-31) 18h 15. (10.) 


EDGAR (43-20-85-11). Les Habas- 
Cadres : 20 h 15, Nous on fait où on 
nous dit de faire : 22 ἢ. 


HUCHETTE (49-26-39-99). La Canta- 
trice chauve : 19h 30, La Leçon : 
20 h 30. Diabloguss de sourds : 
21h 30, 

FORUM (45-44-57-34). 
sske. La Chorale : 20 ἢ. Dresseur 


cracheur d'images : 21 h 30. 
Théâtre noir. Le Petit Prince : 18 h 45. 


Rotonde, 6° (45-74-54-54) ; UGC Biar- 
8 (45-82-20-40) : v.f.: 
Convention, 15° {(45-74-03-40} 
TANGO & CASH (A. ν.ο.) : Forum Hori- 
zon, 1“ (45-08-57-57) : George V, 8 
{45-82-41-48) ; 
143-5: 


UGC 


Pathé Marignan- 


: Pathé Weplor, 18" 
{45-22-46-01) ; Le Gambetta, 20» (46- 
36-10-96), 


LE TEMPS DES GITANS (Youg. να}: 
1-34). 


UN MONDE SANS PITIÉ (Fr): Ciné 
Besubourg, 3» (42-71-52-36) : Les Trois 
Luxembourg, 6° (46-33-97- 27); Lee 
fonperens, 8» _(45-74-94-94j; Le 
tlomphe, 8" (46-74-93-60): UGC 
RD UE T4 2840) 
UN POISSON NOMMÉ WANDA LA, 
v.o.}) : UGC Ermitage, 8° (45-83-18-18). 
VALMONT (ἔτ. ν.ο.} : Cinochee, 6° (48- 
33-10-82). 


LE VOLEUR DE SAVONNETTES (it. 
v.0.) : Epée da Bois, δ᾽ (43-37-57-47); 
Lucemaire, 6» (45-44-57-34), 


MADELEINE (42-65-07-09) ὁ Les 
Sept Mirocles de Jésus : 20 h 30. 
MAISON DE LA POÉSIE (42.385. 
27-63) © Mioez Poursuivre Müosz à 
travers son œuvra : 20 h 30. 

MARAIS (42-78-03-53). L'Avare : 
20h45. 

PALAIS ROYAL ({42-97-69-81). © 
Bons Baisers, à bientôt les rencontres du 
Palais Royal : 20 ἢ 30. 

POTINIÈRE {42-61-44-16). ὁ Le Nou- 
veau Testament : 20 h 46. 
ROSEAU-THÉATRE {42-71-30-20). 
Che ou TEsrao re Ἐρορόε δε Fate 
dinand Bardsmu : 20 h 

ἔα SAME 62-12, © si 
THÉATRE CLAVEL (42-38-22-58). ὁ 
Lo Jour ot la Nuit : 21 h. 

THÉATRE DE NESLE (48-34-61-04). 
Sketches : 20 h 30. 

THÉATRE EN ACTES (43-57-42-14). 
© Vive Valeque {Vis et porte-toi bien} : 


19 h 30. 
TRIST: (45-22-08-40). 
La Drague : 21h, 

CONCERTS 


IGES-POMPIDOU (42- 
74-42-19). Entomble 2e2m. 18 h 30, 


sier, Méfano. 
CHATELET. Théôtre musical da Paris, 
140-28-28-40). London Symphony 
Orchestra, 20 ἢ 30 lun., mar. Dir. Jeffrey 
Tate. Berbars Bonney (soprano), Sarah 
Walker (mezzo-sopranc}, Anthony Rolfe- 
Jofinson {ténori, Robert Lioyd {baryton}, 
Frianei ΤΗΝ Chamber. «La Maessie», de 


ÉGLISE ROUMAINE [43-26-77-62). 
Ne PS ADN 50 παν, Fan 
Œuvres de Schubert. Concert pour La 


ÉGLISE SAINT-GERMAIN-DES-PRÈS. 
La Grande Ecurie et la Chambre du roy. 
20 h 30 mer. Dir. Jean-Claude Maigoire. 
dir τ Donald Loi 
(ténorl, Chuis da Moor (bassol, Chœur 
oratorio de Paris, ἄς. Jepn Souriase. 

cLa Création», de Havrün, Dans le cadre 
du Festivai des Instruments anciens. Tél. 
loc. : 42-33-43-00. 


Dies 


LU 10 AU ΤΟΥΤΕ a JOURNEE 


RTL 


He RE 


ET EN DIRECT DANS 
"CASINO PARADE” 


DE TH30 A 13H 
ET "SATELL HIT" 
0Ὲ 20η30 ΑἼ1Η. 


--Ο--.. 


| MOTS CROISÉS Er 
CARNET DU Hioude 2 | rom G25 πὰ = M. Res lue Mme 
| Naissances | - M Heuri-Pierre Huc, — Mu Antoine Masurcl, ‘= Saint-Etienne. 123 4 5 6 7 8 9 V-Ma. Uélé Epie. As — VL Orera. 
————— | son mari, son épouse, à ς as 
— Valérie LEBOUCQ Ma André Augé, M. ct Ma Jean-Michel Girardin, Me Marinette Richier, 
Muney, ΤΣ Bernard Corse, NAME dan Lou Maurel, plis 
Philippe à Carine etM= à 
ainsi Que Daniel εἰ Annie Lendir, M. ct Mu Olivier belles-sœunrs, ses neveux ct 
ses enfants, Le ss ὧς frégate et M | nièces, 
sœur, ants, Γι ἢ 
Leurs parents εἰ alliés, “fean-Cyrille, Anne, Philippe, | ont ia donieur de faire part du décès de 
Jemme, ont la très grande douleur de faire part ine Girardin, 
- da décès de Virginie, Angélique Masurel, 
le 28 mars 1990, à Paris, M. ct Me Emmenuel Rondeau M. Lacien PARIS, 
et leur fils Edouard, iuspecteur de presse, ai hr 
132, rue d'Assas, M Chnëne HUC, Aude Masurel, Len RE τ. Thermomètre: Nid. , Fe 
15006 Paris. = contrôleur des impôts, Basile Mesure, caquente-neuf ans. ‘ 2-:Rapiat Tai NS + ὃ. Avis. 
Décès ses petits-enfants ct son arrière-petit- 
— Me Jean Bidaud, survegu le 2 avril 1990. fils, Ses funérailles seront célébrées le 
son épouse, ; ont La très grande tristesse de faire part | mercredi 11 avril, à 14 h 15, en l’église 
Anne-Marie Bidaud, Les ont eu tieu Le 5 avril, à | du décès de Sainte-Thérèse, le Rond-Point, à Saint- 
Michèle et Daniel Delarue, " heures, ἃ Bédarioux (Hérault), en 5 
Alain Bidaud, 'églisc Saint-Louis. : 
“me Saphie Guillaume Deisrus, | 5, gro men ve Res 
ic et rue Robert-Lavergnes, D : ᾿ - 
Fabrice et Cécile Bidand, 92600 Asnières. compagnon de ἔα Libération, Ν La famille remercie par avance Tria. — 14. Mainate. Tuf. ἘρΙ. — 
caf 34600 Bédarieux. croix de guerre 1939-1945, toutes les persoancs qui s'aspocieront à 15. Atlas. Ressassés. δ 
M. εἰ Μ᾿ Eugène Lardy, 34450 Vias. sapeise. Move 
M Henri Chancelier, survenu le 7 avril 1990, dans sa k 5 GUY BROUTY 
ses sœurs et beau-frère, M. Yves Lemaïgnen, - ix-huitième année, Cet avis tient heu de faire-part. k 
Ses neveux et nièces, νοὶ . 
Et route la famille, sn épox, : La cérémonie religieuse cé | 122, cours Fauriel, ἕ 
ont dauleur de fai part du décès de [ὦ ΜΙ δὲ Mur Jean-Françoit Lemeïgnen butée mas 10 avr à Τὶ heure, en 42100 Saint-Etienne: ὦ) JOURNAL OFFICIEL... 
de Μ l'église Saint-Pierre lart- ᾿ - : ᾿ 
Ms Christine Lemaignen, - Sont publiés au Journal officiel 
M. Jean BIDAUD, sc5 cafants ct petits-enfants, l'Amaury (Kvekines). Anniversaires du samedi 7 avril 1990: . ᾿ 
normale supérieure de Saint-Cloud, ouh donliar de Ταῦτ part du décès de Cet avis tient Heu de faire-part. : MERS DES DÉCRETS . se 
de l'Univessité, — Ilyaunan disparaissait © Ne 90-310 du 30 mars 1990 
survenus le 4 avril 1990, à l'âge de M Yres LEMAIGNEN, La Maison de l'Horloge, Harris fixant Fanaée 1990 les cotis- 
soixante-caize ans. née Suzanne Koenig, smedePas chargé de rsion 
Selon le désir du défunt, l'inbums- | serveu le 6 avril 1990, à Paris, dans sa : ΜΟΙ ὭΣ TR nr 
tion dans le caveau de famille a eu lieu | quatre-vingt-unième année, ine Masurel a été, à partir de 1942. des finances et du budget, 
rte hein intimité, au cime La cérémonie religieuse sera célé- Do ee Pireuiess qui sou te desc: 
Βεός Le mercredi 11 avr, à 10 30, en conte de Bureen contra de r PAR ἀν κέκασθν θεῖν us 
11, rue Ernest-Cresson, l'église Saint-Vincent (placo | ment nl Sa famille, τ - 
75014 Paris. Franz-Lisat, Paris-10:). EE ef de D Francs, des éuraions, dus | Scsamis, ως ΡΠ ΘΒ, Une couche: | des profanes Hoéralee. "-- 
a — actions de renseignement et des coups de | 1c rappellent au souvenir de tous ceux | Driante. D'un auxiliaire. Est publié au Journal officiel du 
Le présent avis tient Bou de faire | main contre l'occupant, Après un stage δα | Qui lent cou ct apprécié. 8. ,Sopposent aux choses Uns | dimanche 8 avril 1990: 6 
Faire respecter vos dernières | | Part POTTER δαδοράδ, σοὶ ατοῖὲ à C0 D | ------------------- ν st ee le ymbole-" -- UN ARRÊTÉ 
ἣ et του per le Gestapo en mai | Communications diverses | 3), Refuser de recon- : 
VOTES er AE του SON ΣΤΗ͂Σ ΕΑΓ ΙΣΤ € | dure. - © Du 22 mars 1990 modifiant 
hes. — Jacques Dyck ‘forces siiées et françaises : τ ! 
D" Et Nicole Grégoire de la — Ecole da sertice de santé SOLUTION οὐ PROBLÈME Ne 5234 
oui la douleur d'aneonces la décès aoci- Horizontalement : 
. SE φυκυσου L Tracasseries, Ma. — IL. Have- 
ROBLOT PREVOYANCE Danièle MÉLIÈRES, neau. Odorat. — Ill. Epineuses. 


pus 
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c'est possible. Renseignez-vous | | surveou le 6 avril 1990, à Paris. MICHEL SWISS 


Ses amis se réuniront le 11 avril, à ᾿ : | en ii 

NVEE, 05.45.2227 1 10 à 45, à l'entrée du cimetière de MÊMES REMISES : * PARFUMS, ACCESSOIRES : 
«ΟΡ TOUTES MOD D ET RS πων 
ÉTRANGERS “LES-GRANDES MARQUES À seu mme 2 2.1 


PERMANENCE 24} SBR 24 H 36, boulevard Saint-Germain, 
75005 Paris. 


- Φ 
ML νυν mes cr ὌΝ 


16; rue de la Paix (Paris 75002) 2° étage asc. ΄΄- 
“TÉL 42.61.61 ᾿ | 


9 σὲ ἘΜ RES) 
TARA 
aucun Lise muse 
CES αν 4 μα 
ÉCOLE) 
LISE 


RÉDACTION ET SIÈGE SOCIAL: ᾿ ADMINISTRATION: : |: 
7, RUE DES ITALÆNS 1, PLACE HUBERT-BEUVE-MÉRY | 
76427 PARIS CEDEX 09 94852 IVRY-SUR-SEINE CEDEX 
Tél. : (1) 42-47-97-27 Tél. : (1) 49-60-30-00. 

Télécopieur : (1) 45-23-06-8 Télécopieur : {1} 49-60-30-10 


mises en évidence par la 
Foire de Milan à l’occasion 
de la Grande Foire d'Avril 1990 


Contacts internationaux: 


PARIS EN VISITES : 


MARDI 10 AVRIL 


« Exposition Ven Dongen », 10 h 20, 
11, avenue du Président-Wilson 
{Mme Cazes). 


PUBLICITE 


« Une journée à la Défense 2. 8, τας de , 75007. PARIS 
12 h 30 : « Le quartier de l'Arche at du ges on 45-55-91-71 
CNIT et ses fontaines » ; 15 h 30 : € Le MONDPUB 


206 136 Ε 


parc da la Défense-André-Malraux », ha 


« Exposition : le corps en morceaux 2, 
13 houres, parvis du musée d'Orsay, 


devant l'éléphant (D. Fleuriot}. 
« La μια τ μος russe Saint- TÉLÉMATIQUE 
2, 14 h° 30, 12, ru * Composez 36-15 - Tepaz LEMONDE 
Daru (P.-Y. Jasiet}. ou 36-15-Tepez LM 
€ La quartier de [8 Défense », 14 h 30, Se in ν᾽ 
haï du RER, sortie L(Touriame œuturol. : Conpegon pertuntre des JoUrUaEx ῳ ἘΝ... 
sure H. Bou Décisiement ESSN : 0393 = 2097 = À EM mbeng ἐπάν ie 


Bouchard, 
ouvert », 14h 30, métro Jasmin (V. de 
Langtade)}. 


jo sup et son quartier », 
(Sauvegarde du Paris historique). 
«L'Opéra da €. Garnier », 14 h 30, 
devant l'entrée {C. Marie]. . 
«Hôtols--et jardins du Marais sud, 
place des Vosges s, 14 h 30, sortie 
métro Saint-Paul (Résurrection du 


etindex du Monds au (1)42-47-99-81. sauf accord avec l'administration |. 


européennes. 
Les USA, avec 16 entreprises et mutant d'Etats, l'AUSTRALIE, la CANADA, ἢ 
remarque le SUISSE, ia POLOGNE ec d'eutres États de l'Europe de l'Est, les pays ACP. 


: : ἊΣ 

Salons réservés aux professionnels: où par MINITEL : 36-15 LEMONDE code d'accès ABO à : " 

Techinlight Eciairage de printemps, écairage: SERVICE À DOMICILE : de ἀπὸ a 

jé φιδηραι, εἰμκείσυδα οὶ MES. ee Pour tous renscigncments : (1) 49.60.34.70. δὰ ; 
Industria Mercato Salon des machines et des installations d'occasion cu ému où prorisokres : ὶς 
Exhibition N : 


Eurolapis : Salon du marbre δῖ du granit pour archäsciure, bâtiment et art 


| Durée choisie : 3mois ΕῚ 6mois [1 


Renseignements: Chambre de Commerce ltalienne pour la France - 
134, Rue du Faubourg St. Honoré - F - 75008 PARIS Lei à Prénom : 


Τὰ... ἴ - 42259560 - Télex 650486 CAMERIT F - Téléfax 1 - 42891458 
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Ξ RADIO-TÉLÉVISION 


ἘΣ ΣΙ «de Mamie Pate din” D 


À 16.15 Club Dorothée vacances. 
ROTÉ eue. ΜῈ Apes où 1 Core mes des cas dns : Le ᾿ ἥν" fers du 
PRE: ἜΣ 17.06 Série : 21 Jump Street. 


Er ie, Fou Does parer ὡς 17.55 Série : Hawaï, police d'Etat. 


48.56 Les molleurs 
l'Alsace, le ciel se couvrira progressive" Feuilleton : υ 
ΐ μὰ 1828 Jeu : La rous de la fortune. 

Divertissement : 


shall. ᾿ 
. 22.15 Magazine : Ciel, mon mardi 
‘ Da Christophe Dechavanne. Invité: Gérard 


17.00 Jeu : Des chiffres et des lettres. 


Lundi 9 avril 
22-15 Journal ot Météo. 
22.40 Magazine : Océenique 

… Mon frère Jacques, par Pierre Prévert 

(2° partie}. 
2340 Musique : Comet de notes. . 

Ameges : ἰδ Lune descend sur js temple qui fut, 

da Debussy, per Jean-Claude Pennetier, piano. 


CANAL PLUS 
‘20.30 Cinéma : 
Good morning, Vietnam. Ν᾿ 
Fäm srméricain de Berry Lavineon (1988), Avec 
Robin Wäffiams, Forest , Tung Thang 


Tran. 
22.25 Flash d'informations. 
22-35 Magazine : Lundi sport. 
Football: à 22.50, Boxe ; à 23.50, basket 
0.50 Cinéma : Fatal beauty. EH 

Fim américain de Tom Hollend (1887). Avoc 
τ Whacpi Goldberg, Sem Élott, Ruben Sade 


LAS 


" charmeurs 
22.20 Série : Vondrodi 13. 
23.15 Magazine : Arrêt sur image. 

0-00 Journal de minuit. 

0.10 Rediffusion. 


20.36 Cinéma : Les flics 
n° dorment pas la nuit. Βὶ 5 
Film américain de Richard Fisischer (1973). 
Avec George Ὁ, Scott. Stacy Kssch, Jans 


Mardi 10 avril 


23.20 informations : 24 heures sur la 2. 


23.35 Météo. 
" : Du côté de chez Fred. 
FR3 | 

16.05 Magozine : Télé-Caroline. 


20.05 Jeux : Le 


semaine daus notre suppléumet du samedi daté dimanche-hmadi. Siguification des 


«ἴασις 
à éviter αἱ On pent voir m1 Ne pas manquer mu = Chaf-d'œurvre où cismiqne, 


20.30 L'histoire en direct. 
Le Québec Nbre {radiff.} 
21.30 Dramatique. Le théâtre des saveurs ou les 
neuf rasa d'André Velter, per Zéno Bianu. 
22.40 Cats d'amour. 
0.05 Du jour au lendemain, 
0.50 Musique : Coda. Les homa's studios. 


FRANCE-MUSIQUE 


19.07 De vous à moL 
20.30 Rensel 


17.15 informations : M 6 info 
17.26 Série : L'homme de fer. 
18.15 Série : L'ami des bêtes. 
18.55 Série : Cathy et Aline. 
19.25 Série : La fête à la maison. 
19.54 Six minutes d'information. 


D'Armand Janwmot, présenté per Laurent 
Cabrol. ; 


dre file intrépidé 

22.00 Magazine : Ciné 6. 

22.30 Cinéma : Diango. Βα 
FAm italo-espagnol de Sergio Corbucci (1967). 
Bolsdo. PE 
Dens un villsga à le frontière du Mexique, deux 
bandes rivales se combattent. Un étranger, 
accompagné d'une jeune fille et d'un cercueil, 
imarviont. We raik ok 


0.10 Musique : Bouivrockn’hard. 
Spécial Skid Row. 
1.00 Musique : Boulevard des cäps. 


LA SEPT 
47.00 Documentaire : Le grand Jack. 
De énécuce Chi 
18.00 Documentaire : Sartre par lui-même. 
D'Alexandre Astruc et Michel Contat. 
21.00 Documentaire : La parade. 
D' πο 


GEORGES MARCHAIS 
DEMOCRATIE 


TEMPÉRATURES maxima - minima et temps observé 
Valeurs arômes relevées entre le 8-4-1900 à Β heures TU οἱ le 9-4-1990 


De 9-4-1990 à 8 haures TU … || 22.15 L'heure de ον fe 
Υ Wvité : Morcheis. Le secrétaire géné- | . 16.40 Daseins animés. 5 
. FRANCE TOURS. 2 D'ED Parti communiste τ ΠΣ bleus : Naissance d’une science. 
aus 2 op! ἢ SA |LUMEORE 10 OX son de Hanoi Han de Vis, AëR Le τριδε CE nn Cite ne 2.30 D Darperes σε Ali δήμωι. 
BAR 1 ὁ Ὁ ANR “ - - EE Duhanal, Joe Mare Colombe Alert du Tom, champions de fout: Licstémie des] 22.30 Magazine s mag 
a : ÉTRANGER . | Mix - -- ; ᾿ Da Phiippe Grandri ᾿ 
D -- Β τ ALGER 21 2 N | MILAN Ἡ “EP: En à . D | 23.46 Jazz soundies collection. 
CN D. SD AGEN D ἪΝ Et IE Audience TV du 8 avril 1990 sanowërre Le Monde / sorRESNiELSEN 23.50 Documentaire : Kaitex on China. 
Ce ἢ Ὁ} LME 5 MN MAR. “. - - || Auch mmende Parce are 1 pol eZ 0 foyer us τς PE AT ΘΛΝΝ; 
f 1 90 Ë 3 
MER ἡ. 16 Mau 1 3 cs ἢ ir FRANCE-CULTURE 
QUE— D OLD SUN 5 “1 Ὁ ἰ ΡΑΙΜΑΒΕΜΑΣ. ΣΙ τὸ. 20.30 Archipel médecine. Dossier : 
UGS 1 ΖΝ (SRI - 11 -2 D | Pin % UD ῃ : 
Ιχῶϊ.-. 9 SC 50 πῈ--- 2 27 N | HOME. 2 2. D 1.20 rent ngrqines Lyrrates 
MARNE 13. 8 Καὶ |COPENAGUE. 8᾽ -ὁ D | pou SU 2 arre natale. À propos de Van Gogh. 
ME αἱ ΣΕΊΩΝ & DD SRE M τὸς 22.40 Nuits magnétiques. 
me D αἱ ἃ om --. Ἢ 5} Εἰς ἀμ D À cs Du jour au lendemain. Fu 
mom 4: ER ὁ D P ne à 0.50 Musique : Coda. Les homs's maios 
ét RIlt EI Ye pere 
SAN. Τ᾽ 3 Β. ἸΒΜΗΒΙΕ. . 15, SP. 
δ VENE—— 6 0D 29.30 Concert le 23 soût 1889 lors du 
DNS. ἢ SN INDES D -1D πνεῖ de Salou) des 
T— : majeur op. 80, de Besthoven ; Rapao- 
de espagnole, Boléro, de Ravel, par l'Orches. 
je p'Rerronque. ἐν Gr. Riccardo 


# TU = temps.universel, c'est-b-dire pour la France : heure 
μηδ moins 2 heures on ἀτό : légale moins 1 heure en hiver. 


ET 


20 Le Monde @ Mardi 10 avril 1990 see 


SPORTS 


Depuis quelques années, l'en- 
fer du Nord est redevenu une 
Planckaert, qui n'avait pas 
encore inscrit son nom au pal- 
marès mais qui figurait sur la 
liste des principaux favoris, a 
obtenu, dimanche 8 avril, la qua- 
trième victoire belge consécu- 
tive dans la classique Paris-Rou- 
baïx. Une victoire acquise 
d'extrême justesse devant le 
Canadien Steve Bauer, alors que 
le Français Martial Gayant se 
classait quatrième, à quelques 
longueurs. 

ROUBAIX 


de notre envoyé spécial 


Cette épreuve différente des 
autres provoquera 1oujours l'éton- 
nement. Au terme d’une trajectoire 
de 266 kilomètres suivant un par- 
cours semé de difficultés hors du 
fish pour départager Eddy Plan” 

inisb pour à y 
ckaert et le Canadien Steve Bauer. 
Sur la ligne d'arrivée, moins de 
deux centimètres séparaient les 
deux hommes. A peine l'épaisseur 
d'un boyau ! 

Le Belge éprouvait néanmoins la 
certitude d'avoir et, de toute 
évidence, il méritait La plus haute 
marche du podium car il avait su 
prendre l'initiative du combat, 


a'hésitant pas, lui, le routier-sprin= ᾿ 


ter, ἃ choïsir l'attaque. 1nstallé très 
tôt aux avant-postes, il avait payé 
de sa personne et manœuvré avec 
autant de patience que d'applica- 
tion. C'est pourtant sa vélocité qui 
lui permit d’arracher la décision. À 
la sortie du dernier virage sur la 
piste de Roubaix, il occupait 
encore la troisième position. Dans 
un ultime effort, il déborda Van 
Ho donck puis Bauer, qui échoua 

fil après avoir déjà perdu, on 
Fa ‘en souvient, un championnat du 
monde à cent mètres de la bande- 


Singulier dénouement ne 
course placée jusqu’au bout sous le 
signe de l'incertitude et de l'ambi- 

é. Pendant 100 kilomètres, le 
utur vainqueur, flanqué de Une 
tial Gayant et de l'extravagant Van 
Keirsbulck — un inconnu de 


talent — eut à subir la pression des 


RE conduits tantôt par 
an Hoovdonck 


em per Eee, os qe Πόσα 
ne dépassait pas quarante 
secondes. Il ne céda jamais au 
doute. 1 s'obstina à croire en lui 


les apparences, qui ne plai- 


daient pas précisément en sa. 


VEUT. 

En définitive, les événements 
devaient lui donner raison pour 
autant qu'ils condamnèrent les 
attentistes au nombre desquels 
Laurent Fignon. Surpris par une 
offensive qui semblait prématurée 
et paralysé par une étroite surveil- 
lance de ses adversaires, l'ancien 
vainqueur du Tour multiplia en 
vain les efforts pour tenter de se 
dégager. 1] n'était dépourvu ni 


GOLF : le Masters 
a 
d'Angusta 
Faldo 
égale Nicklaus 

Le Britannique Nick Faldo a 
remporté, pour la deuxième 
année consécutive, le Mas- 
ters de golf, dimanche 
8 avril, à Augusta (Etats- 
Unis). Faldo, trente-deux 
ans, a dominé l'Américain 
Ray Floyd. à l'issue du 
deuxième trou du barrage 
destiné à départager les 
deux hommes, qui étaient à 
égatité à l'issue du parcours 
général. 

Nick Faldo est le deuxième 
joueur de l'histoire du goif à 
enlever deux fois de suite le 
Mosters après l'Américain 
Jack Nicklaus en 
1965-1966. Ray Floyd, âgé 
de querante-sept ans, qui 
visait son deuxième titre 
après sa victoire en 1976, a 
perdu toutes ses chances de 
victoire en envoyant son 
deuxième coup dans l'eau, 
alors que Faldo réussissait le 
par sur ce deuxième trou du 
barrage. Les golfeurs eurc- 
péens se sont imposés à six 
reprises lors des onze der- 
nières éditions du Masters. 


ET MÉDECINE 


CYCLISME : vainqueur de Paris-Roubaix Ὁ | 
Eddy Planckaert : le prix de la persévérance 


d'énergie ni de conviction, mais 
capitula sous le nombre comme 
cela se produit généralement en 
pareil cas. Dans de telles circons- 
tances, sa modeste vingt-septième 
place ne saurait traduire son com- 
portement d'ensemble et pas 
davantage sa valeur ou sa condi- 
tion physique du moment. } 


L'avenir 
du doyen 


Freiné par le vent, ce Paris-Rou- 
baix, qui aurait pu emprunter à 
Paris-Nice le titre de course au 
soleil, fut bien long à se décanter. 
ΤΠ lui manqua l'émorion et le 
pathétique indispensable, à sa 


CARNET DU TIBET 


A la tête d'une équipe de 
huit « himalayistes », le guide 
français Benoît Chamoux est 
reparti au Tibet avec l'ambition 
de gravir, en umie seule expédi- 
tion, deux sommets de plus de 
8 000 mètres : le Cho Oyu et le 
Shisha Pangma par deux voies 
nord non encore explorées. 
Chaque semaine, Benoît Cha- 
moux devrait tenir les lecteurs 


rejoint la frontière du Tibet. 


‘Katmandou | Je me sens ici chez 
moi. Le Népal, petit royaume 


chasse au tigre, des éléphants et 
des casques coloniaux. Yves 
(Detry, Français, quarante et un 
ans, responsable de la logistique) et 


Classement. 1. Bordeeux, 45 pts : 
2. Marseille, 44 ; 3. Monaco, 38: 


légende. Hezreusement, un final à 
rebondissements fit oublier ses lon- 
gueurs. 

Deux Français, Martial Gayant 
et Gilbert Duclos-Lassalle, y jonè- 
rent un rôle essentiel, Le premier, 


qui avait perdu le contact ἃ la suite ὦ 


de plusieurs incidents mécaniques, 

t à faire la jonction à l'en- 
trée du vélodrome. Quant au 
second, il rejoignit in extremis le 
groupe de tËte, en dépit d'üne 
chute et de crois crevaisons parti- 
culièrement inopportunes. ÎI est 

vrai que Duclos-Lassalle, qui parti- 

cipait à Paris-Roubaix pour la dou- 
zième fois, possède son sujet sur le 
bout des pédales. A trente-six ans, 
Le doyen du peloton n'a rien perdu 


Au pied de 


Seppi {Enzio, halien, trente-cinq 
ans, responsable du camp de 
base), arrivés depuis une semaine, 

in 


Le peur du départ, celle que j'ai 
ressentie avant cl de mes 
expéditions, au moment de quitter 
ceux que l'on ame 
passion, m'a 
moi, il y a Joset [Rakoncaj)}, Tchè- 
que, -neuf ans, technicien en 
optique), Mauro (Rossi, Italien, 
trente-deux ans, guide) et Agostino 

(48 Poitenza, kalien, trente-quatre 
ans, guide), Frédéric (Valet, Fran- 

is, vingt-quatre ans, maçon), 
Pierre Royer, Français, trente-cinq 
ans, cameraman}), Alan {Hinkes, 


Ce sont mes artistes, ταῖρι de 
l'expédition € Bull, 

équipe ». Tous sont 
demain l'ouverture d'une 


{L'Aréte au-dessus 
8 046 mètres, sont deux géants 


de son ardeur et l'expérience 
acquise au Fa ss de ses multiples 
campagaes fui procure un avan 

prépondérant. « Je reviendrai Ten 
prochain, déclara-t-il, 


“Le vieil habitué de l'Enfer est un 
obstiné, Il sait que, dans cette com- 
pétition Eee LT 
la justice finit par naître de l'in 


fic er que les meilles se ren ou ᾿ 


γι inévitablement dans Le haut 
du classement. Jean-Marie Wam- 
pers, vainqueur en 1989, a terminé 
cinquième et il s'en est fallu de peu 
qu'il ne renouvelle son succès de 
Jan passé. Une 
somme. 


. SACQUES AUGENDRE 


l'Himalaya 


proches de l'Everest. Cette fois, je 
n'ai pas le temps de me gfisser 
dans la foule dense des rues de la 
cité. Notre préoccupation est ail- 


collecte des autorisations et du 
matériel : permis de grimper, de 
marcher, visas, formalités de 

ent, de transit, nourri- 


vingt-cinq personnes pan- 
dant deux mois ét démt, pires 
ments d'alpinisme pour gravir deux 
montagnes, conditionnement en 
bidons plastiques étanches... Cette: 


est encors plus difficile à 
organiser, puisque nous allons au'. 
Tibet, région.sous comrôle chinois, 
formés aux 1ouristes. 

L'heure est venue de quitter Kat- 
mandou par la route qui se trañs- 
forme bientôt en piste poussié- 
reuse. Deux camions avec leur 
chargement, dont un mis sous scel- 


Les résultats 


4. Paris-SG at Sochaux, 35 : 6. Awwerre et 
Lyon, 33 ; 8. Nantes δὲ Toulouse, 32 : 
10. Brent, 31 ; 11, Metz, Saint-Etienne, 
Cannes et Toulon, 30 ; 15. Lile et Caen, 
2 δ᾽ 18. ΠΡ 28 


ta οἱ Martigues, 36 ; 7. Reims et Avignon, 
LUE ne pe on ω ἢ 

2. Louhans-Cuissoux et Chaumont, 2 
14: ave. 26 ; 15. Océans, 25 ; TE des 
ποῦίο, 23; 17. Red Star 93, 21; 


La Rôche-sur-Von, 25 : 18: Tours et 
Lorient, 24: 18. Quimper, 21. 


JA. Βα Pas EU. 67 27, 63,75. 


belle confirmation, 


HOCKEY SUR GLACE : championnat du monde” 
Les Français manquent le podium 


Le championnat du monde B 
de hockey sur glace, qui s’ést 
tenu du jeudi 29 mars au 
dimanche 8 avril à Megève et'à 
Lyon, a été remporté par [8 
Suisse, devant l'Italie et l'Au- 
De, αν λστανι l'année dur 

Θ e ΘΓ - 
nière à Osio, n’a pas réussi à” 
renouveler son exploit. 


MEGÈVE 


de notre envoyé spécial 
« Le résultat sportif de l'équipe 
de France n'est pas la priorité de ce 
championnat du monde. La promo- 
tion de notre sport est l'objectif 


lés por la douane népalaise, accam- 
pagnent notre bus qui remonta la 
vallée de la Bhote Kosi en direction 
de la frontière. Régulièrement, 
notre convoi s'arrête pour des rai- 
sons difficiles à cemer : un cousin 
à voir ici, un paquet à prendre là... . 

Les gros bourgs disposent de 
quelques boutiques. Devant l’une 
d'elles, deux hommes pèsent un 
énorme sac de jute sur une balance 
à plateaux juchée sur un poteau de 
bois planté en terre. Un troisième. 
arrive et, ensemble, ils chargent les 
80 kilos de jute sur le cedre d'une 
machine «made in China». Le 
porte-bagagés accueillera encore 
quelques cartons d'une vingtaine 
de:-kilos, avant que l'engin na 
reparte dans un équilibre précaire. 
Α la tombée de la nuit, nous ami- 
vons à la frontière tibétaine. 

Au réveil, le'soleil est au rendez- 
vous. Nous sommes à 200 mètres 
du pont de l’Amitié, dont ἰ8 ligne 


passons le poste 
népalais, puis le guérite avec un 
müälttaire chinois. N nous reste 7 κῆο- 
mètres de route défoncée à parcou- 
rir ju: au vilage de Zangum, ο΄ 
poste chinois gardé par un 
bataillon complet. 


Depuis ce matin, c'est là que 
nous sommes bloqués avec nos 
5. tonnes de matériel. Plus loin, ta 
route s’est effondrée sous le poids 
d'un camion surchargé. Quand 
sera-t-elle remise en état 7 
Demain ? Après demain ? 

BENOIT CHAMOUX 


numéro un. Car, sans une base plus 
‘ large ef sans une reconnaissance 
médiatique plus importance, le 
hockey sur glace français ne peur 
pas rejoindre l'élite mon- 
diale. du groupe Α΄, affirmait 
André Ville, directeur technique 
vational adjoint, ävant même la 
fn du championnat et alors que la 
France était Encore C0 Course pour 


la première place. 


La préparation de l'équipe de | 


- France n'a pourtant pas êté négli- 
‘gée. Se refusant à mener une politi. 
que..élitiste au détriment de a 
base, comme l'avaient fait les res. 
ponsables du volley-ball français 
pour les championnats du 
monde et les Jeux olympiques, 1a 
Fédération française des sports de 
glace n'a pas accepté de laisser aux 
clubs la priorité, comme cela se 
passe en basket-ball. Une voie 
médiane a été choisie : 


Depuis le moïs de mai 1989, les 
membres du club France ont été 
regroupés quatre vingt-dix-jours en 
stage national. Trente matches 
internationaux ont jelonné cette 
préparation. C'est à la fois trop et 
pas aïsez. Trop, parce que les 
joueurs français ont également dis 
puté quarante-deux matches de 
championnat de France depuis le 
début de la saison ; leur tonicité 
des premières rencontres s'est ainsi 
quelque peu émoussée lors des 
trois derniers maiches qui les 
opposaient sux équipes les plus 
performantes du groupe B. Pas 

que, au dire même 

λας ss « la cohésion dune 

ipe qui désire s'inscruster dura- 

blement dans le groupe À demande 

beaucoup plus de travail en com- 
mun ». La νΝ 


Même si elle n'est pas, cette 
‘ année, sur fe podium, l'équipe de 


"France a pourtant progressé. Plus 


percutant, mieux construit, son 
système de jeu peut maintenant 
s'appuyer sur la troisième ligne 
entièrement constituée de joueurs 
franco-canadiens capables de faire 
efficacement barrage à l'adversaire 
et de ‘Jancer des contre-attaques. 


re ‘le pourcentage de: réussites * 


ible par rap- 

ρα au nombre de chances que les 
joueurs français se créent. Truffées 
Tocaicas de buts, les rencontres 
avec la-Pologne et la Suisse n'ont 
mis que trop en évidence cette 
fébrilité qui continue à gangrener 


. Le jeu de l’équipe de France. 


Albertville 
pour objectif : 


Pays organisateur des prochains 


Finale. - Gibar Œ4U Ὁ. Von Ronsburg' Jeux olympiques, la France 


(AFS), 6-2, 6-1. 


joel 


bee ΒΦ 


MRCAED 11 AVAL 1000 Α 29 N 26 
ET SAME 34 ASE, 1090 À 20 H 34 
ALAN LAN PUS TARDE 

CT 


sont meet cornes 25042 = 1600 F} 


devrait, comme la Yougoslavie en 
1984, obtenir, à l'occasion du pro- 
chaïn congrès de la Ligue interna- 
tionale. de hockey sur glace, sa 
-Sélection d'office pour le tournoi 
olympique, qui rassemblera les 
meilleures nations (en cas de 
refus — peu probable, -- if Tui fau- 
drait terminer dans les quatre pre- 
miers lors du prochain champion- 
nat du monde-B). Avec Albertville 
pour seul objectif, la Fédération 
n'a pas pour sautant l'intention, ni 
les moyens, de modifier la politi- 
que sportive qui a prévalu pour La 
préparation de ce mondial. 


ΝΠ Larsson, l'actuel entraineur 
suédois qui, depuis quatre saisons, 
a entrepris le. redressement de 
l'équipe de France, a signé un nou- 
veau Contrat qui expirera en 1992 


| Afin de mieux préparer les juniors, 


une équipe de France B, dite olym- 


‘[‘pique, a été mise en place. D'ici 


ans, quatre Ou cinq nouveaux 


1 éléments devraient pouvoir renfor- 


cer les rangs de l'équipe première. 


Les dirigeants comptent sur ce 
Sang neuf pour éviter de faice 
appel à d'autres Fran 

dont le nombre ne devrait Le 

cinq. De quatre-vingt-d 

‘la saison prochaine, le nombre. de 
jours: de regroupement devrait, 
dans le meilleur des cas, passer à 
cent dix l’année des Jeux olympi- 
ques. Mais encore faudra-1-il trou 
ver des fonds pour indemniser les 
ur Le hockey sur glace fran- 
fais est trop jeune pour ne pas suc- 
<omber à l'absence de ses meilleurs 
éléments pendant une très longue 
période, affirme André : Ville. 
Albertville est trop près; nous 
a'arons pas encore les moyens de 
πος ambitions. Il n'en serûpas de 
même pour préparer les Jeux de 
1994 en Norvège. En compétition 
En ciné il faut savoir aîten- 


MERRE-YVES GRAVIER 


CS 


Pa temps ἂν 


SE πε 


La 


ÉCONOMIE 


ἂν τὸ l rémion monétaire des sept pays idée ἐνῆν ἢ Ν 
Le soutien modéré du G 7 favorise 
“πῇ léger redressement du yen 


À mark, ὦ 
mark et demi 


boucler les négociations avec le 
nouveau gouvernement de RDA 
et la consuitation des Douzé 
entre Pâques et fin avril ἢ 


Sur le terrain, le ton s’aigrit. Le 
chancelier Koh}, qui a fait. . 
campagne et gagné les élections 
en RDA en promettant de 
convertir ur mark-est pour 

1 mark-ouest, hésite à passer à 
l'acte. La Bundesbank, ayant dû 


Les salariés est-alisnandé, 
outrés, descendent dans la rue 
pour défendre leurs « droits ». 
Les dirigeants allemands se sont 
enfermés eux-mêmes dans une 
alternative binaire:1 = 1 contre ᾿ 
Rene hp Ῥεαύοσυρ 
‘économistes, même 


d' 
RTL Lo Das var es 
Allemands de l'Est est'encore 


Par exemple: le taux de 1 = 1 . 


s'appliquerait pour l'épargne de 


O à 500 marks, un taux de 1,25 
* de 501 à 1 000 marks, un'taux 
de 1,5 de 1 001 à 2 000 marks, 
avec ensuite un barème 
progressif en douze tranches 
corrigé d'un quotient famitel, 
ru Lo tr 
affreux profiteurs de l'ancien 

régime. 


Pour les salaires, un taux de. 

1 = 3 sssorti d'augmentations 
négociées étalées sur cinq ans, 
avec plan d'épargne d'entreprise 
au taux de 1 = 1 bloqué pendant 
EN 
amer Ml 


Le yen.a. progressé lundi : 


9 avril sur fe marché des . 


changes de Tokyo. au surlénde- 
main de la réunion à Paris des 
autorités monétaires des sept 
pays les plus industrialisés 
{G 7). Le dollar se négociait en 


- fin de journée à 156,45 yens- 


{contre 157,47 vendredi en 


Bourse-de Tokyo, qui a fait un 
bond de 3,7 %. Lundi'la Bundes- 
bank a soutenu le yen. : - 
Un petit coup de main au Japon, 
ua bon coup de chapeau à l’Alle- 
magne, c'est en peu de mots le 
résultat des consultations moné- 
taires du Ὁ 7 qui ont eu lieu 
samedi 7 avril à Paris. Les marchés 
financiers attendaient des minis- 
tres des finances et des. gouver- 
rte des banques centrales des 
pays industrialisés 


(δορά, France, RFA, Italie, 


Japon, Royaume-Uni et Etats 
Unis), auxquels. s'était joint le 
directeur pénéral.du Fonds moné- . 
taire international, M. Micbel 
Camdessus, des signaux- concer- 
nant les deux événements majeurs 
du début 1990, la baisse du yen 
japonais et de Lx Bourse de Tokyo: 
et les perspectives de l'unification. 
monétaire interallemande, Ils les 
ont obtenus, peut-être pas avec 
toute Ja clarté espérée, maïs en des 


AS rois enjets à l'ordre du jour : 


* ‘termes 


soigneusement négociés qui 
ont. obtenu, CL il est d'usage, 
F'accord de toutes les parties, 
- Les ministres . ont discuté e 
conséquences ἢ: les sur le 
processus global d'ajustement » de 
la baisse du et, « SOL CONVENUS 
de suivre de-près ces développe- 
ments. Ils μὴ leur eme 
gement de coordonner leurs 
ques économiques. et de coopérer 
sur les marchés des changes » 
 Rédaire 

les délires extérieurs . 
, De retour”à Tokyo, le ministre 
japonais des Finances, M. Ruytaro 
Hashimoto, a jugé « £rès impor- 
tant » le fait que le G 7 soit tombé 
d'accord pour juger « indésirable 
la poursuite de ἴα baisse du yen ». 
En revanche, les opérateurs japo- 
nais interrogés par l'agence Jiji se 
sont montrés de l'impréci- 
sion du communiqué. Le redresse- 
ment relativement modeste du yen 
enregistré landi à Tokyo pourrait 


retourner La 
L'autre vedette de la journées, 


dans ces conditions ne pas suffire à . 
tendance. 


l'Allemagne fédérale, ἃ reçn va: 


satisfecit de ses partenaires, qui 
ont « noté que l'union économique 
εἰ monétaire allemande pourrait 

contribuer à améliorer la croissance 
mondiale et à réduire les déséquili- 
bres extérieurs en Europe ». Un 
message optimiste destiné à rassu- 
rer les marchés sur la santé du 
deutschemark afin d'éviter une 
nouvélle hausse des taux d'intérêt 
allemands. Selon le Financial 
Times, l'Allemagne se serait oppo- 


_TURSS, le siège et la présidence 
Nouvelle: réunion des-membres fondateurs 
de la Banque de l'Est 


La troisième réunion plénière 
constitutive de la Banque euro- 
péenne pour La reconstruction et 
le développement de l'Europe de 
l'Est (BERD) devait se tenir lindi 
9 avril à Paris. Les représentants 
des haies 


quarante-deux actionnaires 
fondateurs (le Mexique s'est 
joint récemment au projet} 
devaient débattre des trois der- 
niers poiñts de désaccord : le 
traitement réservé à l'Union 
soviétique, Ia localisation du 
siège de l'organisation et le 
choix de son président. 
Des réunions informelles, enta- 
mées dimanche 8 avril, devaient se 


décidé. Reste à savoir combien de 
temps durera cette période (quatre 
ou cinq ans), quelle type de majorité 


Pourra voter son abrogation (proba- 
Biement 85 %) et surtout de quels 
<oncours l'Union soviétique pourra 
bénéficier pendant cette période. Le 
consensus paraît se faire autour 


- d’une limite des concours à un tiers 
du capital nominal de l'URSS (6 % 


d'un total de 10 milliards d'écus) . 
Au cours d'une conférence de 
presse donnée samedi 7 avril à 
Paris, le secrétaire américain au Tré- 
sor, M. Nicholas Brady, a déclaré 
qu « il faur veiller à ce que les 
emprunis soviétiques n'empèchent 
pas de prêter aux pays de l'Est les 
plus LNLRe Les Etats-Unis 
actionnaire 


. devraient être le 


premier 
dela Banque, avec 10 % du capital. 


js. Sera situé sur le territoire de la Com- 


munauté européenne. Les villes de 
Londres et d'Amsterdam sont candi- 
dates. Au cas où un consensus se 


. ferait autour de Paris, non candi- 


date, la France pourrait renoncer à 


son objectif d'obtenir la présidence : 


çais ; les pays membres se verræient 
garantir le maintien des parités de 
change en cas de variation du cours 
de leur monnaie vis-à-vis de l'écu. 
FL 


Structure des actifs monétaires et fnanciers des ménages 
14 valeurs mobilières représentent 40 % des placements 


Le Shi 4 
extrait de ls «lettre de 
conjoncture 


sée à un engagement plus précis 
envers le Japon, craignant d'affai- 
blir le mark par des achats de yens. 

Le G 7 s’est félicité des réformes 


“économiques à l'Est « les plus 


importantes depuis des décennies », 


et s'est dit prêt à apporter «une 


assistance bilatérale et multilaté. 
rale appropriée » . 

En quinze ans d'existence, le 
club « officienx » du G 7 s'était 
jusqu’à présent le plus souvent pré- 
occupé des fluctuations du dollar, 
notamment lors des accords du 
Plaza (septembre 1985), où il avait 
souhaité La baisse du dollar, et du 
Louvre (février 1987), où il s'était 
prononcé pour une stabilisation de 
ka monnaie américaine. Cette fois, 
signe des temps, les Etats-Unis ne 
sont pas cités individuellement. Le 
communiqué se borne à indiquer 
que « les pays connaissant des défi- 
cits budgétaires et de compte cou- 
rant devraient réduire leurs déficits 
publics et accroître leur épargne pri- 
vée », cette dérnière devant d'ail- 
leurs être encouragée dans tous les 
pays. M. Pierre Bérégovoy, rayon- 
nant, ἃ conclu sa présentation des 
résultats du G 7 en soulignant que 
sur pratiquement tous les points la 
politique française avait été jugée 


positive. 
SOPHIE GHERARDI, 


* Des extraits 
du communiqué 


Voici les principaux 
extraits du communiqué du 
« Groupe des 7», publié 


L Lsemedi 7 avril à l'issue de sa 


réunion : 


; « Les ministres et gouverneurs 
ont affirmé la nécessité de pour- 
suivre une coordination étroite 
de leurs poñtiques macraécono- 
miques et structurelles, afin 
d'obtenir une croissance soute- 


buer à l' ajustement externe en 
favorisant une croissance non 
inflationniste de leur demande 
imérieure par le biais de politi- 
ques macroéconomiques et 
structurelles appropriées. Is 
sont également convenus que 
.Yépargne devrait être encoura- 
gée dans tous les pays, au 

structurels 


moyen de poñtiques 
appropriées. 


er à réduire les déséquilibres 
| extérieurs en Europe. # 
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SECTION C 


Le projet de loi sur le nouveau statut de la Régie 


L'Etat conservera 
75 * du capital de Renault 


, Le gouvernement a terminé la 
rédaction du projet de loi trans- 
formant Renault en une société 
anonyme détenue à 75 % par 
F'Etat. M. Roger Fauroux, minis- 
tre de l’industrie, le présentera 
mercredi 11 avril au Conseil des 
ministres. Ii devrait être ensuite 
proposé au vote des députés à la 
fin du mois. 

L'accord conclu avec Volvo obli- 
geait à changer le statut actuel de 
la Régie, {le Monde du 24 février). 
Il fallait lui donner un capital-il 
existait-mais avec des droits de 
vote associés aux actions, ce qui 
n'était pas le cas, et il fallait per- 
mettre au groupe suédois d'en 
prendre 20 % avec une option jus- 
qu'à 25 %. 

Le projet préparé par les minis- 
tères de l’industrie et des Finances, 
comprenant une dizaine d'articles, 
est très simple dans son esprit : 
Renault deviendra une société ana. 
nyme normale, l'Etat en détiendra 
75 % des droits de vote. 

Le statur de Renault, écrit à la 
Libération lors de sa nationalisa- 
tion en 1945 (pour collaboration 
de Louis Renault), avait fait du 
constructeur d'automobiles une 
entreprise très particulière. Elle 
avait pour objet « l'intérêt exclusif 
de la Nation » : elle était dispensée 
du contrôle financier auquel l'Etat 
soumettait les entreprises publi- 
ques ; elle était dotée d'un conseil 
d'administration sans guère de 
pouvoir (exercé en fait directement 
par la tutelle du ministère « de {a 
production » c'est à dire de l'indus- 
trie) et elle bénéficiait enfin, d'une 
nouveauté sociale : un comité d'en- 
treprise, Ce statut correspondait 
bien au climas social et politique 
de l'époque. On y relève, en tous 
cas, que Renault-Régie n'a pas de 
capital 

L'isflnence 
de FElysé 

Ce statut a depuis subi de nom 
breuses corrections. En 1970 une 


loi donnait à Renault un capital : 


divisé en actions mais sans y 3580- 
cier de droit de vote : il s'agissait 
d'introduire l’actionnariat ouvrier. 
Eu 1976,l'autorisation lui était 
donnée de prendre des participa- 
tions dans d'autres entreprises : 
librement dans l'automobile et 
après un décret ministériel dans les 
autres secteurs. En 1983, la loi de 
démocratisation du secteur public 
ouvrait le conseil d'administration 
aux représantants des salariés. En 
1988 enfin, une modification 
financière l’obligeait, comme les 
autres sociétés, à reconstituer ses 
fonds propres en cas de pertes trop 
lourdes. 

Parallèlement, Renault faisait 
école dans je domaine social et le 
droit commun se rapprochait du 
sien. Progressivement l'entreprise 
avait donc reçu toutes les caracté- 
ristiques d'une entreprise « nor- 


male ». Elle restait néanmoins une 
régie et il n’y avait toujours pas de 
droit de vote associé aux actions. 

Le projet de loi présenté par le 
gouvernement Rocard achèvera 
cette « banalisation » du groupe. 
Les salariés qui possèdent ἴ % (en 
fait 0,98 %) du capital conserve- 
ront leurs actions mais elles reste 
ront sans droit de vote, les syndi- 
cats ne l'ayant d'ailleurs pas 
réclamé, semble-t-il. Bien entendu, 
rien ne changera dans leur contrat 
de travail. 

Une caractéristique pourtant 
reste particulière et c'est sur elle 
que porteront les commentaires : la 
loi stipule que l'Etat concervera 
15 % des droits de vote. Autrement 
dit, le texte colle à l'accord conclu 
avec Volvo qui ἃ fixé ces 25 % 
mais bloque à ce nouveau seuil. Il 
faudra une autre loi pour descen- 
dre en dessous, le cas échéant. 


On verra forcément dans la fixa- 
tion de ce seuil dans la Ἰοὶ elle 
même, l'influence de l'Elysée. ἢ 
aurait été possible d'en rester au 
droit commun des nationalisées 
industrielles c'est à dire de ne pré- 
ciser que le caractère public de 
Renault ce qui, implicitement, eût 
sigaifié un seuil minimum de 51 % 
pour l'Etat (le conseil d'Etat fixe 
en effet à ce niveau la frontière 
entre le public et le privé). Mais 
M. Mitterrand n'a accepté l'accord 
Renault-Volvo « qu'en grognant » 
comme on ἐς raconte, à cause de 
l'entrée de Volvo au capital qui 
provoque une privatisation par- 
tielle, contraire à la règle du « ni 
privatisation ni nationalisation » 
fixée dans La lettre aux Français. 

Oui à cet accord industriel indis- 
pensable à la première entreprise 
nationalisée française, dit donc le 
texte de loi mais pas question d'al- 
ler plus loin. En outre le ministère 
des Finances estime qu'en tout état 
de cause, les intérêts privés ne doi- 
vent pas posséder de minorité de 
blocage dans les nationalisées ce 
qui signifie que leur part doit être 
inférieure à 33 Ὁ. 

Les exégèses du « ni-ni » rapPro- 
cheront Renault des assurances 
natil où le mème seuil de 
75 % pour l'Etat a été, discrète- 
ment, fixé l'an dernier dans la loi 
concernant ce secteur. Ils diront 
que 75 % est un nouveau dogme, ἢ 
est vrai que Certains y songent 
dans {es allées du pouvoir, mais en 
réalité le gouvernement a fait la 
preuve depuis deux ans qu'il gérait 
les entreprises nationalisées au cas 
par cas, par un subtil et savant 
mélange de promesses politiques, 
de nécessités industrielles et de 
possibilités financières. 

Renault aujourd'hui appartient 
pour 75 % à l'Etar et pour 25 % à 
Volvo conformément au souhait 
des deux partenaires. C'est déjà 
tourner le dos à 45 ans d'histoire. 
M. Chirac n'ayant pas osé, c'est La 
gauche qui procède à cette 
« modernisation ». convaincue 
qu'elle agit sur l'ensemble du dos- 
sier Renaull au mieux de son 
intérêt social et industriel. 

ERIC LE BOUCHER 


Organisateur 
industriel 


(1) 42.27.40.27 


565 personnes, 14 lignes de 


fabrication, 115 ronnes de biscuirs par 
jour, c'esr le contexte de nore usine 
de Cesras, près de Bordeaux. 


en ploce de nouvelles lignes er 
d'invesiissements IMporons. 
Roraché au direcreur de l'usine, vous 


pllorez le schéma direcreur indusriel 
de l'éroblisemenr er développez le 
management pomicipont. 
Pour en sovok plus sur ce pose, appelez 
le (1) 42.27.4027 ou odressez vorre 
$ en où 

rémunéronion cruelle sous réf. SD41D4 M 
à SN, Service Recurement Cadres, 

7 rue de Téhéran. 75381 Pans Cedex O8. 


Ἢ 


su: 
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ETRANGER Cp Ξ déficit 
| commercial soviétique 
depuis quatorze ans 


Négociations au sein du ΟΜ 
Les Européens et les Américains rapprochent 


leurs points de vue sur la libéralisation des échanges de services 


la défense de la propriété intellec- ton. dans la mesure où ils assurent (δ faire, chacun des pays du GATT Cr ἢ un pont sensible dans La mi 


BRUXELLES 
muneutés tuelle, en espérant que ce document ensemble l'essentiel des échanges intéressé devrait présenter -une - mesure où les PVD estiment ne pas depuis années. 
_(Commnatés européennes) _ servira désormais de base à la négo- internationaux. C'est dire l'impor- « liste de concessions » où il décri. devoir être traités sur le même plan ess estimé à 3.3 milliards de τας. 


de notre correspondent ciation. tance, pour la suite de La négocia- ταὶς les dispositions nationales de que les pays industrialisés et, cer. 

Les Etars-Unis et la Commmnauté Il s'agit de parvenir, par l'établis. tion. du compromis de procédures prestations qu'il eutend maintenir … tains d'entre eux, menés par l'Inde 
Hp ts ἃ sement dé nouvelles règles interna- auquel ils viennent de parvenir. Les et, au contraire, les engagements εἰ le Brésil, ne sont pas cneore 

ont rapproc rs points de VUES {inales, à une défense efficace con. Etats-Unis acceptent désormais que positifs, c'est-à-dire les mesures de convaincus de l'opportunité d'ap- 
sur k modèle d'accord qui pourrait Le 1 contrefaçon ou le piratage des l'accord à conclure parte de la situe libéralisation des échanges aux- prouver na accord sur es échanges 


bles (33 milliards de francs am 
cours officiel). , Les importations . 
ont atteint 72,1 milliards de rou- 
δες en 1989, alors que les exporte 
tions se sont élevées à 68,6 mil. ᾿ 
liards 


être conclu au sein du GATT (Por- droits d'auteurs (y compris ceux des tion présente : les pays du GATT quelles il est prêt à souscrire. services. 
Far: de roubles. Les importations 
ganisation qui réglemente le COm-  Eroducteurs de logiciels, de films et qui y souscriraient s'engageraient, Ce rapprochement euro-américain Les Etats-Unis écartent la sont passées de 35 mil. 
merce IMametional) pour Here de disques compacts), des marques  saufcas devant rester très exception- sur la structure de l'accord est demande de la Communauté de pré- flous de tonnes en 1988 à 17 mil 
rh pr internationaux de ser” commerciales, des appellations nel, a ne pas adapter de nouvelles encore incomplet. Des divergences  VOir dans l'accord une « clause de lions de tonnes en 1989, soit une 
vices. Les négociaions entreprises À d'origine, des circuits intégrés. mesures protectionnistes (stand subsistent sur sa couverture : pour 202 application ». L'idée ai hausse de 5,7 %, alors que les 
CE Ge ét ON cr στ τ τ tt ΠΕ τ 
er ane qui peer Pas de nouvelles mesures  tain nombre de principes généraux  <onhaïte qu'il s'applique à l'ensem- tel partenaire du GATT, | vne baisse de 11,7 %, passant de 
jusqu'ici Saccélérer É βορνρκ protectionnistes s'appliquant d'entrée de jeu, et nor- ble des services. Les États-Unis, en ds ps Lee à l'issue de la à πόροι: 144,2 millions de tonnes à 
pouvoir s poss malement sans exception, à tous les revanche, vondraient traiter à part 127,3 willions de tonnes pour 15 


même 

Par ailleurs, le quotidien gouver- 
nemental /es Jzvestia constate une 
baisse de 1,2 % de la productivité 
soviétique pendant le-premier tri- 
mestre 1990, due aux violences 


ble La conclusion d'un accord avant Soi : des règles la con ! 

9 L'extension des disciplines du Participants : transparence les services financiers -ce qui n'est 
la fin de l'année. Cependant. le GATT à des « nouveaux Sie », à S'appliquant aux échanges de Ser- pas acceptable pour les Due HE Re Ent eee τα 
degré de participation des Pays en soir les échanges de services et la vices, clause de la nation la plus ainsi que les transports. Deuxième νεῖ version du de rip 
voie de développement (ΡΤ) ace défense des propriétés intellec- favorisée. I] comporterait ensuite divergence, les dérogations on faci- cité, frrpe) devine De quelle vise Tout 
futur accord-cadre reste encore pro- tuelles, figurait parmi les objectifs des annexes sectorielles indiquant  jités d'application à prévoir en particulièrement le Japon, est mal 
blématique. prioritaires des Etats-Unis, mais quelles règies spécifiques ἢ Convien- faveur des PVD : les Etats-Unis y accueillie par Ia plupart des ΓΕ du 


Autre manifestation de la volonté aussi de la Communauté, lorsque  drait d'appliquer aux différentes semblent résolument allergiques, GATT εἰ. sur ce la 

de la Communauté de contribuer ao sur l'initiative des premiers, l'Uru- catégories de services. alors que la Communauté en a SRE 
succès de l'Uruguay-Round et à la  guay-Round fut lancé par la confé- L'idée est de négocier, ἃ partir de acoepte l'idée à condition qu'elles compromis CEE Eute-Unis ni λπεδειο olique rie 
défense d'un commerce mondial rence de Punta Del Este, en Splem- cette base, une libéralisation pro- soient modulées secteur per secleur, sur A structure de l’accord-cadre va ES 

fondé sur des règles multilatérales, ὅτε 1986. gressive des conditions d'accès au en & Tonction du niveau des perfor- permettre d'engager 15 négociation | 
elle vient de soumettre au GATT un En matière de services, les Etats- marché (liberté d'établissements et mances atteint par les pays concer- secteur par secteur. Le ti te 17 ὁ 
projet d'accord détaillé concernant Unis et La Communauté donnent le libres prestations de services). Pour nés. ἢ ἱ [Ἰ Pepsi-Cols — - st 

i avec l'URSS. — Selon lew ΥἹ 


---.-- --.-.-.- Times. du lundi.9 avril, le groupe . . 
AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS τος TMS ie LE Ie 
τῇ ἧς de services, ainsi | gazeuses, produits alimentaires, 

restauration rapide) serait sur le. . 
point de sigher un accord avec 


PECHINEY | Dane Dee 

- . : y Ἷ | Es valeur de 3 milliards de dollars ἡ 
6 des perspec- | (17,1 milliards de Francs). ὦ 

᾿ , ὃ Dés D éch Cet accord, apparemment le plus | 


important jamais conclu entre une ἢ 
firme américaine εἰ l'URSS, pré.‘ 


RÉSULTATS 1989 ._ + JE EE Ses 


: à 
Conseil 'Amlnisten tion, ré le 3 ἀμαῖ 1990, a arrêté E : | n ” expertise Ponte à masser " noces 
4 boîtes d'aluminium et non plus 
τω τόσος en bouteilles de verre. 
TURSS ki 


tour d’une, boldin; 
. californienne, ‘la First Executive 


caprès, 
sort à 3.537 millions 66 franes par action}. Les principales 
né ( ἘΞ Fr F απ! καθίει Endlage, #0  éuns armée de taritin, 


d'une forte dépréciation de son 
portefeuille d” το ρβθίοης risquées 
à rendement 


1988 
1989 (structure 
historique) 


51311 les bénéfices réi 
65.958 τ (ectudement fé à 37 99 dans 
le cadre de La loi de finances pour 
1991. « Le redressement n'est pas 
achevé, il est en bonne voie. 


+76% 
+67% 


337 2084 


ΠΕ bee en ar ré ol 
ἢ de l'exercice des départements 
industriels EE 12,6 % et celui du secteur Commerce 


International 
rabais pue 


Perse rar 
δὲ βοόθδον gant th Der or ave 
d'autre part la cession de l'immeuble du siège social interve- 
PES ot me rie RES 
tat net t une exceptionnelle de Ar ὲ 5 Té:61-2r-65-18 — Fac: 61-23-8533 
Sens τέεαϊικαὶ ἀδ ouverte κα JRt de 36 φύ ἀα ere 
de Pechiney International. 


AVIS D'APPEL D'OFFRES 
τ ΓΞ " OUVERT EUR: ἘΣ 
modif profondément εἰ diable son avenir nue Ὁ) nee eos MÉTRO DE SES 
NES meme ete 
Prolongement Castellane/ La Timone 


et prestations sur ligne 1 et sur ligne 2 
Équipements courants orts et courants 


RECTIFICATIF 


— "Service j passe le marché : πάτα πῇ 
DAT πο ΤΣ ΤΟ ἘΣ ΤΣ ᾿ 
| La date de remise des offres de l'appel ἀ᾽ offre ci-dessus 
Lan la tion : 23 ἢ 
Et en tp on: 23 février Po est 


990 avant 12 heures. Le 


Pechiney. 
L'analyse de la marge opérationnelle consolidée sec- 
teur d'activité fait ressortir les évolutions suivantes {en mi 
lions de francs): 


PRE Communication 
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INDUSTRIE 


Rhône Poulenc fibres 
confirme son redressement | 


Bones qui rte 15 8 QE 
qui E 
fre d'affaires de Rhône Poulenc. ‘ 


Entouré des 


groupe Rhone après un 
passage an cabinet de M Alain 
Madelin, ministre de l'industrie -- 
ANS Ne 
tats du secteur fibres. 


En 1989, le chiffre d'affaires a 


de 12,5 % pouratteindre ὦ 


progressé 
41,1 milliards de france. 
tats atteignent 261--millions de 


INSOLITE. 


fciponiables-des dif- 
férentes sociétés, M. Michel de: 
Rosen, directeur général du secteur 
fibres, — qui a rejoint il y a un ae le - : 
Poulenc 


francs contre 6 millions de francs 


restructurations τ er 1988. En 1 secteur 
reuses, 1989 aura été l'année du : Ἐ ἸΦϑΟ ες 


devrait continuer de se développer 
avec des prévisions d'investisse- 
ments de 950 millions de francs 
pour la modernisation des équipe- 
ments ct 300 millions de Francs ea 


devra aussi « digérer » le rachat de 
l'entreprise allemande Nordfaser et 
les conséquences. du regroupement 
des activités polymères et produits 
intermédiaires avec celle de la 
transformation à l'intérieur du 


: Concentration chez les éditeurs américains de logis 
-Lotus rachète Novell 
pour 9 milliards de francs 


Lotus, lune des principales 
sociétés américaines de logiciels 
informatiques contre attaque face 
à son éternel rival Microsoft. La 
firme de Cambridge (Massachus- 
sets) va racheter pour 1,5 milliards 
de dollars (9 milliards de francs) 
Novell, compagnie basée dans 
FUtah et spécialiste des logiciels 
pour réseaux. L'opération est l'une 
des plus importantes à avoir 
jamais été tenté dans le secteur 
informatique. aux Etats Unis 
Seules la fusion entre Burronghs et 


de la micro-informatique 


européen dans la micro-in- 


le taux élevé de cholestérol 
dans les hamburgèrs de sa 
chaîne. « Cette publicité est 
trompeuse et destinée à 
effrayer plus qu'à informer », a. 
déclaré dans un communiqué 
M. Dick Starmann, le vice-pré- 
sident de McDonald. La société ï 
it valoir que la | campäg 5 


chement au respect des 
normes sanitaires. 

La page de publicité 8 διό, 
financée, au prix de 500 000 
dollars (3 millions de francs}, 
par une association contre les 
maladies du cœur-qui ne reven- 
dique qu'un seul adhérarit, Phil 
Sokolof, bien connu aux. Etats=" 
Unis pour son combat contra. 
le cholestérol | . . ee 


équipage est aux petits soins. 
Goûtez les charmes de [8 compagnie du . 
PR ἀντ Rs φυνογαρθ ns PO 


de noblesse: . 


publicitaire ignoraif-son atta- :|' 


Et qui sit rendre un νοὶ agréable. 


8 
Ἢ 
᾿ 
LE 


| πὶ 
Ἧ 


ὃ le numéro 

izon 1992 5 M Jo Solari, le 
h Data System 

groupe français Bull 

mois, avait choisi 


ἘΠῚ 
ΠῚ 


dans la micro-informati- 
week-end. La réunion des 
de l'américain et du français 
naissance à un eusemble qui 
1,2 milliard de dollars (près 
milliards de francs) en 1989, 
dont la moitié sur le Vieux Conti- 
nent. Selon M. Solari, le chiffre 
d’affaires total νὰ monter à 1.6 
milliard de dollars dès cette année. 

-La gamme Bull-Zenith va Etre 
commercialisée à travers un réseau 


IE 


« BulkZenith est le quatrième 


Sperry pour créer Unisys et l'ac- 
quisition par General Motors 
d'Electronic Data Systems la 
dépassent en ampleur. Cette 
manoeuvre permet à Lotus, dont 
les activités étaient jusqu'ici cen- 
trées sur un seul type de produit, 
d'élargir sa gamme. 


Lotus espère reconquérir les 
parts de marché conquises par 
Microsoft qui lui a récemment ravi 
son titre de premier éditeur améri- 
cain de logiciels. Les produits 
adaptés à l’organisation en réseaux 
des micro-ordinateurs sont tirés 
recherchés aux Etats Unis. Le 
réseau permet en effet d'arriver à 
des performances similaires aux 
mini-ordinatenrs, avec l’avantäge 
d'une souplesse plus grande. 


SOCIAL 


M. Jean Kaspar au « Forum FR 3-RMC » 
Les bas salaires n’ont pas profité 
des hausses en 1989 


Invité de l'émission télévisée 
« Forum FR3-RMC », M. Jean 
Kaspar, secrétaire général de La 
CFDT, a estimé le ὃ avril que le 
souvermement « n'échappera pas à 

re revalorisation substantielle du 
SMIC» « Il ne s'agit pas de brico- 
der comme on l'a fait ces dernières 
années où (...) le SMIC ἃ pris du 
ina ai à rapport au Lau développe. 


‘achat du salaire 
foraie »", Perle Sa 


La dernière augmentation du 
SMIC, de 2 % au 1* avril, résultait 
de l'application de la procédure 
automatique qui prévoit que le 
salaire minimum interprofession- 
nel de croissance est relevé quand 
la hausse des prix atteint ou 
dépasse ce seuil (Je Monde du 
31 mars). Le gouvernement s'inter- 
roge actuellement sur la nécessité 
de procéder à une revalorisation 
qui ne serait pas liée à l'inflation, 


selon la pratique du « coup de 
pouce », ordinairement décidé 
en juillet. Dans le même temps, 
une étude effectuée par le minis- 
tère du travail pour faire le point 
sur la négociation salariale de 
branche en 1989 met eu évidence 
le rôle du SMIC dans la définition 
des salaires minima. Si les salaires 
ont augmenté en moyenne de 
4,1 % l'an dernier, l'évolution des 
grilles ἃ révèle une situation dégra- 
dée » où, souvent, « le SMIC tient 
lieu de seule politique pour les bas 
salaires ». qui ne profitent pas 
autant des hausses négociées. Le 
document souligne « J'obsolescence 
des grilles » et « % l'absence de véri- 
tables salaires minima hiérarchi- 
ques » qui aboutissent à ce ae 
dans de nombreuses branches, « le 
SMIC constitue le seul salaire 
garanti » pour les premiers 
niveaux ouvriers et employés. 


vous propose en avril 
une série spéciale 
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L'Espagne nouveau champ d'action pour les groupes de services 


AFFAIRES 


La Société générale des eaux de Barcelone 


« Feu vert » pour Ricardo For- 
nesa, écrivait la semaine der- 
nière le quotidien {a Vanguardia 
de Barcelone. En prenant le 
contrôle à 99 % de la société 
d’assurance-maladie Adeslas 
trois jours plus tôt, le président 
de la Société générale des eaux 


de Barcelone et de son bras . 
séculier Agbar, silhouette mas- ἡ 


sive et petite moustache 

, a achevé la constitution 
d’une dernière branche de son 
groupe. Un groupe fortement 
associé à là Lyonnaise des eaux 
et dont le chiffre d'affaires 
devrait cette année atteindre les 
60 milliards de pesetas (plus de 
3 milliards de francs) et le béné- 
fice net avant impôt avoisiner 
les 5,5 milliards (1). 


BARCELONE 
de notre envoyé spécial 


La dernière diversification du 
groupe a été rondement menée, 
puisque c’est seulement en 1988 
qu'a été constituée Agbar Santé et 
que celle-ci a fait sa première 
acquisition — une petite société 
locale, la compagnie Sant Jordi — 
sur le de l'assurance-mala- 
die complémentaire. Un marché 
très éclaté (on ne compte pas 
moins de cent soixante-quinze 
sociétés différentes, généralement 
locales), mais ouvert : les fonction- 

naires, en particulier, ne sont pas 
obli és d'adhérer à la sécurité 
et il n'existe pas en 
l'équivalent du réseau des 
mu françaises. 

Après un temps d'observation 
pour vérifier ses hypothèses sur 
l'intérêt du secteur, Agbar Santé a 


racheté ivement toute une 
série de com ies locales en 
1988 et 1989 et a achevé son 


implantation en prenant le 
contrôle d'Adeslas, installée, elle, 
sur l’ensemble du territoire espa- 
gnol. Elle s’en était assuré 45 % en 
en reprenant, une à une, quatorze 
des trente εἰ une petites compa- 


gnies qui en étaient propiéaires : 3 
elle vient d” 

Tnt ἐς milien de 
pesetas — fait en donnant à 


Le 15 mai prochain, si elle sont 
approuvées par l'ensemble des 
autorités boursières françaises 
— Conseil du marché à terme et 
Conseil des Bourses de valeurs, — 
de nouvelles normes entreront en 
vigueur pour stopper automati- 
quement et momentanément les 
échanges en période de fortes 
turbulences sur l'ensemble des 
marchés. Ces seuils concement à 
la fois le réglement mensuel où 
sont cotées les actions, le Marché 
à terme international de France 
{MATIF)} et le Marché des options 
négociables de Paris (MONEP), 
où sont négociés des produits dits 
dérivés. 


Certe notion de coupe-circuit est 
venue des Etats-Unis à la suite du 
séisme boursier d'octobre 1987, où 
en une seule séance l'indice Dow- 
Jones avait perdu 508 points 
{22.5 %). Après cette crise, de nom- 
breuses voix dre Aiovées pour 
inpner vne responsabili: 

l'ampleur de La chute aux pro- 
Free de transactions automati- 
ques des ordinateurs. Les autorités 

décidaient, dès le mois de 

mars 1988, d'instaurer un 
de « coupe-circuit » concernant à la 
fois le marché au comptant du New 
York Stock Exchange (NYSE) et 
celui à térme du Chicago Mercantile 
Exchange (CME). 


Il n'est pas question de stopper 
durablement le fonctionnement des 
places boursières. Au contraire, le 
principe retenu est celui d'une pause 
en cas de fortes variations pour évi- 
ter toute contagion sur les autres 
marchés et un emballement 
Rene Cet arrêt momentané 
est destiné ἃ permettre aux interve- 
nants de reprendre leur souffle, 

Durant ce laps dé temps, ils peu- 
vent décider ou non la poursuite de 
leurs achats ou de leurs ventes et 
amener les fonds en conséquence 
aux autorités de surveillance. L'in- 


ces com, paies 4 % ἀπ capital 
d'Agbar 

É prh maintenant d’un 
réseau national complet, présente 
dans les cinquante-deux provinces, 
assurant un million de ménages 
(dont près de La moitié de fonc- 
tionnaires), par se place, avec 
10 % environ an μι aux ἴσος 
premiers rangs secteur, 
du leader Sanitas — qui est contrôlé 
par le groupe britannique BUPA 
Gritish Union of Provident Asso- 
ciations), une institution originale 
intermédiaire entre assurance et 
mutuelle — et sans donte Erin 
ep ve qi 
sorte de coopérative Soupe 
vingt-quatre mille MA τως 


Nouvelles méthodes 
de gestion 
Agbar table sur un chiffre d'af- 
faires-de 22 milliards de pesetas 
dans l'assurance-maladie Piel 
1990. Sans doute les δέῃ 
seront-ils moins brillants -- de l'or- 
dre de 500 millions de francs — en 
raison du poids des acquisitions 
{7 milliards de pesetas en un peu 
plus de deux ans). indique 
M. Antonio Masferrer, 


Fire brrnbnaraleiait leon 
être offerts partout. » 
Santé va s’ap- 


puyer sur les cliniques et services 
de santé (dix) où de détient des 
minoritaires. Mais M. pue 
est formel : « 1 ne σ᾽ 
d'un Secteur témoin. » Pas 
son actionnaire principal la Lyon- 
naise, ASE n re se lancer 
ee ja gestion pps 
1ospitaliers, qui comporte tro; 
risques de conflits avec les m 


“cs diversification est le der- 
nier développement en date d’un 
conglomérat de services devenu 


l'un des premiers ; d'Espagne Avec 
ses quatre-vingt-dix sociétés, le 
groupe Agbar, lequel La Lyon- 


naise des eaux a pris une part 


terruption des transactions sur les 
marchés est d’ une heure lorsque le 
Dow Jones fluctue de 250 points à 
la baisse, et de deux heures quand la 
chute est de 400 points. En outre, 
sur le CME, trois limites successives 
(12, 30 et un maximum de 
50 points) ont été définies pour le 
contrat à terme sur l'indice Stan- 
dard and Poor. Lorsqu'un de ces 


Dès le mois de novembre 1988, 


croissante, jusqu'à détenir aujour- 
d'hui 45 % Soc me SCAB, (outre les 
26,75 % de la 

et des participations un ou 
indirectes dans diverses filiales) a 
le des 


eaux de Barcelone, à La fin du 


- siècle dernier par l'establishment 


bancaire espagn Ce ἐν de sortir de sa 
on d'a le son domaine 
Es 2 ensuite. Dualité qilusre 
le siège de La SGAB, à l'angle du 
pasco San-Juan : pierre, hauts pla- 
fonds et bois sobres d’un côté, 
verre et métal de Fautre. 
« Norre ΤᾺ ré 4 
grandir d co sil 
El à τε ‘él 

ra Are "étranger. » 
Après tout, la SGAB est le qua 
trième actionnaire de la Lyonnaise 


Enr mp tige 
Extension phique : dans 
secteur primordial, celui de a. 


jupe fournit toujours la ville 
de Barcel tone et ses 2,7 millions 
d'habitants mais, M. Mas- 
ferrer, « 60 % du chiffre d'affaires 
son réalisés hors ‘de la Cata- 
logne ». Ravitaillant quelque 6 
ions d'habitants, le groupe 
ar 70 ων AE ide 
‘eau privée en Espagne le 
18 % du total). Un décollage qui 
date en fait de la fin de la dicta- 
ture. « Auparavant, Sur nos vingt- 
cinq années d'existence, nous avons 
connu des moments de décourage- 
ment », dit M. Masferrer. 


très spécialisées 

Extension classique : le 
Agbar s'est attaqué ar Aussi au traites 
ment des eaux usées (où, desser- 
vant 8 millions d'habitants, il 
détient les deux tiers du marché 
privé), au ramassage des cequres 


et 
De nue au nettoyage ain. 
Mais il s’est orienté aussi vers des 


formes de Le dre 
pointues et plus spécifi ane ( 
Re des parcs ps dires 


muse D tes Pa 
tionnels. 


Exemple : les différents 
domaines de maintenance d'im- 
meubles ou de bureaux. avec 

,S milliards de pesetas, représen- 
tent le deuxième chiffre d'affaires 
du groupe : matériel électrique 


conformément aux recommanda- 
tions de la commission Deguen, an 
principe analogue était adopté à 
Paris avec Le lancement des contrats 
à terme et d'options négociables sur 

le nouvel indice boursier CAC 40. 
Une série de coupe-circuit étaient 
créés pour prévenir tout risque de 
surtension. 

Le mini-krach du 16 octobre der- 
nier vient de conduire à un réemé- 
nagement du système, Si Les disjonc- 
teurs ont fonctionné sur le MATIF 
et le MONEP, la perturbation est 
apparue surtout sur le marché à 
règlement mensuel 


lus - 


CAPITAL ET INTÉRETS 


Des nouveaux coupe-circuit à la Bourse de Paris 


achève sa diversification 


(ascenseurs notamment), matériel 
technique hospitalier, terminaux 
téléphoniques, i infor- 
matiques.… 
Dans chaque cas, Agbar 
usieurs domaines, prendre la 
ΞΞ ΞΕ « ΠΣ ne cher- 
pole ποις πρὶ efforçons de répondre ἃ 
imposer sur ces créneaux. » 


Non sans mal parfois, comme 
pour la maintenance 


δὲ Αρραν ses beurtés au ἘΣ ΤΑ 


me Htion dos constructeurs : 
ls nous refusalent même 
a ee Aer Pong rires 


avons réussi à briser celte résis- 
tance. δὶ bien qu'aujourd'hui, nous 
comptons parmi nos clients de 
grandes institutions financières 
dont ces réseaux forment les centres 
nerveux. » Pour constituer ce 
groupe ramifié, les dirigeants d'Ag- 
bar ont souvent préféré une accu- 
mulation de petits achats à des 
opérations de grande envergure. Ils 
ont ainsi Jaissé la Sanitas « £rop 
chère » à la BUPA. 
Au passage, cependant, Agbar a 

dû abandonner quelques pièces, 
comme (à La 


espagnol, et ainsi, prévenir d’éven- 
tuelles tentatives de dumping de 
leur ΡῈ fait, à Valence, {a 


SGAB féré réaliser une plus- 
value substantielle (2 mi de 
rix de vente de 


sur un 
ἐγ milliards) plutôt que de s'en- 
ἔν dans un coûteux processus 
PA. Mais ces plus-values ont 
libéré des capacités d’investisse- 
ment ailleurs. 


Aujourd’hui, estime M ur 
rer, le Agbar loit 
ae λας μὰ use “- sa rer. 
fication : « Nous. devons d'abord 
digérer nos acquisitions. Nous ne 


YORS ultiplier à 
Ro Te Dome Areas 


Ho. » 
GUY HERZLICH 


(ὦ) 100 pesetas valent 5,26 francs envi- 
τοι. 


Ce lundi-là, des règles trop strictes 
de suspension de cotation ont bio- 
qué les échanges d'actions Elles ren- 

- daient impossibles pendant une 
grande partie de la séance les cota- 
tons de ἰδ plupart des valeurs négo- 
ciées et empêchaient, dans le même 
temps, l’élaboration de l'indice 
CAC 40 déterminé à partir d'une 
quarantaine des plus grands titres de 
la cote. 

Toutefois, malgré l'absence de 

des options sur cet indice 
pourraient être négociées en début 
d'après-midi et débloqueraient La 
situation. 


Faire une pause dans la 
diversification n'exclut pas 
que j'on puisse grandir par 
d'autres moyens. C'est l'objet 
du projet de fusion né en 

1989 entre le groupe de la 
DE Le tant de Βα: 
done {SGAB). prernier distribu- 
teur d'eau du pays, et celui de . 


1988, 55 % du marché des 

iculiers et 36 % de celui 
de l'industrie, et un chiffre 
d'affaires de l'ordre de 


{Cases d'épargrel, 

titution financière d'Espagne 
Door PROS RE LORS RsoR 
récente (le Monde du 7 novem- 
bre 1989) — et dont M. Fornesa 
est aussi administrateur. Hors de 
cette « ουίαιτθ», ποῖοι on 
expression, leurs ne 
sont pas dénuées de parenté, 
même si les fluides distribués 


deux partensires,. : 
M. Fomesa : les doter d'une 


poserait de quelque ! 
de fonds Er pue serait 
sans conteste groupe 
espagnol 


Les deux groupes avaient 442 
esquissé un rapprochement, 
6, au sein d'AAC, 


« La reprise de cotation Sur ἰδ 
contrat à terme sur CAC 40, interve- 


nue vers 12 ἡ 50 après l'appel de. 


marge, s'est révélée utile pour guider 
les opérateurs et entraîner un déblo- 
cage progressif des cotations des 
less br dE règlement mensuel », 
constatait la Société des Bourses 
françaises (SBF) au mois de janvier 
dans ur rapport analysant le dérou- 
lement du mini-kracb. 

Pour éviter de telles perturba- 
tions, dès la mi-mai, le système de 
suspension de cotation des actions 
sur le règlement mensuel sera sim- 
plifié (voir tableau). Aux six seuils 


GESTION DES RISQUES DE MARCHÉ haine régime) 


+/- 120 points de variation sur le 
cours du contrat : des cutations- 


Réservations individuelles de 
cotation : 1= seuil +/—-10 %sur 
cours clêtura vaille ; ensuite 
2 seuis +/-5 % sur seuil 
dermment touché 


spension des cotations 
sans reconstitution des- 


suspension des cotations 1 ἢ 
reconstitution des couver- 


reprise 
après 1/2 ἢ, quel que soit la 

niveau de représentativité de 

l'éciaireur.de tendance ΄ 


affectent pus de 75 X del cp 
Planson de l'rben ui ΠΝ 


Le difficile mariage 
de l'eau et du gaz 


formé avec l'entreprise de 


. durée Sera d'au minir 


. dune heure si les autorités de rhar- 


our POuvOÏ reprendre κα négoce. 


[+ spécifique de'ce cas particulier 1 


à la fusion et détiendraient cha- 


Ὶ 
ξ 


ξὲ 
ps 


QT 


Î 


ξ 


Ἶ 


ἕρ 


ἶ 
ἢ: 
τῇ 
Ἷ 


Ἢ 
: 


ji 


3 
Η 
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l'à présent (7 %, 10%, 
ok gene jen 17%, εἰ 20 %) se substi- 
tueront trois niveaux. Ἢ cotation 
d’une valeur sera suspendue si elle 

se déprécie de 10 % par rapport à 
son niveau de la veille. 


Le itre pourra ensuite fluctuer de 
5 % en 5 % deux fois de suite. La 
variation maximale quotidienne est 


ais de 21 ἃ à a Hausse de 19 
à la baisse. Concernant le MATIF et 
le MONEP, les nouvelles normes 
ont restreint l'ampleur des’ fluctus- 
tions. Elles ont été ramenées de plus 
ou moins 7,5 % à plus ou moins 6 % 
pour ce qui concerne la variation du : 
Contrat à terme sur indice CAC 40. 
Si ce: dernier varie de 120 points 
dans un sens ou dans l'autre, une 
suspension des aura lieu 
sur les deux marchés dérivés. La 


mum une demi-beure pour 
tre aux intervenants de ει ἧς 
retrouver leurs esprits. Elle Ξετγᾶ.- 


ché décident de demander aux opé-" 
rateurs une nouvelle mise de fonds 


Ἵ interrompues : 
pendant une demi-heure 
régiement mensuel, πιοῖπ Émis de 


die CAC 40 Ἐπ eue Dre ἐς τς 


sans doute que les. 
“es pourront donner 
une indication fn l'évolution ἃ 
venir permettant de débloquer l& 
situation sur le règlement mensuel. 
ais ce remède, découvert Le 
basard lors du mini-krach, sera-t-il 
effitace lors d'une prochaine 
secousse où restera-t-il ke traement 
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La Guadeloupe 
face à "ἢ Europe 


Comme le de Hugo, - 
le grand marché-de. 1993 


peut dynamiter ” 


les blocages historiques d'une île 
coincée entre deux mondes 


URS ‘beiges,, vitres 


clinique, l'OMI, 
société d'optique 


mence ce soir. . Re 


« Il faut être 


comme moi pour 

Her ici. Re. j'aurais 
dix fois moins de- és { »; 
reconnaît en souriant-Patrick Jean, 
n de cette PMI ἢ 


masse, chaleur, coupures d'électri- 
cité, éloignement, manque de 
matières et d'industrie de 


Sans défense face à La concurrence 
des autres pays Caraïbes, comme 
Haïi ou Porto-Rico, où la main- 
d'œuvre est vingt fois moins 

sociale i 


« Là-bas on ne promet 
donne tout : les terrains, les 
bâtiments, les exonérations, les quais 
privés, les ports. Ici on promet tout, 


Ua constat sccablant, récité-sur 
un ἰοῦ plus amusé que Catastrophé. 
Car Parick Jean n'es pas de Ceux 


qu marin & rap le 
térieur. » : 


for l'> 


Langage iconoclaste. À quelques 
kilomètres de là, au siège de l'unjon 
patronale, le ton est bien différent. 
« L'économie reste très en retard, 
non compétitive. On risque de se 

envahir 


‘? d'origine martiniquaise, contrôle 


des lustres une partie 


Une atmosphère désuète, ana- 
chronique, où.on détaille la populs- 


où o5_pleure sur les carences 
développement économique, le 


ua ton sentencieux : « La suppres- 
νη ἀε um Cu charges 
desautl» . 


patron 
mwangouste (1), l'exploitant agricole 
vit de subventions et de marchés 
es ΤΉΝΕ Mes de Hess don 
ani ppécifiques ct immense 
de la popalation de com- 
bines et de privilèges petits et 
grands. s 


arabele de ce mésees ἧς PhD 
αὶ recouvrira les petites îles pour 
mieux les pbagocyter... 


dépit des innombrables documents, 
rapports et missions officielles 
consacrés depuis des lustres au 
« mal-développement » antillais. 
Querelle des anciens et des 
modernes, réveillé par l'échéance de 
1993 : la Guadeloupe a-t-elle besoin 
d'une protection spécifique ou au 
contraire d'un coup de fouet pour 
enfin décoller et se remettre à 
niveau ? Un débat plus facile à 
poser qu’à trancher. L'ouverture 


encourager le dynamisme, bref 
entrer l'île dans l'économie 
moderne. 

La Guadeloupe de toujours, celle 


L'économie de consomma- 
tion et de services à la Guade- 


gouvenement (le - Monde au 
10 janvier 1990), ce déséquili- 
bre se traduit statistiquement 
une courbe des revenus en 

de « chameau » - 


En bas de l'échelle, ouvriers: 


métropolitain, et vivent 
pour l'essentiel des transferts 


ment supérieurs à di 
l'Hexagone. Entre 1e deux 


Inégalités 


᾿ faces, les boutiques et les res- 


petits boulots innombrables. 


à Chargent de poser fers ou 


_active | 


Le sucre, dont la production a 
repris depuis 1984 à la suite d'un 
plan de relance garantissant aux 
planteurs un prix subventionné à 
40 %, souffre d'une productivité très 
et du morcellement des terres. Les 
quatre usines de l'île, totalement 
obsolètes, ne survivent qu'à coup de 
subventions (100 millions de francs 
cette année) généreusement accor- 
dées, pour des raisons essentielle- 


Le rhum, débouché le plus valo- 
risant de la canne à sucre, est lui 
aussi menacé. Si le rhum blanc, de 


ΠΤ hante qualité, n'a pas de problèmes 


de débouchés, par contre le rhum 
industriel, produit banal extrait de 
la bagasse, ne bénéficie pas d'un 


: a πο 


la concurrence des îles caraïbes voi- 
sines que grâce à la fiscalité protégée 
accordée par La France. Or ἢ] semble 
exclu d'obtenir l'équivalent au 
niveau européen. 

La banañe enfin, produit de loin 
le plus dynamique, le plus exporta- 
teur et le plus riche, avec ses 7 000 
salariés et ses 1 400 planteurs, dont 
une bonne centaine, propriétaires 
des plus grosses exploitations, se 
font de véritables fortunes, pose un 
problème de fond difficile à régler. 
La suppression, quasi inévitable en 
1993, de la part du marché français 
garanti — à prix subventionnés — aux 
exploitants antillais depuis un ut 
de siècle, les laissera désarmés face 
aux trois grandes multinationales 
qui règnent en maîtres dans les 
« républiques bananières » d'Améri- 
que centrale. 

Les « trois sœurs » de la banane 
contrôlent depuis des Justres 80 % 
du négoce mondial. Présentes à 
toutes les étapes de la « chaîne 


cossues, les ports bondés de 
bateaux de plaisance, les voi- 
tures rapides, les sur- 


taurants de luxe Dondés, l'impôt 
sur la fortune -- beaucoup plus 


répandu qu'en métropole, — la 
belle Vie peinte par tous les 
dépliants touristiques. 


De l'autre, l'arrière-cour : les 
Cases, les bidonvilles, les mini- 
épiceries, nommées « Jolos », 
en créoie, dont le commerce ne 
tient que par Je crédit très ἃ per- 
sonnelisé » {un cahier où Che- 
que client a un compte spuré 
normalement chaque mois) ; le 
RMI, perçu par un Guadelou- 
péen sur onz8, par un Martini 

ais sur (contre un sur 

te en métropole} : les 


Comme ces Cordonniers en 
lein air, qui, devant chaque 
outique de chaussures, se 


talons ; les families éclatées où 
la mère vit des allocations de 
parent unique, te père des 
ASSEDIC et les enfants, de la 
Earinon, du système social 
cantines, écoles, hôpitaux gra- 
tuits, etc.) ; les interdits de Ché- 
quiers, exclus des halls climati- 
sés des banques et qui 
Ce a le chiffre record de 
15 15 % de la population 


V.M. 


bananière », y compris Le transport, 

elles bénéficient de coûts près de dix 
πε inférieurs aux productions 
concurrentes pour des prix de vente 
finaux presque équivalents, réalisant 
ainsi des profits colossaux. Déjà 
omniprésentes en Europe du Nord, 
elles risquent de e balayer du marché 
ποῦ seulement les producteurs anti- 
Îlais mais aussi ceux de toutes les 


bitude, explique un fonctionnaire 
itain. Le ème est que 
wrope n'a pas de protection pour 
les tropicaux et n mes 
pas d'en avoir. On roue norme 
Fa ‘avoir un règlement 
ou le port. Ês. pour. 
banane ou ia corambole ! Fe 
Spécif icité, éloignement, des pro- 
blèmes apparemment insolubles, 
valables tant dans l'agriculture que 
dans l'industrie, encore balbutiante, 
fragile — le plus gros employeur 
industriel est EDF avec 674 sala- 
τές ! — et complétement fermée sur 
elle-même. Sauf exceptions, les quel- 
que 155 entreprises industrielles de 
l'île restent vouées exclusivement à 
l'epprovisionnement du marché 
intérieur (brasserie, produits frais, 
BTP, meubles, etc.) en remplace- 
ment des importations. 


Les craintes 


locales 

Une industrie elle aussi Erès large- 
ment protégée par l'existence d'une 
taxe spéciale, l « octroi de mer », 
imposée sur toutes les 
importations — y Compris celles en 

des autres départements 

is comme la Martinique ! — et 

qui, gérée par les élus, alimente Les 

collectivités locales. Condamné à 

terme par la Commission euro- 

péenne, l'octroi de mer focalise 

toutes les craintes des industriels 

locaux — puissamment relayés par 
l'ensemble des élus, 

Son remplacement par une TVA 
quelconque priverait les collectivités 
locales — fort riches et qui emploient 
dans l'île, à des fins essentiellement 
sociales, autant de personnel que 
l'État - non seulement d'une bonne 

de leurs ressources mais aussi 
et surtout de leur pouvoir. Aujour- 
d'hui, ce sont les élus qui fixent 
hbrement chaque année la liste des 
produits touchés, les taux et les 
exemptions — nombreuses pour tous 
les produits et équipements indis- 
pensables aux industries locales. 

L'Europe apparaît donc comme 
un empécheur de subventionner en 
rond, doublé d’un interlocuteur 
indifférent. « Nos problèmes son: rel- 
lement vais ou spécifi ques δ que 
dès qu'il y a un 
l'impression de ne pouvoir se faire 
entendre », gémit un petit patron. 

De fait, la Guadeloupe a bien du 
mal à imaginer Son rôle dans un 


grand marché par trop lointain, 


coincée qu'elle est entre deux 
mondes. D'un côté, les pays euro- 
péens, dont elle partage le niveau de 
vie et les coûts, mais dont les mar- 
chés restent inaccessibles, vu l'éloi- 
gnement el la petite taille de ses 
entreprises, d'autant que celles-ci 
pour la plupart travaillent sous 
licence! De l’autre côté, son 
« milieu naturel », les Îles caraïbes, 
plus concurrentes que complémen- 
taires. avec lesquels elle ne peut 
rivaliser du point de vue des coûts 
et qui restent elles aussi fermées, 
faute de pouvoir d'achat et d'accord 
de libre-échange. 

Une équation que le POSEIDOM, 
nom poëtique doué a plus prosar- 


que « Programme d'options spécifi- 
ques à l'éloignement et à l'insularité 
des départements d'outre-mer », 
typiquement européen, adopté 
en décembre à Bruxelles, tente de 
résoudre, sans y parvenir Vraiment : 
l'essentiel des crédits normalement 
dédiés au rattrapage économique 
iodispensable de l'île avant son 
entrée dans le grand marché n'a-t-il 
pas une fois de plus été dévolu aux 
infrastructures — certes nécessaires 
mais peu susceptibles d'amorcer un 
vrai développement ? 2 

L'Europe, quoi qu'on y fasse, ris- 
que indiscutablement de faire quel- 
ques dégäts dans les secteurs tradi- 
tionnels. Mais elle peut aussi être 
une chance pour les autres, d'abord 
en ouvrant la concurrence. Concur- 
rence dans les transports aériens ou 
maritimes, dont Le poids est vital, et 
où les monopoles de fait détenus par 
quelques compagnies françaises 
- (ΟΜ, Air France εἴ UTA -- ont 
Jusqu'ici maintenu un niveau de 

ifs, et surtout de services, pour Le 
moïns incertain. Π suffit de prendre 
l'avion pour s'en persuader. 

Concurrence aussi dans les ser- 
vices, notamment le commerce, 


D em les transitaires, les 
essions libérales (pharmaciens, 
avocats, eic.), tous jusqu'ici large- 
ment protégés par l'insularité et 
bénéficiant, selon l'INSÉE, de taux 
de marge largement supérieurs à la 
moyenne nationale. Une perspec- 
tive, on s'en doute, mal vécue par 
les intéressés mais qui pourrait à 
terme contribuer à ramener les prix 
à un niveau plus proche de ceux de 
la métropole, alors qu'ils sont 
aujourd'hui plus élevés d'un bon 
quart, voire de moitié, sous prétexte 
de l'éloignement et de l'octroi de 
mer! 

Ensuite, l'échéance de 1993 
devrait accélérer Ia création d'un 
marché commun des départements 
français d'Amérique — Guadeloupe, 
Martinique, Guyane, — jusqu'ici 
entravé par l'existence de formalités 
et de taxes douanières. La suppres- 
sion de toute barrière ms 
entre autres aux entreprises de 
ser d’un marché de 300 000 tbe 
tants à un marché de 800 000, 
réduisant aïnsi pour partie leur han- 
dicap de taille. 

Enfin. l'ouverture du grand mar- 
ché devrait offrir au tourisme, 
seconde activité « productive », qui 
emploie environ 8 000 personnes 
dans l'île, mais reste insuffisamment 
développé et trop dépendant des 
visiteurs Depot rs (67 % du 
total) une opportunité de décollage. 
A condition que ce secteur, long- 
temps combattu par les autono- 
mistes, soit enfin considéré comme 
une industrie à part entière par la 
population, et que les élus ue 
les quelques grands projets d'équipe- 
ment indispensables pour accommo- 
der les « hordes germaniques » 
annoncées. Ce n'est pas garanti. 

Après la vague des grands hôtels 
construits à la queue-leu-leu dans les 
années 60 sur La « riviéra » puade- 
loupéenne, à l'ouest de Pointe-à-Pi- 
tre, l'équipement touristique a mar- 
qué le pas depuis dix ans. Relancés 
par la défiscalisation des investisse. 
ments outre-mer accordée par le 
gouvernement Chirac, uné foule dé 
petits projets — gîtes ruraux, Jocation 
de voiliers, etc. -- se sont depuis peu 
mukipliés, mais ils ne peuvent suf- 


de Pointe-ä-l 
VÉRONIQUE MAURUS 


{1} Les mangoustes, importées jadis 
Dour diner es spots, SE Encore 
nombreuses dans ΓΤ τὸ 


Lire ln suite page 27 
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A France est un pays 
pe Pour des raisons 
vil au-dessus 

des ses moyens. Ici, 

c'est caricatural », 

dit un haut fonctionnaire. Plus 
encore que la Οἱ pe, qu'elle 
dépasse d’un bon tiers pour le 
niveau de reveau par habitant, le 

PIB ou Les i 


μετα étonne par l'excès même de 
ses déséquilibres. ᾿ 


Cotes Galaxie, 
BHV, sn Piscines, 


Depuis "aéroport jus- 
a ‘au Ji centre Fort-de-France, on 
ne voit que cela. Les grandes sur- 
faces et les centres 


centres commerciaux se 
succèdent, flambant neufs, tous 
concurrents mais au coude à 
coude, symboles d'une économie 
vouée à la consommation qui, 
vivant presque exclusivement de 
transferts pablies (6 milliards de 
francs sur 12 milliards de PIB), ne 


sait plus ni produire ni épargner. 


Plus riche et plus marquée 
celle de sa « sœur enne- 


encore que 
mie» guadeloupéenne par les 
séquelles de la colonisation, l’éco- 


La Martinique retranchée 


Crispée sur ses privilèges, dominée par les « dix familles > 
l'île antillaise a été jusqu'au bout du mal-développement 


nomie maniniquaise, 1 TS 
dominée par les « dix de » 


héritières de la fortune béké, qui . 


sont passées du sucre à la banane, 
puis au commerce et à l'immobi- 
lier, a été jusqu'au bout du « mal 
développement ». Tous les dés- 
équilibres, tous les handi tous 
les paradoxes de la Guadeloupe 
sont ici développés jusqu'à l’ab- 


Une suite 
d'échecs 


Un tiers de la population en ΓᾺ 
de travailler est au ch 
sur dix actifs, près L me 
(39 %) travaillent dans le secteur 
publie ? } Le reste se ts entre 
les services (commerce, tourisme), 


déranis, et les activités 

« productives » ( ture, indus- 

trie), lesquelles ne pren Len 

1 cin Ὁ 6 du 

Es NES si où exclut les 

saisonniers et les travailleurs au 
noir. 


Les cultures traditionnelles sur- 
MTL icilement. Le ere a 
uasi disparu et ne couv. 
Aujourd'hui qu’une moitié so ἀξ 
de La consommation 
part la banane, Ces mais 
menacée à. terme, et guslques 


micro-secteurs (m 
picales), l'histoire récente de Pagri- 


{17 octobre 1989), aux Açores {4 juifiet). à Man (30 mai), à la 
Corse (10 maï}, aux Canaries (14 février), à Rhodes (31 jan- 
vier) et à Madère (20 décembre 1988). 


AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS 


PECHINEY 


INTERNATIONAL 


RÉSULTATS 1989 


vert par celle du Brésil, et la 
conserverie d'ananas ne survit 
oc aus sabrcntions du 
‘onds européen d'orientation et 
de garantie agricole). 


L'industrie, aux : trois quarts 
entaire et vouée rappro- 
visionnement sous licence du 
ché local, reste, comme en Grade 
loupe, embryonnaire. Et si 
commerce, 


Fes 
Iman pour toute « 
nous dit il faut créer des 
mais, quand on gone un projet, 
tout le monde bloque l'accès des 
voulez-vous déve- 


Comment 
Per Jiâiellerse de luxe à des 
dans les terres?» 


L'économie de la Réunion 
νίαν τὶ 


.᾽ colonnades, pratique 


La Réunion 
à part entière. 


Les Réunionnais. veulent être -᾿. 
“des: Européeris actifs”. 

mais les revenus sociaux. : 

sont supérieurs à ceux du travail 


ses volets bleus et ses 
Pts des des tra 
sur 
Aiomellemenr accordées à lle 
Révant au 


développemient d'un 
« grand marché Caraïbe » où la 
Martinique tiendrait grâce à des 


- accords de, coopération un ide 


de ce conseil, écarte néanmoins 
dun geste 


la pe le création d'on moins 


Da du 
que, Guyane) : « Une chi 
mère... ν. Avant de | Sonner. Bree 


197 en: FAT ΕΤᾺ 


Ν᾿." 


Ἢ 
Pa à créer 20 000 cupion 
d'ici dix ans, ce sera un miracle, 
répond le préfet, réaliste. 


VÉRORIGUE MAURUS MATOS 


ments d'outre-mer. Selon lui, 
l'Europe apporte outre-mer le 
concours de tous ses fonds pour 
inciter à La production, sans 
toutefois octroyer la p: : 
communautaire ‘aux produits 


Pechiney, deses - 
ques, ainsi que de certains actifs il n'existe pas de 
référencés poginnatse À 
tes consotidés qu'à ceux de 1a société mère. 


blanc, intervenue au cours du 
être répercutée 
EDR | 
ro τε Eh hr plan med nouvelle ὃ 
marges une 
sion des autres activités, les résultats de l'exercice 


*biité mais 
diaux du métal 


L'activité Aluminium ἃ maintenu un bon niveau de renta- 
δὴ diminution par rapport aux performances 
ΕΞ ut LS me 


PECHINEY 
INTERNATIONAL 


très 


ménage. : 
Le moteur de économie 
pal est alimenté ire trans- 
ferts financiers de 
qui, en progression constante, 
gonflent la croissance, épar- 
t ainsi à l'Île tous les sou- 
εἷς de la conjoncture inter- 
nationale. A cette, situation 
ière vient s'ajouter le 
poids des rémunérations des 
de de 53% 
celles des fonctionnaires de 
FHexagone. 


Un plan 
‘d'ajustement. . 
Ce dernier ètre, est 
Et A L'enfant, patron ie 
Li 
sos de Bb du” date 
ment, fausse 


ἐϊ ieurs réunionnais formés 
À ‘dons les πιεῖ ; 


ils jouissent d'un siatut social 
considéré comme valorisont & 
Réunion. » ° - 

Tant qu'il π' aura pas remise 
a ere de Γαΐ e des salaires 


d'ajustement siruciurel » euro- 
péen.en faveur des départe 


la fonction publique. ἢ 


jeunes. pour 
des yes pointues aussi 
Hexagone 


F : til, de poürra être atieint « SZRS 


.« Si on nous donne les. 
pores du développement sans 


européenne 
à part entière, soit nous sommes 
des régions ACP. Aujourd' μιὰ, 


mr à ΕΥ̓, Réunion ne s'est 
pas montrée assez elle-même . 
pour sortir les bons textes pour 
la modernisation de ces petites 
économies ouvertes. » 

Pour le délégué de l'union 
patronale, le gouvernement 
français lui-même n’est pas 
exempt de tout reproche. 


« Dens le ph pren LA 
gouvernement a ce.créneau 
dans l'océan Indien en dehors de 


la Réunion, alors qu'il y avait . 
moyen de faire en sorte que 
d'Europe bleue passe par nous et 
non pas forcément par Modagas- 

car et les Seychelles. Les Fran Ὁ 
çais n'arrivent pas à penser que 
nous pouvons être la France et 
L'Europe à 10 000 kilomètres-du 

Vieux Continent!» - : 

« Je fais confiance à l'Europe. 
— AOUS avons lout à ÿ gaÿner. ἡ 
soutient pour sa part Éric 
Boyer, pos. du conseil 
général de la Réunion, d'autant 
plus que nous ne voulons pas 

être des assistés, mais des Euro-. 
Ῥέεης ce. » Afin de mieux 
à entrer - 


Quelque 4 000 bourses. sont. 
attribuées annuellement à des. 
suivre 


με dans "ἢ que dans 
autres pays européens, ἐξ 
même aux Etats-Unis ct.en 
pr 2 


Eric Boyer ne cache. pes 3.5 
ambitions: «Il est rt à : 


rope. » Cet objectif, bei 


ane volonté locale, soutenue par | 
une volonté nationale ». Pour 
l'heure, ni l’une ni l'autre ne. 
percent vraiment, - . 


de Saint-Denis 
AUX DLJOUX 


= 


πε ps 2 


πῶλοι he °LA Bose 


ἴδ ΤΕΣ + 
ts Γ᾿ AZRA “iv 


art entière. 
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ES départements français 
d'outre-mer : (DOM) 

: . fevront s'adapter aux 
s contraintes du. marché 
unique et en. contrepartie 


‘la CEE contribuera au financement ‘‘ 
des réformes. Au titre du_Pro- . affaires étrangères de 
᾿ il 19 décembre 1989, ba une .l'exi, 


européen allouera 750 millions 
d'écns (1 écu = 7: 
années γλόῤοδ δέει ἣν τὰν τεα 
. Que, à la Guadeloupe, ἃ la Ἀξπηϊόῃ 
* et à la Guyans, D: leur côté, T'Etat 


. français ainsi que les conseils ἡ 


régionaux et généraux feront im 
effort comparable.au cours-de la 


même. période (700 “millions = 


Æécus). 
Le pilotage à vue et les mesures 


ponctuelles ne pouvaient Conti- - 


- over. L'ouverture des marchés de 
‘ travaux, de fournitures et de ser- 
Vives et le strict respect des règles 


fil des ans, par la France à ses 
départements lointains font que, 
dans nombre de domaines, ils 
n’appliquent pas la législation 
à et sont donc en infrac- 
tion en regard des dispositions du 
traité de Rome. | 


Compte tenu de leur position 


j géographique — « ultrapériphéri- . 


que » par rapport au Vieux Conti 


La Guadeloupe 


|'Suite de da page 25. τον 
‘En outre, ces initiatives privées 
sont aussi souvent mal 
reaicrog ne rien = 
aux 
risques d'invasion.. « On n'exploite 
RU eine LD pe en ἃ 
faudrait un restaurant, 
érable bureau d'in ion, des 


salaires exorbitants pr 


‘Comme le Hugo qui, en 
balsyant en une nuit toùtes les 


habitations précaires, à imisèàne 


chance. U de dynemiter 
Ὁ tous les δέρνει Site de l'His- 
toire ; une chance de projeter enfin 


F). pour les ᾿ 


LE MONDE DELA BOURSE 
. Suivez en direct l'évolution. 
© des cours de la Bourse 


_ Un vaste chantier européen 


La CEE veut porter leur revenu au niveau-.de la moyenne européenne 
mais les DOM devront s'adapter aux contraintes du marché unique 


-cient d’un accès largement facilité 
.æn marché commumatitaire pour 
leurs sans supporter 


exportations, . 
-les mêmes coûts, notamment : 


sociaux, que les DOM. 
La décision des. ministres des 
la CEE du 


année de consultation avec les 


‘autorités françaises et 165 élus - 


. d'élever le revenu dans les quatre 

. départements français au niveau ὁ 

em σανυέεαιο ἃ ἢ ΕΟ ᾿ 
quinquennal. ᾿ 


du’plan 


Exemptions. 
et dérogations 


En attendant, il s’agit de prendre 
des mesures pratiques afin d'ajus- 


ter la réglementation de la CEE . 


aux réalités des DOM. Il a d'ores 
et déjà été décidé qu'ils pourront, à 
coinpter du 30 juin 1990, acheter 
des aliments 


D'ici à 1993, Lx grande affaire va 
cependant. porter sur lidentifica- 


clairement formulé leur souhait, 


295 . rapporte un haut fonctionnaire de 


la: Commission européenne, pour 


œe « ΣΎ ΘΟΝ ΔῊΝ Pre cran 
: “cassé ἢ 


». 


l'ont accepté que du bout des 
Ἵδντος "-- que le système de 


l'« octroi de mer » soit sensible-: : 
- menf-modifié. Ce mécanisme per- 
+ met aux départements de-prélever 


“une :taxe sur les marchandises 
entrant dans leur territoire, 


‘ qu'elles soient originaires des Etats 


L'octroi. de mer devra, ea tout 
état de canse, s'appliquer différem- 


ment au fe janvier 1993. Aujour- ὃ 
M'hui; Fidée va plutôt dans le-sens - 


tiers sans grever les marchandises 


- des « prélèvements agricoles » 


face à l'Europe 


ORNE PRES 
unième si 


μ᾿ re Γερο ἈΠ ΨΜΉΜΕ, 
“ἀρραταΐκεσοι : construction en série 


de maisons tropicales pour l'en- 
semble de la région caraïbe, reffi- 
nerie destinée au marché améri- 


. cain, complexes touristiques, 


production à contre-saison de 
. mslons cantaious pour l’ensemble 
du marché européen (2), cultures 
de fleurs tropicales, etc. Depuis 
queiques années les créations d’en- 

ises l'emportent sur les défail- 


treprises 
. lances, et l'explosion des télécoms 


et de l'informatique suscite des 
vocations ‘dans les secteurs de 
pointe, 

La dépendance vis-à-vis de l'ex- 
“térieur ? Un faux problème. « La 
Creuse ‘est-elle autosuffisante? », 
répond un haut fonctionnaire. 


: Reste le chômage. Une difficulté 


véritable qui ne se résoudra vrai- 
ment que par l’émigration. « Le 
mal antillais existe dans 


paire. 1] est amplifié par les 

. séquelles de l'économie de planta- 
tion, mais si tous les Creusois 
étaient restés dans la Creuse, on 
aurait là aussi un taux de chômage 
record!» 


᾿ j exporis 
τ sous la marque Philippon près de 
l'Europe. 


90 tonnes dans 1oute 


ENESTAENTONNS 


Quand'on vise la perf 


pas. ΗΗ 


À 370 ADICEOLA KG ΜΟΊΟΒΟΙΑ 08 δὴ Der due marques ὀλρφοῦνο de MOTORALA, INC. 
" CE Aie 


ον ἢ découvre 


que c'est ἀπὸ cible qui bouc 


d'uve baisse des prélèvements qui 
seront aussi perçus pour les pro- 


- dits locanx afin que les marchan- 


dises des Douze ne soient pas 
« discriminées ». La Commission 
-Pourrait néanmoins consentir des 
exemptions pour les produits les 
plus sensibles jusqu'au 31 décem- 


bre 2002 


En ontre, toutes les mesures 


dérogatoires aux règles de concur- 
‘rence de la CEE accordées par 


. l'Etat français secont ‘scrupuleuse- 
ment examinées par l'exécutif 
. Communautaire d'ici à la fin de 


1992: Actuellement, les exceptions 


sont diverses et multiples : incits- 
tions fiscales pour les investisse- 

privilégiée du «τό. 
dit, aides nationales à 
l'équipement, à l'emploi, etc. Sans 


-doute des révisions, parfois déchi. 


rantes, seront nécessaires égale- 
ment dans ce domaine. 

Pour les deux grands produits. 
antillais — Je rhum et la banane, -- 
l'échéance de 1993 présente aussi 
des perspectives de profonds chan- 
gements. Jusqu'à cette date, les 
marchés des Douze resteront cloi- 
sonnés. 


La France s'approvisionne en 


Un financement quinquennal 
{en mikions d’écus pour 1989-1993) 


| barre encore plus haut. M Nos exigences ; 
en termes de qualité sont définies 
‘par le programme Six Sigma : pas 
plus de 3,4 défauts par million de pièces 
d'ici. 1992. M Cest l'objectif que se sont 
fixés les 3000 collaborateurs de er France, 


pour l’atteindre. 


bananes dans fes DOM et en Afri- 
que, le Royaume-Uni aux 
Caraïbes, l'Allemagne fédérale en 
Amérique lative, Les importations 
de rhum des Etats membres font 
l'objet de quotas nationaux. 


Dans 1rois ans, le marché euro- 


péen sera ea principe uniforme, Ε΄ 


s’agit donc de prévoir pour les pro- 


Secteurs antillais des compensa- 


tions pour faire face à la concur- 
rence internationale. L'idée est de 

nancer, par exemple, des actions 
de conversion vers ἰδ. fabrication 
de rhum léger, plus prisé par le 


. consommateur du nord de l’Eu- 


rope. Sans compter que la France 
devra abandonner son régime fis- 
cal, plus favorable au rhum roux 
qu'au rhum industriel. 


Au total, les responsables com- 
munautaires ont ouvert un vaste 
chantier dont les résultats devront 
constituer une référence pour d'au- 
tres territoires de la CEE. 

Des travaux comparables seront 
ensuite conduits pour régulariser la 
situation des Canaries, de Madère 
et des Açores. 

de Bruxelles, 
MARCEL SCOTTO 


L'EXIGENCE EST UNE FORCE: Série N° 1 


Une entreprise satisfaite de ses 
pores peut vite découvrir dues clients ne le sont 
M Cette conviction a poussé Motorola à multiplier 
τ par 100 la qualité de ses produits 

depuis 1981. M Notre philosophie est 


simple: ne jamais se satisfaire 


᾿ notamment dans les usines de Toulouse, Angers et 
. Bordeaux | | Aujourd’hui, nous savons que la satisfac- 
tion totale de nos clients n’est pas un 


but utopique. ΗΕ Et nous faisons tout 


La Force De Nos Convietions. 


Dons den nu 


CE 


28 Le Monde @ Mardi 10 avril 1990 es 


CHAMPS ECONOMIQUES 


CHRONIQUE 


LE servent rpg dé 
roupe des Sept, le vei 
La à ie bonne marçhe de l’écono- 
mie mondiale {en exerçant un droit de 
“regard mutuel — appelé « surveil- 
lance » on anglais — sur leurs politi- 


tives) ? Le plus souvent, force est de . 


conséquences inattendues et plus où 
moins désastreuses des décisions 
prises antérieurement à l'occasion 
d'autres réunions des Sept. Avec la 
double crise japonaise, celle de la 


teur propre solidité. 

Reportons-nous six mois en arrière. 
Les Sept tiennent à Washington une 
brève session à la fin de iaquelle ils 
publient un communiqué ilaconique, 


entendu, à «bien dfra ce qu'il veut 
dire ». Que les marchés se le tiennent 
pour dit : le dollar doit baisser, il y va cles. 
du maintien de l'équilibre général. 
C'est ce qu'il fera effectivement à vérité 
l'égard du Dmark (environ 1,7 DM 


la manœuvre vis-à-vis de la mon- 
nsie dont la « sous-évaluation » est 
considérée comme la plus anormale 


et la moins tolérable. naguë 


demi-année après la martisle détermi- 


texte de Washington, à un niveau 
plus bas (ou, si l'on préfère, le cours 


Tokyo, atteignant certains jours 
160 yens contre 146 yens à la mi- 


que du Japon (vendant du dollar pour 
le faire baisser} sur ἴθ marché des : 
changes et malgré la hausse des taux  deuxiè: 
d'intérêt nippons ἢ On connaît Ia : direct. 


premiers à formuler : les Japonais ont 


fiée que soit la remarque, elle en reste 
à l'épisodique. Pour arriver à l'explicaæ- saxon 


22 février 1987, conclus, sur une ini- 


Notes 


de lecture 
par ALFRED SAUVY 


OLIVIER RAMAHATRA 


Madagascar : une économie 
en phase d'ajustement 


Plus d'un siècle après la domination française, 
quarante ans après la Constitution assurant j'indé- 
pendance, cells qu'on appelait la Grande ile attire 
bien peu l'attention des Français, plus intéressés 
par l'Afrique continentale. Elle mérite cependant 
l'examen, tant pour elle-même que par les façons 
qui se dégagent de son aventure. 

Malgache de naissance. l'auteur est, à « notre » 
Tananarive, un spécialiste des télécommunica- 
tions, terrestres ou par satellite et il enseigne à 
l'université. En phase d'ajustement, dit le titre. 
Combien y a-t-il de façons d'éviter le terme 
« sous-développement » ? Premier réflexe d'un 
économiste devant un pays lointain : le PIB par 
habitant : 300 dollars ici, ne convertissez pas, par 
crainte du vertige. 

N'y a-t-il pas de l'humour dans l'expression « Le 
FMI pose de vraies questions » ? Son intervention 
a eu, tout au moins, le mérite, non seulement 
d'assurer la glasnost, mais aussi de permettre de 
légères améliorations : balance commerciale, 
proche de l'équilibre notamment. Mais un test est 
terriblement évocateur ; [8 reprise de la mortalité 
intaril ᾿ 


L'ouvrage lui-même est significatif : il y est plus 
question de lois et de fonctionnaires que de 
techniques agricoles. Est en quastion aussi le: 
caractère insulaire : les Les, dit-on, sont instables 
et attirées par le meñleur, comme par le pire. Mais 
les querelles de théoriciens ne portent guère sur 
ce point et vont facilement se perdre dans le 
structuralisme. Et paradoxalement, peut-être fau- 
drait-il voir plus bas, pour voir plus loin... Impor- 
tamte bibliographie. 

* Editions L'Harmattan. - Bibliothèque du dérelopge- 
ment. Paris. 1989. 24 cuu 288 pages. 160 F. 5 


ques économico-financières respec-  tiative franco-américaine, per les Sept 
(ou pour être plus précis, par les 
le constater, à essayer de parer aux Cinq: Etats-Unis, France, Grande- 
Bretagne, Japon, RFA). 

Tout se passe comme si les Cinq 
{et, plus tard, les Sept 
Plus le Canada et l'italie), faute d’une 
analyse adéquate de la situation et 
Bourse de Tokyo et celle du yen, ἰδ d'imagination, s'étaient résignés, 
relation de cause à effet est quasi mais résignés si l'on peut dire avec 
ment mise à nu. La confiance des mar- enthousiasme, à jouer, sur la scène du 
chés dans la sagesse des gouverne monde, de deux claviers de notoriété 
ments n'en sort pas grandie ni, P8 publique mal accordés. Connaissant 
ricochet, la confiance des marchés en d'expérience les défauts des deux ins- 
truments, nos ministres les avaient,  POSÉS 
depuis un certain temps, retirés de 
leurs salles de concert nationales res- 
pectives..On pouvait deviner l'inimita- 
Ω Ke ble cacophonie qui s'ensuivrait si, 
destiné, selon le mot que les sign&-  piqués par on ne sait quelle moucha, 
taires répètent à l’envi d'un air ils se mettaient tous les cinq: OICt donc 
— encore mieux à sept 1 — à taper ᾽ 
ensemble sur les deux visilles casse- 


le parti de ne pas y penser, sauf, la 


ς response 
ἐ Fans bles de la Bundesbank et de la Ban- 
aujourd'hui pour 1 dollar contre pres- τ que du Japon qu'on prenait un visible 
que 2 DM ἃ la miseptembre de ‘biais, à Washington et à Paris, à 
l’année dernière) et des autres mon- ς amener à la raison » et à « rappeler 
naies européennes. Mais échec total  ; leurs devoirs de solidarité ». 
Es Ces deux claviers remisés au maga- 
sin des vieux accessoires, c'est les 
instruments dont usaient et abusaient 


Non seulement ie yen ne s'est pas France ἢ À 
ἢ τ jusqu'en mars 1983 — chaque 
revalorisé, mais il se retrouve, une fois qu'ils estimaient devoir « interve- ΓΈ αὶ Dars les rer δὰ le pouvoir d'achat des di 
une période de forte expansion du cré- 
dit. C'est cette expansion, en réalité 
formidable, qui va alimenter, au 
Japon, avec une virulence rarement 
atteinte dans l'histoire, la spéculation 
sur les actions de le Bourse et sur les 
terrains et autres biens immobiliers 
{doublement dans les deux cas entre 
le début de 1987 et la fin de 1989). 
Le gouvernement japonais, et avec ue 
ι 0 lui le reste du monde, restera long- sion de leur fameux 
1! consiste pour les pouvoirs temps abusé par les concepts tron- Plaza conclu le 21 septembre 1985 
qués des économistes contemporains était 
ont on vante à tort sophistica- vrier. nu " ᾿ ΠΣ 
tion ». Sous prétexte que Tindice des que banques centrales défen- . pération » internationale telle qu'elle =} 
prix à la consommation ς 
dinairement stable 


A nir » dans la vie économique pour lui 
nation exprimée solennellement par le donner un peu plus de mordant. Le 
premier s'appelle, en ἢ jargon one 

que, la « politique la demande » 
du doliar se retrouve plus haut à os le cas échéant, à injecter du 
pouvoir d'achat quand la conjoncture 


septembre). Que s'est-il passé malgré 581 jugés trop molle (sans jamais se 


p " demander, c’est la loi du genre, si 
les interventions répétées de la Ban- moll ne remplit pas la fonc- 


tion de corriger des excès passés). Le 


nse que le ident de la Bundes- Publics à fixer des objectifs de prix. 
Le et de D hrenare ont étéles C'est pourquoi on désigne communé- 
ment sous le vocable α΄ interven- 
réagi trop tard. Il fallait qu'ils remon- tion » les méthodes qui s'inspirent de 
tent leurs taux bien avant. Pour justi- Cette préoccupation. 
Pour employer le vocabulaire anglo- 


tion, il faut remonter plus loin, au ce domaine, je.rappellerai que le nec 
moins jusqu'aux accords du Louvre du plus ultra de Ia politique de la 
demande (demand management), 


Les casseroles du Louvre | 


{encore que ces 


à teur 
taux d'intérêt). 


Mais il faut croire qu'ils prirent 


ἃ le dire, les r 


re les gouvernements — en 


ne instrument d'action est plus 


DUSAN SIDJANSKI 
ET URAL AYBERK 


L'Europe du Sud 
dans la Communauté européenne 


Le titre de l'ouvrage est ainsi complété : Ans- 
lyse comparative des groupes d'intérêt et de leur 
insertion dans le réseau communautaire. De ce 


in . 
térêt existent partout, sous des formes diverses, 
des relations, étudiées ici directement par les 
auteurs, ainsi que Klaus von Beyrne. 

Viennent ensuite des études pour chaque pays, 
particulièrement pour la Grèce. Du fait qu'elle a pu 
sauver Andrinople en 1913, la Turquie se voit 
européenne, abandonnant définitivement Kemal 
Ataturk. L’attention se porte aussi sur le Parle- 
ment européen, depuis son élection au suffrage 
universel, qui non seulement compte divers repré- 
sentants de groupes d'intérêts mais a avec 
ceux-ci des liens par la voie d'auditions spéciales. 
En conclusion, D. Sidjanski s’attache à l'nsertion 
de cas groupes d'intérêt dans la Communauté 
européenne. Un long accidenté en vue : 
Auteuil, plus que Longchamp. En annexe, 
tableaux. ᾿ 

x institut universitaire d’études euro- 
péannes. Genève 1990, 24 cm, 275 pages, 
1 ᾿ 


ERIC TAIEB 
ET OCTAVIO BARROS 


Economie et société brésiliennes : 
croissance ou développement ? 


Né au seizième siècle d'un curieux arbitrage 

, cet de terres est, depuis 

la création de Brasilia et l'ouverture de la route 

intérieure non certes une nation homogène mais 

un territoire continu. Cet ouvrage paraît opportu- 

᾿ némenm, en même temps que l'élection il 

telle. Le professeur français spécialisé et le spé- 

cialiste de Brasilia et de Sao-Paulo ont uni leurs 

, Pour nous présenter ce pays de records et 

de contrastes : des richesses: naturelles 

immenses, des capitaux importants, mais des 
déperditions déconcertantes. 

Assez vaines, nous semble-t-il, les subtilités sur 
les différences entre croissance et développe- 
ment. mais frappant au point d'échapper parfois à 
l raison, le contraste entre la masse de richesses 
et l'extrême pauvreté que résume éloquemment 
un chiffre : l'espérance de vie à la naissance est 


égele à celle de l'inde.'bien que le nombre de 


médecins y soit quatré fois plus élevé. 
De réforme agraire, il est certes question depuis 
de nombreuses années, mais l'habitant des 
᾿ régions agricoles pauvres n'a d'autre solution que 


de rejoindre quelque ami ou frère, dans une. 


déconcertante favela. L’ est « Tagique- 
ment »... LL 


expOrtätrice. 
« Mauvais élève du développement », est-il dit 
en Couverture, mais par quoi faudrait-il commen- 


c'est ce que depuis le début des | 
années 60, à la suite des conseillers - 
« keynésiens » du président Kennedy, 
on appelle le fine tuning. Le gouverne- 
RE OU acheteurs du monde. On va 
_ est censé pousser la demande ici quand il est 

με mêmes ET est jugée tie) oour mieux le ml Lo em 
restreindre ailleurs, le tout pour Le : 
grand bénéfice. comme il se doit, de 


vent quelque peu oubliés). Pour obte- 
nir ces résultats, les pouvoirs publics 
jousiers de tous les instruments sup- 


les taux d'intérêt (sans trop se préoc- ces 

ques, autre loi imposée par je genre, 
it qu’on ne peut obtenir que par i Η G é e sans 

l'inflation une baisse arciciolle des nd une ἄροαν 


les cinq, en 
février 1987, au Louvre, se 2° 
᾿ te un pren es fine tons 
tuning aux dimensions la planète. 
Dec ἴοτο nds remarque vaut pour tous les pays, y τ 
el 15 anne du hd 3 ban. Compris l'Allemagne fédérale où les conséquent, ἐγ “rene 
donner leur politique de relative 
sagesse monétaire. Sous prétexte de 
sn la demande en Allemagne et 
au Japon, ces deux instituts d'émis- 
sion doivent abaisser au plus mauvais  "eSPonsabilités. 
moment {on va voir dans un instant 
pourquoi) leur taux d'intérêt. Tant à 
Francfort qu'à Tokyo, le taux 
d'escompte sst ramené 
lus bas depuis la fin de la 


ignorer que l'indice, -par construction, 
lise de côté les prix relatifs aux pendant toute cette période, et 
transactions qui remuent le plus “de 


iers fussent SOU-  inAation, un 


{1 % de hausss ben vigueur. Pendant toute tout bonnement impossible tout rajus- 
en 1988), on se flatte qu’il n'y a pas l'année 1987, les interventions conti- tement des balances des paiements. 


iversetiement en u: dans d'inflation. C'est tout bonnement  nuèrent à être massives. |! y en eut Bravo, messieurs qui venez grave- 
naine, que d lp ar Cefut ment de passer une partie de votra 


cer ? se damande le lecteur ému. Alléger le poids 
de la dette, est-il natvement suggéré en conclu- 
sion. Ce sont en somme des questions que nous 


MARIE-FRANCE TOINET, 
HUBERT KEMPF 


| ET DENIS LACORNE, _: 


Le libéralisme à l'américaine, 
l'Etat et le marché 


Le gouvernement des Etats-Unis est-il, selon 
l'expression de René Rémond, un gouvernement 
qu'on ne sent pas ? Dans la Constitution de 1787, 
le gouvernement doit « pourvoir à le défense com- 
mune et au bien-être général », formule habile, qui 
évite le débat. 

τ τα Aus partout die Buston à Ssatue PEL est 
ien présent, en particulier entend « facili- 
ser Le che ὥς pi » Le nulate Sans on nb 
une large place. Plus précisément, le lswyer est 
presque un agent de l'administration fédérale. 


grand 

Fr Lo per cr ters re sol, Alaska compris). 

tiples exe: x ue l'historique s’aven- 
ture sur Franklin Roosevelt (H. Kempf), nous 
retrouvons la lacune classique: l'abandon de 
l'étalon or en 1933, pièce maîtresse paradoxale- 
ment libérale, n'est pas mentionné. : 

Quoi qu'il en soit, les dépenses fédérales, qui ἡ 

représentaient 3 % du PNB en 1900, arrivaient en 
1984 à 23 %. En 1987, l'i 
Personnes représentait 
fédérales. En outre, l'impôt de 35,3 % sur les 
salaires était perçu au profit de la Sécurité sociale. 
La réglementation est parfois abolie ou adoucie : 
ce fut en particulier le cas, en 1978, pour le 
fameux CAB (Civil Aeronautic Board), qui datait 
des années 30. De Ronald Reagan est surtout 
connue à fon € moe EL 2. Ἢ ὃ 

ne deuxième partie porte, plus généralement, 
Sur e le droit et l'économie ». D. Lacome aborde le - 


redoutable problème des lobbiés et celui de la : : 
Ἄ με 


Est rappelée l'intervention de 


Fumbert Humphrey : «Les exportations de | 


pétrole soviétique sont peut-être plus dange- 
reuses que la menace militaire. » Elle étai encore 
loin, la glesnost. 

Ἂς Ecoscmice. Paris, 1989, 24 cu, 312 pages, 135 F. . 


RENÉ SÉDILLOT 
- -- Le coût de la Térreur 


‘IL y 8 des périodes pendant Jesqu ι 
compte ἡ même le nombre-de vies humaines, 


si bien à qu'il soit, se prête alors mal, sion à τὸ 


l'observation, du moins à la mesure. Le célèbre 
historien de l’économie, dont nous avons pré-. 
senté ici « Le coûr de la Révolution française ν; 
atüre, cette fois encore, notre attention. sur une. . 


argent. les opérations sur tres, δυΓ cié en réalité plus que la monnsis 
goes st ponte ina sans Enéricaine), on veut croire ἃ cette .. 
oublier [88 objets d'art puisque nous fable selon laquelle on peut « neutrali. 
sommes dans le pays des plus gros ser» l'effet infiationniste d'un pareï 
découvrir, déluge d'interventions. Mais c'est 
bien tard. le phéno- d'autant plus impose que l'accord 


C'est seulement au quatrième tri-  tative de ce genre. 
mestre de 1989 qu’on commence, au 
la croissance et des grands équilibres Japon, à parler ouvertement d'assets 
infiati pourtant déjà 
μορίων ράγε mt les années 20 at con " 
menté dès cette époque par quelques scies, au 
économistes de renom (nous y avons même moment où elles 

sposition, tels que ἃ plusieurs reprises fait allusion des -gées d'acheter des dollars en masse, 
colonnes is, précisément, c 
ταν δεῖσαι de Tseord die Qu Louvre, teur de 


ό ). Ne cherchons pes plus 
loin : c’est la suite des erreurs de pol sx νύ Arte ες 
époque-à condi allemands pour compenser ses acqui- 

ie me nn sitions de bons du Trésor américains ᾿ 
466 en force des taux d'intérêt. La Car, Ce faisant, elle aurait pesé sur le 


premiers signes pires sont 
apparus la fin 1 , sinon avant. 
évènements des dollars, la Banque du Japon et 
βου: éluder les Vétrables ar lourdes d'autres instituts d'émission étaient 


la précédente chronique, je 
rappelsis que, sur un marché . des 


au niveeu le  Chence, sinon par hesard et pour une tour du Dmark {l'an dernier} puis du 


différentes ᾿ 
monnaies s’égalisent à près (prin-  trale — mettons le Fed (Etats-Unis) — 
cipe de Aer du πονος Lt s’avise de soutenir le Dmark ou le yen 
dans un monde où l'émission moné- {en les achetant}, elle émet derechef 


taire est provoquée par des impul 38 propre monnaie (en l'occurrence. 


et services offerts sur le marché. Or dont étaient n j x , 
qu'a été l'effet de l'accord du Louvre 4068 centrales qui achetaient.… du |. 
sur ce chapitre ? Pour stabiliser le “dollar ! : 


occa- erratiquement su gré απ 
accord dit du sur les marchés des changes qui finit ‘| . 
par ‘orienter les, courants commer: ::} ᾿ 
était en train de tourner à la. déban-  ciaux entre les nationaux. D'où une.” 
dede -- ἢ fut décidé en février 1987 


monétaire. A {a Banque de Francs, où 
l'on n’a pas une longue 


de . Ε΄: 
τ ces opérations Île franc, au cours des |: 


trente dernières années, n'a pas, sauf 
exception, systématiquement sou 
tenu le dollar : ἢ s’est du reste dépré- 


du Louvre vouait à l'échec toute ten- 


ES pays à monnaie forte étant 

sommés d'abaisser leurs taux 

- d'intérêt, cela signifiait que leurs 
banques centrales respectives, 


vendre sur le marché des titres 
Kbellés dans leur propre monnaie. . 
Autrement dit, la Bundasbsnk ne pou- 


cours des titres en Dmark et, par . 


Allemagne. La Banque d'Angleterre, a 
qui avait fait de grosses provisions de 


que de l'accord du Louvre. 
Circonstance aggravante : la méca- 
nique continua à jouer quand ce fut au 


yen (aujourd'hui) de s’affaiblir. Pour- 
quoi ? Parcs que si une banque cen- 


des doilars) selon le même processus : 


C'est le pouvoir d'achat ainsi créé : 


absurdité supplémentaire de la « coo-. . 


‘est pratiquée par les Sept : elle rend. : 


de week-end dans le cadre austère du 
ministère des finances à Bercy ! 


période particulièrement destructrice,‘ donc ἃ 


, onéreuse. 

Deux difficultés se présentent toutefois : définir 
ta période visée par le titre et préciser ce qu'on 
peut appeler le coût : parler de la période qui va 
du 10 août 1792 au 10 août 1794, est plausible, 
meis {a véritable difficuité n'est pas (à. Mäme si 
nous disposions de tous les éléments chiffrés, y 
compris ceux qui concernent la guerre de Vendée, 
il resterait une question de définition. L'auteur 
ayant renoncé à la surmonter, nous nous trou- 
vons, en somme devent un amas de chiffres, qui 
peuvent s'assernbler de diverses façons. Rappe- 
lons-nous les fortes divergences qui ont surgi, en 
dehors de toute position politique, lorsqu'il s'est 
agi de chiffrer le coût de la guerre d’Espagne ou 
celui de la guerre d'Algérie. d 

Pendant ces années de terreur, naïssait pars- 
doxalement la notion de comptabilité nationale. 
un de « faire le πα GS gratter es 
temps de « faire le point ». Ir 
apports, les créations de la Terreur, l'autier ee 
mine cinq aspects : le prix financier, le prix écono- 
mique, le prix culturel, le prix spirituel, le prix 
humain (peut-être le plus facile). Ἢ 

Lecture hautement recommandable, . mais 
réponse pme qui, selon la norme, ouvre de 
nouveaux cham cette insatiable qu'on appelle 
Dame ὁ qu'on app 
- + Editions Perrin. « Vérités et légendes », Paris 
23 cu, 297 pages, 110 F. Ὁ Pa 


MARIE-PAULE DE PINA “ὁ 


Les îles du Cap-Vert 


La εὐδία Ἰουππδῆοτα, σπϑὶ ebO on Me. 
Un Pays δία Pau cé des Pronee Css 
li découverte de cet archipel, si étrange de bien 


᾿ dés façons, plus encore que son vieil ami — et 


re, — la Guinée-Bissau. Des pluies, 


ἢν θη 8 toujours aussi peu, mais les colons 50 
- sont multipliés de telle façon qu'ils sont aujour- 


d'hui poussés à une ion vers divers pays, 
parmi lesquels se trouve, paradoxalement, le pays 
« surpeuplé » de Van Gogh. He 
., D'ailleurs, le paradoxe est partout pour. l'Occi- 
dental, si peu. conscient de ses avantages, et ἢ 


᾿ peut même frapper l'Africain continental. Elle est 


Bien nécessaire, la pilule, mais pourrait être plus 
intensément utilisée. Bien nécessaires aussi les 
terrains d'aviation, pour les comrnunications entre 


” les'îles et plus encore avec divers pays continen- 
- Taux, encore que dangereux du fait de leur utilité 


ue pour tent de à 
Viendra-t-l, le jour, οὐ ΤῈ faudra apporter non 


᾿ ‘seulement son éssence, mais son eau ἢ Peut-on 


rappeler qu'il ΟΥ̓ 8 une vingtaine d'années la 
recherche pour la distillation de l'eau de mer 8 été 


brusquement arrêtée par [8 premier choc pétro- us 


ler? . 
« Un pays stratégique », nous dit l'auteur: Est-À 
permis d'ajouter : δὲ plus encore 1 Bibliographie: 


x Kartkala. Paris, 1987, 24 con, 230 pages, 95 F. 


ut 6 


LE LE LE 
CEST MA 


Tire era φᾷ βουδε 
+ ee Lotwprie δὲ 08 6 


CO\SEIL EN REC 
DE DIRIGE: 
IT ASC ἋΣ 


Fe 


ot ἔσαν qui 
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Postes ὁ + de 400 ΚΕ 


incontesté des gamitures d'étanchéité 6, john Crane conforte 
PE nine Qi ce domaine, ἐκωδροϊ ομι ὑννώ τες Cane core ce 
pour répondre aux exigences de nombreuses industries de pointe : Nucléaire, Aéronautique, 
Marine, Pharmacie, Pétrochimie, Indusbie Agro-alimentaire... 


Directeur Commercial France 


ee ὧι ζοτηαΣ De malin ἰηρέπίυς Απς εἰ μάθοις où Garant de la qualité et de l'image de 
| fonctil équivalent, vous avez 10 ans d'expérience haute technicité des produits Ropac John 
ηροϊεποὶ dans une fonction Crane, vous saurez mettre en œuvre 
eme commerce en milieu 


DIRECTEUR 
INDUSTRIEL 


pour développer une poltiq ue de morkting indus- 
μπᾷ et ΠΣ coordonner, conréler les’ différents secteurs 
‘activité. 


attractive 
pe Ro δ fonction. 


Merci d'adresser ΟΝ. photo et salaire 
actuel sous réf, DC/RIC à notre D 
Jehanne HAMEL - . (l 
153, bd de Magenta 

techniques vous seront nécessaires pour 75010 PARIS Ge al qui traitera 

réussir pleinement votre intégration dans votre dossier en toute 

l'entreprise. confdentalts. 


NP ΟΡ 
grande école dont l'expérience industrielle lui aura permis 
d'acquérir aulorité. et savoir-faire dans l'exercice de nié - 
bifités globales. ᾿ 


Prière d'adresser lettre et εν sous τόξδιδηςο 
. 1242/M à : PUBLIPANEL - 145, ironie gr 7505: 
PARS , qui transmeftra: - Déscrérion absolue. 


DES GRANDS CLIENTS MONDIAUX 


9 Aéronautique + Télécommunications » Automobile + 


DIRECTEUR COMMERCIAL DE HAUT NIVEAU 


Ordre de grandeur de rémunération : 5 OO 000 Fc + voinre de fonction. 


Sociiss [150 πιβέοπο de francs de C ΑἹ on progression consionis, avec un excellent taux de rentabilité, faisant paris 
d’un groupe de premier plan recherche son Direcieur Commercial. 

Ratoché au PDG, 1 proposes οἱ mel en oeuvre la itique markeling et commerciale avec comme objectifs non 

: l'occroissement de la pénétrafion commerciale en France et à étranger mais égolament l'optimiseiion des 


ss) 
"ἢ enimera une équipe de 24 personnes dont 12 codres et travaillera en éiroïte collaborañion avec la direction Etudes et 
Développement. 


DE 


300 personnes - Région Parisienne . 


ac grue il era né cé Han dede au on SE in ᾿ 


cffiques 
sion et travaillons de nombreux matériaux : One cuire, cages. posique. 


En coloration avec notre Directeur Général ls Directeur Industiel prendra en en chaos les do 
. fobrication, le bureau d'études-ndistraisation. les méthodes, l'entretien et Foutilage, le planning... 


on δ ΟΝ κι ραιοῇ ον ποπέναιαι ἀαιθαε σογκενοοη, DRE RES dives-. 


ingénieur homme de méfhodes. goureux, vous êtes un sole généiciste de l'hduïie. Vous pouvez 
prouver que vous êtes un praticien et que vous maîtiisez des techniques rès différentes. Vous êtes un 
D ADR ανΣ 


+ PUBLIPANEL 


‘Ce posie s'adresse à un candidat possédant una formafñon de haut niveau (école de commerce ou il 
Dane moines da dti dns re ne anis da done de ou 


de leader et une grande rigueur dans la gestion, commercial et une moñrise ile de 
Du qu un sens aigu moñtrise parfoi 
Poste basé à Paris. | 

Ecrire sous réf. 15 A 1804 - OM : aid 


recherche son 


Directeur International 


‘En relation avec la Direction Générale, vous aurez en charge de développer, pour le comple 
d'entreprises privées ou d'organismes à vocation international norionole, des missions : 
Σ᾿ d'assistance et d'information pour les exportateurs, 
» d'aide juridique, féglementaire et commerciale, 
© d'étude et de recherche concernant diverses opérations à l'étranger, y compris sous forme de 
missions de courte et ne durée, 
9 de délection et de capital isation des opportunités d'al ‘affaires. 


De formation supérieure [Moñtrise Sciences et Techniques, Moñrise AES option Commerce 
intemañonol ou Grandes Ecoles}, er on cs ep nine 10 ans 
minimum dans une fonction industrielle ou commerciale ouverte à l' 

Une moñrise parfaite de l'anglais ainsi qu'une bonne connaissance de l'llemand sont 
indispensables ; la connaissance d'autres langues sera un atout supplèmentaire. 


Un tempérament de manager alliant créativité et qualités d'animoteur est nécessaire pour encodrer 
une équipe d'une quorantoine de colloboroteurs. 


| DROUOT-L'HERMINE 


Consultants 


| CONSEIL EN RECHERCHE 


“DE DIRIGEANTS .. 
- ET ASSOCEE — 


en Ci tonne Er d  n ΠΗΘΝΕΣ de ns io Cine 
mondieux d'Executive Searci. Nos missions sont souvent menées (on particulier en Europej sur un mode 
. transnational 


ἐκπληῤπευρυλρης εκ συγ ταν ατεοκτπστά Dour DOUD Lei dune τ ἐς ποτα Pa por ARCS tqs de 


Finfonnation, santé, biotechnologies, agro-Mdustriesi. Organisés par marché, nous souhaltons aujourd'hui nous 
affirmer davantage dans les domaines : FINANCE / GRAND PUBLIC - DISTRIBUTION / TEXTILE - LUXE/ 
DMMOBILLIER / INDUSTRIES DE PROCESS et confirmer notre position dens les secteurs de pointe. Pour ce 


peuvent vous attirer δὲ vous donner l'envie de nous = 
De dre saint ἃ κμιὰ τοῖα Gin muse δὸ Bâle οἱ men: Lie cils dite ais à ἐς 
développer rapidement votre marché. Vos preuves faites, vous accèderez au "partnership". À ce niveau, vos 
rater pour se Sur ἐπα 00 KP et I2 MR 

. Merci d'écrire sous référence 4280 à Sources - 108 rue St Honoré - 75001 Paris, éventueliement sous double 
ee Fi di ne 


Joma; 


Merci d'adresser votre dossier de candidature (lettre, CV, photo et prétentions} s/réf. 25488/M 
à : HCA-11, rue Pdt Camot 69002 IYON, qui transmetira. 


O2 
D TER 


ΠῚ 
ἪΝ 
fil 
qi 
À 
L 
ἢ 
TR 
LLSTRLSTELTELI TETE 


Nous sommes un des leaders du BTP-en France qui connaît une très forte.croissance sur ΞΞΞε IRECTEUR | 
: ous some un des leds he DT en inc qu can ve se cars τὰς ΞΞΞΞΞ D FINANCIER 
- développement nous renforçons notre structure de gestion en créant le poste de: ; . ΞΞΞε- 

PROMODATA LE NUMÉRO Ε BE LA LOCATION 

mm GROUPE OCAFRANCE DE MATÉRIELS INFORMATIQUES EN FRANCE 


Vous êtes diplômé de l'enseignement supérieur (grande école de gestioc) impérativement 
l'anghis (la connaissance d'une autre langue européenne serait un phss). πὸ οσε πίον 


ὁ Outre un évident savoir-faire technique et professionnel qui s'appuie de préférence sur 
un double vécu de 7 à 8 ans en Entreprise et en-Cabinet, vous saurez faire reconnaître 
votre autorité auprès de vos interlocuteurs ns opérationnels (plus de 50 filiales) en vous 
- appuyant sur une forte dimension relationnelle, où souplesse, discrétion et convivialié 
se conjuguent naturellemént avec pragmatisme, ἡ ἤρυεει εἴ πιο pen on Es res 


vous ἧς 
Se. ἐς Lente 'Ceamels Det où Den πα τα ἀκόμα Vo ae παραὶ δᾶ tes ram 
d'ansmteur d'équipes. Vous souleiez aujourd'hui accèder ἃ ne Direction fnencière et vous y investir 


ΩΣ Direction groupe auquel appartenons, 
personnelle. τὸ Rs rm ταν —. RE REC 
dipl lé né :. parficuler an πος, κι 
τ Ge pot but à ar sc à un nd à pt de 5 en Ξ- Vous serez ται interlocuteur ρεϊνβέξῃϊέ des équipes commerciales, vis à vis vous assurerez ἴδ 


$ a tn D LE Ειπορε (oser Sale 
Ε PAP prop, a σα Ds Ps ets vos qu pren are qu ἃ 
Ἶ ar 


| a 
na er a responsebisté "d'achat des ressources Proncières” tant en France qu'à 


ἧς larges dans le domaine RS 
Nous vous remercions d'adresser votre dossier de 
candidature (lettre manuscrite, CV,. photo et 
- rémunération souhaitée), sous référence LW176 


ἀξ oryade re 


Morci d'envoyer lettre manuscrite, CV, photo, sous réf. 5556 M, à Séno, 47 Lis avemne Bosquet, 75007 PARIS, 


-- Membre de syntec 
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HP MM 


ÉD mn Po at 
de réputation mondiale, recherche son 


Responsable des Affaires 
Juridiques 


Paris Ouest 


Rattaché dans un premier temps à la Direction Cabinets jaridiques, coppérants..). 


A 30 ans environ, vous êtes diplômé d'un 3ème cycle 


d'anglais et de bommes connaissarices en droit de 

l'informatique. 

Comtaciez Frédéric d'Antin an (1) 42.89.30.03 ou 
avez Fétoffe d'un responsable. Vous travaïllerez en adressez CV + photo + n° tél + rémunération 
évroïe relation avec les différentes Directions actuelle à Michael Page Tax & Legal. 10rue 
du Groupe ainsi qu'avec les inervenuns Jean Goujon, 75008 PARIS, sous 
extérieurs (clients français et étrangers. réf.FA456MO. 


Michael Page Tax & 


en tie αν 


uscrie en précisant sur 
Notre FAX : 64.97.38. 15). 


CABINET THIERRY DORFSMAN 
CONSEIL EN GESTION DES RESSOURCES HUMAINES 
BP 204 - 91007 EVRY CEDEX. 


Société de Conseil en forte croissance, 


affiliée à on important groupe bancaire 
et me noclété financière internationale ἐ 
recherche 


LES EDIT ΕΡΙΠΟΝ5 DALLOZ 
—AMURISTE 
"Pa VATISTE H/F 


JURISTE DROIT DES SOCIÉTÉS 


des questions απαῖηι 
vie sociale (secrétariat ἢ" 
contrats A les hr participations aux opérations ἡ 
d'acquisition et de restructuration. 

Le ou la candidate, Agé de 27 ans minimum, est titulaire d'une 
maîtrise droit des affaires, a 3 à 5 ans d'expérience au sein d'un 
a os on μέσαμαίτο; Espagnol serait 


Juriste de formabon (BAC + En 
séruce jundique σ᾽ d'un étabéissement 


années d' 
D a erN ES ua bi cos 
Gonchez Dion le EN CA Où VOUS δα LAN CPC Ge 
ἘΞ à d'au Donc EL 
᾿ ΟΣ RAGE to à Le ue ES Gi Rire 
DCE prirent 


en ES ME δεν κα ἑαχαορρο. ἃ 


αἰξδε.. δα γδιενν 75000 pans 


“random ἐς nié μας ἀντ τη " 
Cv référence AM à ‘ 
+ photo + pomemes Αἱ AM, 


de la 


estion 


# 
4 A! ; “di # SOURIAU 
Chargé d'Affaires Juridique SENTE 
Agé de 25 à 30 ans, après une maîbise de droit Privé ou Public vous 
avez acquis 2 ans d'expérience miremum de prélérence dans un EPIC, 
Pape page dl ΜῸΣ rigoureux et d'analyse οἱ le goût 
en équpe. 
gere τας CONTROLEURS DE GESTION CONTROLEUR DE 
D ἘΠΕ σΝ ΤΑ τρῖσλιν τὴ μὴ, À : GESTION INDUSTRIEL 
- Vous interviendrez comme conseil juridique auprès de Après une première expérience réussie au scpeur de none ou 
ju décentralisé de P.M.IL vous vous verrez con 
Demo Animer at Financier de l'une de nes flioles. 4 
Issu d'une Ecole Supérieure de Commerce ou bénéficiant d'une 
spéciolisation en finance, comptabilité ou contrôle de gestion, νους 
êtes pragmatique, très à l'aise dans les contacts ef savez vous 
imposer. 
manusenits, CV, photo et prétentions sous τοὶ 1529. à Monsieur Jean Grrsard, Votre mobilité sera une des conditions de voire russie. 
Personnel, La Cite des Sciences εἰ de l'industrie, Porte de La Vileite Merci ag νοὶ sors candidoture (lettre manuscrite, CV et photo] 
30. avenue Corentin Cariou Τ6330 PARTS céder 15 sous référence 4278 Alors, merci d'aciresser voire lettre manuscrite, 
SOURCES - 108, rue SaintHlonoré 75001 Pari. Boo a prions JL AGE ΤΕΣ Perou 
Premier groupe privé de SCPI (Sociétés Civiles de Placements τανε, 
Ammobiliers), nous gérons un pare immobilier de plus de 
650 000 κιὶ représentant une capitalisation de plus de 3 miliards SAINT-GOBAIN 
de francs. Aujourd'hui, nous recherchons un 
NOTRE GROUPE, DE DIMENSION INTERNATIONALE, 
SPÉCIALISÉ DANS LES BIENS D'ÉQUIPEMENTS, > 


SECTEUR FERROVIAIRE, RECAUTE UN : 


AUDITEUR INTERNE 
INTERNATIONAL 

De formation supérieurs complétée par im DESCF ou l'axpertise 
comptable, vous avez plusieurs années d'expérience de l'audit en 
cabinet ou en entreprise. 


Rattaché à notre direction générale, votre rôle sera de mettra en 
procédures, de vérifier les αἱ 


Juriste H/F 


Rattaché à notre Direction Générale, vous 
aurez pour mission l'analyse, le traitement et 
le suivi des dossiers j 

Votre réelle implication ainsi que vos qualités 
relationnelles vous t d'assurer cn 
outre, un rôle de conseil juridique interne 
auprès des opérationnels. 

De formation juridique supérieure {iype 
DESS), vous avez une première expérience 

le en Droit des sr 


Adrescez votre candidature, 9O4J-LM. à 
Patricia NIEL - SOUFRE PELLOUX 
ΠΕΡῚ 50. Champr-Elysées 75008 PARIS. 


Groupe Polloux —_  — 


AILANTIQUE 
EN_NENRE 


mr rer ch κα 


π RESPONSABLE DE L'ORGANISATION 


2 Home preme dune ecoles pad de mie, dun ξοῶς prononcé ρους aa ας dun sens 
ds du hope. 

Vous serez garant de l'organisacion ec des méthodes dans l'ensemble de nos secteurs d'activicé : 

D Lee SE D met δι κε μι μς 


audit, essentiellement auprès de nos filiales 

ÉD écatelert Ua Le RS EN où τὸν els Der 
de ἰδ langue sngisise. 

Votre efficacité, votre force de proposition vous permettront 

d'obciper ὁ échéance. ΡΘΟΥΝ le: DORE: de rares; de ΓΑΚΙς 

inteme. 4 


Dee au a dr ue Le on a 1 
Eté de noue service. 3 € 
C1 Vous partciperez aux projets de développemenc informatique. | 
Med δυάτονε τα doser comper faure, (Νὴ phoeo} μα Sendce Parsomel 
MUTUELLES DE LOIRE ATLANTIQUE 
44 qui Ferrand Crouan, 44096 NANTES Cedex D 


D'ENVOYER LETTRE MANUSCRITE, CV, PHOTO 
PET RÉMUNÉRATION SOUANÉE À MGC Βα, ΔΩ͂Ρ. 18 165, 
38, RUE DE VILLIERS, 92300 LEVALLOIS. 


SR ET ΤΣ με TANT NE ER 


Entente er 5 aan) ϑν 
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x 


pee ge πόσο 


— Responsables Administratifs 
et Financiers 


Pour ce poste τὲς opérationnel, le candidat 486 de 33,35 ans aura une 
fonmation supérieure complétée par um DECS. 


Il aura également une expérience d’au moins cinq ans dans un poste 
opérationnel. 


Agen, Rouen, Macon 
Sous la responsabilité du Directeur Régional, vous assurcrez le bon 
‘fonctionnement des circuits adminismerifs et comptablès de la région 
(CA : 800 millions de Francs). 
| Anwnant une équipe d'une dizaine de personnes qui couvre les aspects 
infonnatiques, finmmoiers εἰ setvices généraux, vous produiréz les éléments 
roms groupe. 


Pour le poste basé à Macon, conracter Dorick de Brosses, au (16) 
78.28.16.04 on adresser CV + photo +161 + rémunération actuelle 
à Michael Page Rhône- Alpes, 19 rue de l'Arbre Sec, 69001 
LYON sous réf. DDB5558MO. 


Ru ls ui LS à ἀρὰ ἃ Bouin ccm (Lee AUS: 
an (1) 45.53.2626 ou adresser CV + photo + M1 + rémunération 
actuelle à Michael Page Finance, 30 bis, me Spontini, 75116 
PARIS, sous réf.CA5SS6MO (pour Agen), CAS557MO (pour 


Couracter Hervé Barkatz su 78.28.1604 ou aâresser votre CV +. 
photo + Lettre mannscrite + rémunération actuelle à Michael Page 
τη πῇ 19 rw de’ l'Arbre Sec, 69001 LYON, sou 


Ε ! SR Michael Page Finance 
Ξ | LR ‘ Spécialiste en recrutement Financier 


- Michael Page Rhône-Alpes 


τς ὁ Spécialiste en recrutement Financier 


: Romsel Uciar groupe chimique et pharmaceutique 
français à vocation internationale intervient dans 3 
secteurs d'activités : santé humaine, végétale et 
animale. Il est présent avec succès dans le monde entier 
(ane cinquantaine de filinies implantées à l’étranger). 
La direction financière du groupe recherché un 


Une importante Société de Services (CA 5 Mds, 6000 personnes, 130 filiales en 
France et à l'Etranger) recherche um 


Auditeur International 


ROUSSEL UCLAF 


Je eune Analyste Financier 


; Interlocuteur financier privilégié des filiales 


cabiner d'audit σὰ αἹ ne banque d'affaires. 


. Vous parlez deux langues dont l'allemand et votre 


sens du travail en équipe vous assurera une 


rapide 
intégration et des possibilités d'évolution au sein du 


Pré Pongon κα (1) 45.532626 on 


Contacter 
: adresser CV + photo + 161 + rémunération actuelle 
Michael 


Page Finance, 30 Bis, εὐ 
Spoatini, 75116 dose sous 


Au sein d'une équipe d'audit performante, 
rattachée à La Direction Générale et que nous 
souhaitons élargir, vous serez chargé de 
missions d’audit fmancier opérationnel, 
d'audit d'acquisition, d'analyses de procédu- 
res et de missions ponctuelles pour la Direction. 
Ce poste constitue un excellent tremplin pour 
évoluer vers une responsabilité opérationnelle 


240 KF 
Une formation supérieure (Grande Ecole et/ 
ou DECS), 2 saisons en cabinet d'audit et une 
excellente maîtrise de l'anglais sont 
nécessaires pour réussir à ce poste. 
Contacter Charles-Henri Dumon, au (1) 
45.53.26.26 ou adresser CV + photo + n° t6l+ 
rémunération actuelle à Michael Page Finance, 
30 bis, rue Spontini, 75116 PARIS, sous 

réf.CHD1002 MO. 


expérience ὁ ᾿ 
un MP ré£FP4152 MO . 


Michael Hp e Finance 


; ASSISTANT : 
DE SECRETAIRE GENERAL s 


Vous participerez à l’'ensembie des.problèmes concernent le 
comptabilité. la trésorerie, les er er pe 


Vous serez associé à le misa en place στα système Le gestion dns un 
ω franco-arnésnicain. 
Après une périsde de 2 à 3 ens Bu Siège vous pourrez évoluer vers 
le Administratif et D 


È ë impasse des Daux Coussins, 75845 
Pens Cedex 17. Qquitranamettre 


Merci d'adresser τοῦς réf DS vor doser δ canitue τὺ CEPME, 
Madame DANION, DRE, 14 me du 4 Septembre, 75002 PARIS. * 


l'équipement des PME 


ea Fraoce où à l'Etranger au sein da groupe. 


Michael Page Finance 
Spécialiste en recruiement Financier 


Avec ses 40 000 collaborateurs et réalisant un CA. de 21,6 milliards de Francs, notre Groupe 
intemational ressemble 500 entreprises. Nous exerçons l'ensemble des activités du métier de 
l'eau auprès des collectivités locales. Nous intervenons également dans les secteurs aussi 
diversifiés que l'Energie, la Propreté Urbaine, les Services Funéraires, la Communication, 
la Santé et les Loisirs. Pour notre Direction Financière basée à Paris, nous recherchons : 


2 AUDITEURS INTERNES 
D 


Nous vous confierons le contrôle des procédures comptables et administratives de nos directions 
régionaies et de nos filiales. Vous serez amené à effectuer des déplacements. 


Vous avez entre 25 et 28 ans et êtes de formation supérieure, type Ecole de Commerce ou équivalent. 
Votre expérience acquise depuis 2 ou 3 ans dans une fonction similaire au Sein d'un cabinet d'audit 
_ interne où dans une société vous permettra d'Etré rapidement opérationnel. 

En nous rejoignant, nous vous offrons de réelles possibilités d'évolution de camière en France et 
à l'étranger, dans des fonctions de gestion, de finance. de comptabilité ou de développement d'affaires. 


Merci d'adresser votre candidature (lettre manuscrite, photo, CV et rémunération) sous réf. 6706/LM, à 
MEDIA PA - 50/54, rue de Silly - 92513 BOULOGNE-BILLANCOURT cevex, qui transmettra. 


à -oroupe lyonnaire der eaux 


A 


COMPAGNIE FRANÇAISE DE L'AFRIQUE OCCIDENTALE 


MEDIAFA 


Pour répondre à l'évolution des besoins de notre Groupe lnrernational d'activités de services 
et de distribution spécialisée (C.A. : 31 Mds) présent sur plusieurs continents et dans de 
nombreux secteurs d'activités, nous recherchons des : Ε 


AubrrEurs CONFIRMÉS 


Vous avez : 
Tune fommaion supérieure avec une expérience de 2 à 3 ans au sein dus cabioe 
international, 
- une bonne connaissance de la langue anglaise, 
.. αὶ vous êres mobile géographiquement et très disponible. 
Nous vous offrons de déployer vos talents dans un groupe de grande envergure. Cene 
| fonction devra vous donner les moyens, à terme, d'évoluer au sein de notre compagnie. ne 


Merci d'adresser votre candidature (lettre manuscrite, CV, photo, prétentions) à - 
CFAO DPRH/recrutement - 7, Place d'Iéna, BP 203.16 - 75765 PARIS CEDEX 16, sous référence 
G 254 LM. ᾿ 


— GOËTESSE 


ἢ 
LL 


ER 
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Directeur administratif et financier À VERSAILLES, groupe de Sociétés, prestataires de servicss 


aux entreprises de Transport Routier: -de Voyageurs 
recherche s0n : 


Notre groupe (1300 personnes, C.A. 260 MF}, créé en 
ÆBSSECSO partenariat avec d'importants établissements bancaires, 

“est l'un dés leaders nationaux dans le domaine des 

prestations liées à la sécurité des biens et valeurs. Notre 
clientèle estessentiellement bancaire. Pour faire face à notre développement, nous recherchons 
notre Directeur Administratif et Financier. 
Membre du Comité de Direction, vous aurez la responsabilité de l'ensemble de la gestion 
financière, comptable et administrative du groupe, en partie décentralisée dans les filiales et 
les unités régionales. Vous aurez également pour mission de concevoir de nouveaux 
systèmes d'information, d'assurer auprès de la Direction Générale un rôle de conseil dans le 
domaine fiscal et de participer activement à la définition et à la mise en oeuvre de la politique 
financière du groupe. 
De formation supérieure en comptabilité et gestion (vous êtes au minimum titulaire du DECS), 
vOUS avez déjà plusieurs années d' ‘expérience similaire, a acquise de préférence dans le domaine 
de la prestation de services. Votre rigueur ainsi que vos aptitudes à manager et à animer 
des équipes diversifiées seront de réels atouts pour ce poste d'état-major basé au siège du groupe 
à Toulouse. 
Merci d'adresser votre C.V. avec une lettre manuscrite et vos prétentions sous la 
référence D.181/M à notre conseil D. FOSSAT qui traitera votre dossier en toute confidentialité. 


et superviser les procédures péur 
développement du Groupe - 45 personnes -. Vous serez l'interface entre. ks. 
adhérentes et les collectivités. 


entreprises 
HE.C., LE.P. ou équivalent, la trentaine, vous apportez une expérience réussie 
financière, budgétaire et l'audit Vos qualités de ᾿ 


motivent pour ce challenge à finalité sociale. 


Pour saisir cette opportunité, adressez votre dossier 
(lettre manuscrite, CV, photo et prétentions) sous réf. 
MS/1067 à notre Conseil - 47 rue Maréchal Foch. ; 
78000 VERSAILLES - Discrétion ΡΨ - 
Oberthur Consultants 49, rue Saint Roch, 75001 PARIS LA 85. 86. Ταν᾿ δ 4655 


“““.50«“«ᾳᾳ«ᾳ{ᾳΦᾳῳρῳ 


Important Groupe d'Assurance français, 


nous recherchons pour notre Direction Financière un 


Gestionnaire Obligataire 


Au sein d'une petite équipe de professionnels, vous travaillez en binôme avec notre 
Responsable Obligations. Vous concourez activement à l'optimisation de notre gestion 
obligataire en matière de couverture des risques et de composition du portefeuille. 
Vous prenez en charge progressivement la gestion d'une partie de ces actifs: 
De formation supérieure mathématiques (ingénieur, universitaire, actusire.), vous." 
avez une expérience d'environ 5 ans comme Analyste ou Actualre dans fa gestion Obk- 
gatsire ou la conception de produits de banque ou d'assurance. : 
Alent rigueur et esprit d'initiative, autonomie et sens relationnel, vous souhaitez 
ere A ΟΥΡΟΣῦ ριὰς ορεταυοηηε Ἐξ βοπεις αὀνεηδ, ἂὺ Ψενὶ : 
de notre Groupe performant, 

Merci 'emorer tre mans, et prétentions sou né. 040 à notre consel: 


PS 
| ᾿ CREATOR | 
| SOCIETE DES BOURSES FRANCAISES | 


VOUS êtes diplomé de l'enseignement supérieur Bac + 4/5. 


VOUS avex 3 ans d'ptinc dns and 'énbmement fans eu anses FAT 
d'inspection ou dans un grand cabinet d'audit, 


NOUS sus μεσροοασ ce ane madocesr notre eur opte an on que 


| CHEF DE MISSION γε 


boursières, vous vous serez chargé d'animer 
auprès des sociétés de bourse et vous participerez à 

Vs ἘΞ ΣΙ ΤΟΣ ΩΣ | 
hdi maponrre nie ia î 


Votre rigueur de contrôleur, votre sens de la comnsinicafion et vos capacités de synthèse sont 
des atouts décisifs pour ce poste évolutif de premier plou. a 

Merci d'envoyer cv. ἐς ppp ranch à notre Consel - : 
. FBO CONSULTANTS, arbre ον 0 0 . 


SNSNNNNNNNNNNNNANNANNNNNNNNNNNNNNNNNNS 
ANNANNANAANNNANANNANNNANANRANANANENNNS 


JEUNE CH ARGE 
D'ETUDES LA INENN(O LOL CEE 


: Au seii du département de l'épargne, il sera chargé du suivi de la collecte et des 
emplois des réseaux associés. 


À ce re, dera assurer l'édiion de rbleux dé su ainsi qe l'élborañon de : 
syruhèses destinées à la Direction Générale de l'Etablissement. 


A sera par ailleurs amené à partiper ἃ des évades sur Les prévisions de collec a 3 
Pour ce pots nous recherchons un jé dipl de l'nségnement péri πὰ 
(statistique) ayant un goût prononcé pour les érudes financières. .. 


Une première expérience dans ce domaine et des compétences en mie 
informatique sont vivement souhaitées. 


Ë Merci d'adresser votre dossier de candidature sous 08.1050 à CONTESSE - 
38, rue de Villiers - 12532 LEVA LLOIS-PERRET Code, qu F'transmettra. 


Au sein du Département des Marchés vous rejoindrez une équipe de spécialistes . 
intervenant sur les marchés Francs et Devises et assurerez la négociation, la mise 
en place et le suivi des opérations de l'établissement sur les marchés de capitaux. 
Agé de 23/28 ans, de formation supérieure de type Grande Ecole ou équivalent, . 

vous souhaitez débuter votre carrière sur les marchés financiers 

et y acquérir une expérience diversifiée. 


Merci d’adresser sous réf. MD-O votre dossier de candidature an 
Madame DANION, DRH. 14 rue du 4 Septembre, 75002 PARIS. 


G : Crédit ER des PME 


ML ENS LIT Ὁ 


ΣΝ 


Responsable Finances, ᾿. 
Contrôle de gestion informatique... 
futur DAF 


Ge Déparements να au sein an groupe international, en πίθου étroite avec le Directes 

ἊΝ de système de com té anatque oi mel en place contrôle dé 
gestion. I également l'informalisation et l'organisation administrative de la société. 
DEN l'O ΤΣ ΣΕ orme era de Diecieur AGE où Pres. 
La trentaine. vous avez une formation Supérieure de gestion et une expérience contrôle 
de gestion ou les services financiers d' ises commerciales à metre 


* Vous assurerez. l'établissement de toutes. les déclarations fiscales εἰ, 
“ie reporting, pour la commission bancaire. 3 


Vous avez une formation DECS ou équivalent, bonté coislasnioe en ὦ 

εἰ 
micro-informatique et un bon niveau οὐ απρίϑῖς. Candidat à fort potentiel, a 
première expérience réussie dans un ὁ “environnement anglo-saxon. . É 


ÉPICES a φτης. “ἡ 
EN RECRUTEMENT 
_ ASSOCIES [REX 


᾿ SODEXHO, groupe Internaflonaï de-Services, : 
leader français de la restauration collective, 
recherche pour sa structure Achaïs un :. 


RESPONSABLE 
ADMINISTRATIF 
ET FINANCIER. 


Contrôle de gestion, analyses économiques, 
_développez üne expertise au Sein d'Air HANCÉ 
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εὐ dresser lettre, CV, photo et prét. ss/réf. ΘΜΡΙΘΗ͂ eu CEDICAM — Μ᾿ ALLOUF 
Los Quadrents, 3 ævenue du Centre, 78182 ST QUENTIN EN YVELNE 


UCABAILE 


me ζρίαααΝ 


UCABAIL 
LA SOCIETE HOLDING DE CREDIT BAIL. 
DU CREDIT AGRICOLE RECHERCHE UN 


ATTACHE JUNIOR 
DEBUTANT H/F 


qui assistera.les spécialistes de financement du marché 
“Grandes Entreprises”. 


Leur Chalienge : 

Evoluer vers des fonctions de pleine autonomie pour des 

négociations de haut niveau, comportant des montages 
financiers et fiscaux de Crédit-Bail Môbiler. 


Pour réussir dans ces fonctions, Ἱ est icispansablé d'avoir un 
bon contact commercial ainsi qu'une NOTÉE en 
équipe. 
Formation : ; 
ὁ École supérieure ds cocotte | se 
- Maïtrise de Sciences Economiques 

. {Très bonne comalssance etpratique dla micro-nformalique. 


Ce posie cet basé à Saint Quenbn en Yvoënes. 


Adrocserlatre manuszri, CV' et biétentions à 
| ππτνς LA CAISSE NATIONALE DE CREDIT 


+ m 
Directement rattaché di Directeur des’ ‘Achats. Α tta ché e E con 0 Ϊ 4 U e 
πὶ . rt el Diplômé d'une maîtrise de gestion ou de sciences économi- Vos missions 
Η S ou vous assocleront dela 
fonction : comptabilité, fiscalité, pale de 40 MIAGE, sos d'un DUT gnie, ἜΝ au management de le Cornpa- 
persor nes, Juridiques se + ere Lt 0 rs sd nb der ἐν 2 ans 2 préparation δὲ contrôle des badges, 
Agé d'environ 27 ans. de fommation ESC ou DUT environ), Lg recherchez une entreprise qui, par sa 9 des effectifs, 
. mais nt du DECS: par son envergure, vous offre de m + élaboration des dossiers d'investissement οἱ contrôle de leur 
ee ee Po Plus qu'une formation et au-delà d'un métier, Air France vous 2 CR Lx 0 romane ἢ 
αροηθη : propose une évolution professionnelle. Cas missions, basbes à Paris, Oriy ou Roissy vous permettront 
Vous serez le' véritable bras droit financier du Dans un premier temps, vous rejoindrez soit le contrôle de de valoriser votre sens de [5 méthode, votre goût pour les 
Directeur de la struciure. Autonome ét rigôureux, &gestion central soit le contrôle budgétaire de l'une de nos po Β8, Λορερθεττοα νοδοδρριγθγδιε να ἰηῖον. 
vous maîtrisez parfaitement l'Informatique. RENTE SRE RES ματα. Η 
Ces missions vous ouvriront des perspectives d'évolution vers des responsabilités élargies dans un organisme ë 
a Pour ce poste basé à Saint-Quentin, merci ὠ (escale, centre de vol, direction commerciale réglonale…) pour intervenir en tant que responsable de la gestion. ΠῚ 
d'adresser lettre + CV + phoïo + prétentions, sous S Merci d'adresser CV détaillé, lettre manuscrite sous réf, AGE LM, à Jacqueline Baugrand, Air France, Sélection et Orientation, Lu 
réf. LM99 RAF, à SODEXHO, Mme HUG - BP 67 - SJ 10 rue Vercingétorix, 75014 Paris. Sélection prévue le 21 mal 1990. Te 
78185 Saint-Quentin-en-Yvelines Cedex. à eu 3816 
LAUGUENT σε COHN : τος ἕο ΖΩ͂ mess 
LL LRO LL LL LIL LL LL LOL LL LL LL 
Ὁ : Rejoignez un réseau bancaire 
2. à la mesure de votre talent et de vos ambitions 2 
Z Au sein d'une de nos agences VOUS VOUS : 2 
VA verrez confier la gestion et le développement d'une % 
:2 cientèle d'entreprises ciblées. Ζ 
2 De formation supérieure, vous êtes aujourd'hui plei A 
ν 2. doi an S nement opérationnel grâce à une expérience réussie 2 
2 . de 2 à 5 ans dans ce domaine. : 2 
7. Votre dynamisme commercial et votre esprit de chat 2 
CA PME/PMI lenge seront les garants d'une évolution rapide et 2 
: 2 personnalisée vers des postes d'encadrement au 52 
- analyser, air niveäu niveëir fonctiéinel, l'efficacité de sécurité mis 2 sein de notre réseau en forte croissance. 2 
place moyens Et du τ γον Auricoie, dans le but 
3 7 pen 7 Si ce contexte vous séduit, merci d'adresser lettre 2 
proposer actions correctives économiquement justifées. uscrite, prétenti é à 
! Pérciper en tant que maitre d'ouvrage à La mise en place des solutions, 2: om on ὧν εἰ Sons 5005: 5 ΓΕ YOAE:E 2 


CONGELT al 


NS Il S. 


2 PLACÉ ANDRE PAALEAUX 76901 PARIS 


CAMIF 


Notre métier : la Vente par Correspondance. 
Nos movens : des Catalogues. des Magasins et des Filiales. 
Notre dimension : 1700 salariés pour un CA de 4 milliards. 
La Direction Financière recherche 


RESPONSABLE 
DU CONTROLE 
DE GESTION 


Rattaché au Directeur Prasncier vous vous verrez confier La 
responsabilité des études produits, économiques et des 
analytique et budgétaire. 


Vous développerez les outils informatiques, assurerez la 

diffusion des informations dans les différents services et 
des analyses de gestion spéficiqués. 

Vous conduirer et animerer une équipe de 10 collaborateurs 

dont le développement constitue une AAA Vous 

contribuerez à améliorer les relations et le 

avec tous Les partenaires “Clients-Utilisotéurs" de 

l'Entreprise. 

Agé de 35 ans environ, vous possédez une solide formation 

en gestion justifiée d'une expérience de contrôle de gestion 

d'ou moins 5 ans. 

Rigoureux, organisateur, plannificateur, uous aimez le 

travail en équipe, vous avez le £oët du contact et de la 

négociation, votre efficacité, votre exigence εἰ vos résultats 

vous permettront d'évoluer au sein de notre société, 


Adresser votre candidature (C.V., photo et 
prétentions) à la Direction du Personnel - 
CAMIF - Trévins de Chaurzy 
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Contrôleurs de gestion 


De (ax Ge Bo Or nn dti 
pere rel 
coûis standards...) 


LE CRÉDIT AGRICOLE 
CONFIRME SA DYNAMIQUE 
DE SUCCES : 


ÎERE BANQUE EUROPÉENNE, 
Vous êtes diplômés de l'enseignement supériur 
Bac + 5 (école de commerce, IAE, diplôme 
de 


5700 GUICHETS, nero IAE, dite 


73000 SAIARIÉS nes du contrôle de Vous avez 


une bonne connaissance et pratique de la micro- 
La Caisse Nationale de Crédit informatique. 

Vous aimez le travail d'équipe, vous avez la goût de ta 
rédaction et êtes à l'aise dans les travaux d'analyse et- 
de synthèse. Vous souhaitez participer au 
τοπίοτοθπιοπὶ décisif de la fonction “Contrôle de 
gestion”. Vous avez la volonté de vous investir dans e 
premier groupe bancaire européen” et d'y réussir. 


Ϊ 
$ 
ἢ 
ἶ 
-E 
ἔξ 
| 
| 
i 


Société industrielle - 7 milliards de CA, 14 000 
personnes, 10 établissements - fournisseur des 
armées en France et à l'étranger, recherche dans le 
cadre de sa nouvelle organisation 8 personnes au 
sein de sa Direction de la Gestion et des Services 
Comptables : 


2 RESPONSABLES 

SERVICE ETUDES 

ET PLANS DE GESTION 

1 SENIOR -1 JUNIOR 

réf. - [ét 3644 

Leur rôle sera de fournir à J'entreprise les éléments 
permettant de définir les objectifs stratégiques à 


moyen terme et les ressources à mettre en oeuvre 
en termes d'investissements et d'effectifs. 


3 RESPONSABLES 
SERVICE CONTROLE 
OPERATIONNEL DE GESTION 


1 SENIOR - 2 JUNIORS 
rél. 3645 - τό! 3646 


Leur rôle sera de répartir les ressources de 
l'entreprise, de définir les objectifs stratégiques sur 
un horizon annuel et de mesurer en permanence le 
niveau atteint par rapport aux objectifs fixés. 


3 RESPONSABLES 
DE LA CELLULE AUDIT 


Le ou - 2 JUNIORS 

3647 - réf. 3648 
je rüle sera de définir, mettre en place et 
contrôler l'application des règles de la Société en 


prenant en compte les nouveaux impératifs de 
gestion et de qualité. 

Vous avez une formation Ecole Supérieure de 
Commerce, option Comptabilité Finances ou 
équivalent, complétée par un DECS. 

Une expérience de 2 à 6 ans en tant que Contrôleur- 
de Gestion ou Auditeur, acquise de préférence dans 
le secteur de l'industrie au de la métallurgie. 
L'anglais est souhaité. 


ξ 
Les postes sont basés en banlieue ouest. 
Ξ 


Merci de bien vouloir adresser CV, photo, lettre 
manuscrite et prétentions à notre conseil, sous la 
référence choisie. 


Assurez-vous de la bonne réception de votre 
dossier au 45.61.95.33 Fax n° 40,74.02..02 


| INTERNATIONAL [I pars 
RECRUTING DRIVE ΒΕ 
28, av. de Messine Ε 


NEN-YOEK 
75008 PARIS Prier 


a ns DA EI θὲς οι δι de cer νοῶ Ν 
Re 68 ῸΝΒ Πριϑῆηο 65 ὐπὸ δα , 


Sa pourulle de la ll 


δὲ τουτκαρη νὐρδήσιαν ΞΘ ΑΕ Τα Gun dan cie in ἢ 
industrielle d'au moins 5 ans OÙ νου Ovez . 


expérience de gestion 
développé vos capacités d'analyse, votre sens de ja 
communication et goût pour le-avait d' 


‘équipe. | 
La connaissance des applications Micro-Informatiques est. 
souhattable. 4, 


Merci d'adresser voire condidaiure avec avec photo et prétentions . 
Ἷ sous référence 166 ρα Fax N° (1) 49.10.95.72 ou à EUROMESSAGES |‘ 
0$ BOULOGNE Cedex qui fera dossier. 


2 miliards | 
à placer et à gérer 


Prendre Îa tte de ls trésorerie d'une société indisstrielle (560 personnes, 
LA) ue δι φκάξει mi fn ane 
sur 10 devises et en flux Hssés. 


C'est la mission que ποις confions à notre 


Trésorier * 
Directement rattaché au directeur finances, vous êtes responsable de la gestion 
guofidienne de notre trésorerie francs et devises, étahlisser notre geshon ν 
prétisionnell, assurez le suis des Bux, contrôlez nos besas dé fnabcemènt êtes 
chargé des relations quotitiennes avec les banques. 

À 30 ans environ, de Hrmation supérieure complètée d'un ΠΡΟΣ, vous aves une 


ne rl Εἰ δὰ τε καφο Βάμσει)ς. νον 


Vous parler couramment anglais. 
Poste évolutif basé à ROUEN 


en COMPTABILITE-FINANCES - 
N° 1 en Europe de la formation des adults, le CEGOS siege 
Fonmateurs-Consuitants 


Connaissances, 
Le vote pa dpt à des moe 
à des clientèles variées. 


Merci d'adresser lettre man. δὲ CV sous rêf. 23831/M à . 


Marie-José FOURNIAT - 


CEGOS 
Tour Vendôme - 92516 BOULOGNE Cédax. 


. Quand un contrôleur de 
“gestion devient DAF... ᾿ 


_.C'est αὐ Ἢ matvise tous les flux économiques et | 
ren des paies d'fmalon  doree ; 
αἰ l'aicipadion Pour devenirle bras droit un 


rer de lu ἔσο eue 2 

. οἱ sous 

ΒΕ Ἴδη, avenue de a République - BP 1049 
9701 MARCQ-EN-BAROEUL 


CABINET D'AUDIT ET D'EXPERTISE COMPTABLE 


. Auditeurs Seniors 


…. Auditeurs Débutants 


(Jeunes diplômés) 


Le and ut ps de tErcgnanet υράήοιπ 


« Les Auditeurs Seniors auront acquis une expérience 
de2à4ans del rériion comphable. | 


e Les Diplômés auront pour objectif de préparer les 


Jeunes 
‘examens de l 


CONSULTANTS 
Ces me mis nd or 
ὥρισαν dun rire τς χερὶ τίσ 


Price Watcrhouse 


Merci d'adrascer late manuscrite, ΟΥ̓ soue ré£ M/1100G ἃ 
Piere Lemahiou, 53, πιο Gale 75119 PARIS. 


CPS France παπᾶν de 
Oo 


ses réclament 
torale 


CRU 
ae à 
de ti 4 4 


. ΑἹ ΑΙΝ FRACHON 
; ἌΝ her mue δ LT 
Lome-n ai ἐπ EC ps 


2 Auditeurs Internationaux. 


ps sr 


Le goût des voyages ? - 
DAT AS τοῦ 


Confirmés 


Vous devrez assurer - essentiellement à - des missions | 
Cine . page ie Pis md de éncion. 


ee nn nn 2 ν᾿ 
Γ[αὐβαυ κεῖ perdiciperez aux décisions pris per la Diracion Firancière 
Intemationale, ξ 
Diplômés d'une Grande Ecole de Gestion + DECS, vous avez 2ans 
“Sexpérience de l'audt. Vous mafrisez impérativement l'anglais ec une 
Le pose task a ἀραῖς, φάρα. évidement æ mis sombre - 


Merd d'adresser votre aindidature à - Wir. Direction du Recrutement - 
H rue d'Athènes, 75009 PARIS. 


we Wogons-as Tourisme 
. Etablissement de Crédit Parisien recherche 


Rédacteurs Contentieux Confirmés 


pour assurer la gestion autonome d'un portefeuille 
de dossiers contentieux 


Titulaire d'une licence ou d'une maîtrise θη droit privé, vous did κω scie bles 
significative de 3 ans environ, au sein d'un service contentieux d'une banque ou d'une société 
financière. Vous êtes organisé, rigoureux et avez le goût du travail en équipe, dans un environne- 
ment informatisé." 

La rémunération sera fonction des compétences. {Réf.3687MO/A) nn 


- Rédacteur Crédit 


En liaison avec nos ‘conmérciaux, vous avez à éturlier et constituer des doésiers 
DS prie este The ut EUT es into loue δὴ dei veu EL One Pl en 
possédant d'excellentes qualités de communication et d'expression. . 
SERRE (8 ὅσιος ΒΠ6 PE .. 


rue ces me + te OS 


Mer dre CV email cie 


aLBW, 30 ble rue Sporñni, 75116 PARIS, qui transmet. 


QG. Administratif et Fiiancier Moyen-Orient/Afrique 


Premier PAPE Pharmaceutique Mondial, nôus avons créé, à 
La Colle Saint Cloud, le Centre Administratif δὲ Financier. de notre - 
, activité sur les zones Moyen-Orient et Afrique. - ΝΣ 


MSD 
MERCK ‘ 


BOHVE. 


Responsable comptable évolutif. : ον MOIF+ 


arcs mega (américain), vous serez chargé d'animer votre équipe dans les missions 
administration et ce, dans un contexte très intemational, Pour ce pote, 


Ru Rene  Apôné rande do» DECS mat 7 à 10 ans 'xphnos en armés 


Analyste financier ue 


Lara pis es parer ds ro mé on 
les banques, constitueront l'essentiel de votre mission. Nous souhaitons rencontrer un jeune diplômé 
Ayant deux à rois ms d'expérience dans là COmpabiRé, la gestion financière ou l'audit. Réf. F0571M0 


Vous évoluerez avec nous. be - 
pou op θαι ροεῦνα, Rage οσίκασι κε sed Herbie déscissriie smctes Νὐλεθοήοδκιε: 
Four er Dur sûr étre en harmonie parfaio avec notre souci d'éthique, de rigueur et de qualité. 


Pour un contact, merci d'appeler notre Conseil NERVET PONT, Jundi 9 et mardi 10 aivri 
Δ 07 ΙΕ ραν eau τοῖς cc ea irc ch τ 5 re Cardinet 
75017 Paris ou la télécopier aur47.54.94.56. 


nervet pont consei - 


diplèmé d'Ecole Supérieure de σαί + DECS (ou équire 
d'armes Manncires εἰ ere dd prb 


Ἐς internationale, vous Défiez des méthodi εἰ de Fans den 
d'intéressantes perspectives de carrière. “᾿ 


[MIEUX QU'UN PARTENAIRE. . 


. MONTE PASCHI BANQUE 


FISCALISTE DE BANQUE 


Vous avez 30/36 ans, votre formation supérieure est complétée par une expérience de 3 ou 4 ans dans le domene Boncore, 
vous avez une grande capacité de communication. 
En tont que FISCALISTE UNIQUE, vous serez chargé de l'ensemble des problèmes fiscaux du Groupe. Cette misson couvre 


STRUCTURE : Etablissement et contrôle de toutes déclarations tiscales. Participation à la mise en place des produits 
bancaires. Optimisation des coûts fiscaux. 

RESEAU : En tant que conseil fiscal vous interviendirez dons notre réseau pour traiter les problèmes de la chentèle. 

FILIALES : Suivi fiscal du Groupe intégré fiscalement ; votre expertise vous autorissra à intervenir en tant que conseil sur les 
dossiers d'activité de nos filiales. 

FORMATION FISCALE : Vous porticiperez étroitement aux opérations de formation interne. 

Basé à Paris, Vous percevrez une rémunération à le hauteur de vos ambitions. 


N'hésitez pas à nous contacter. Nous vous rernercions d'aciresser votre dossier de candidature Clettre momuscnie, ΟΝ. et photo) à 
τ MONTE PASCHI BANQUE - Direction des Ressources Hurnaines - 7, rue Meyerbeer - 75009 PARIS, 


émérite, os référence M 20/10 AE à + | 


cms νπον 
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de la : 


Fondée en 1472, considérée comme la plus vieille Banque du monde, ἴα 
MONTE DEI PASCHI DI SIENA est en 1990 le premier groupe Banccire 1tahen 
ro pag map Empreinte de classicisme 
finances î 7 ca " 


Animée por la volonté de développer son fonds de commerce, notre fillale 
française, kr MONTE PASCHI BANQUE, forte de ses 12 réporbes doms 
les principales villes de France et à Monaco, renforce aujourd'hui ses 
structures opérationnelles et recherche un: 


MONTE PASCHI BANQUE 


Fondée en 1472, considèrée comme la plus vieille 

du monde, la MONTE DEI PASCHI DI SIENA est en 1990 le 

premier groupe Bancaire itahen par la taille de son reseau 

{plus de 1000 guichets). Emprente de classicusme et de 

modernité, notre image prestigieuse est reConnue sur 
ternationales. 


er la MONTE PASCHI BANQUE, forte de ses 12 
agences reparues dans les principales villes de France et a 


MONTE P, ASCHI BANQUE 9 ne pores amours sa DIRECTION DES 


ANALYSTE DE CREDIT 
- IMMOBILIER - 


30/35 ans, votre formation supéneure est complétée par une expérience de 3 ou 4 ans dans une 
Direction des Engagements de Bauque. Ambitieux et autonome, vous souhaitez à présent investir 
; votre dynamisme dans un rôle plus élargi en matière d'analyse et de contrôle des dossiers de credits 


immobiliers présentés par notre Réseau. 

Vous serez intégré dans l'équipe de décision. Rôle d'autorité certes, mais avant tout pédagogique, 

nécessitant un sens aigü de la communication. 

Vos copétencRe Grgins en aire d'onalyes iarahs, κτήνει, FPDRINS ee ἑν οὐκοῦν συ 

vous ouvriront de nombreuses perspectives d' de carrière. 

Basé à Paris, eu a it a CS 
. Nous vous remercions d'adresser votre dossier de candidature (lettre manuscrite, CV et photo) a 
MONTE PASCHI BANQUE - Direction des Ressources Humaines - 7 rue Meyerbeër - - 75008 PARIS 


Nous sommes une banque de toute première importance essentiellement tournée vers 
une clientèle d'institutionnels. Notre activité nous amène à être un des premiers émetteurs 
et opérateurs sur le marché obligataire. 

Nous recherchons pour l'extension de notre back-office vers une clientèle et des 
prestations nouvelles 


Vous pai au di ent et à la mise 
en place des procédures de traltement de 
l'information, en conformité avec les règles 
comptables et fiscales. 

En relation avec les opérationnels des différents 
secteurs du front office et du back-office (marchés 


- suivre 1 mise en place opérationnelle de ces 
procédures. 

Grûce à une fommation supérieure spécialisée ou ὥ 
une première professionnels (audit, back- a 
Sarre vous connaissez les valeurs mobliières et les Ξ 

cipes comptables fondamentaux. Votre sens de à 
Feficoets vous permettra une rapide intégration. 
Diplomatie et rigueur seront vos meilleurs atouts. 

Merci d'adresser voire dossier de candidature sous 
référence 08.105] à CONTESSE, 38 rue de Villers - 
92532 Levaiols-Perret Cedex qui transmetira. 


S TON MANAGEMENT 


Lo vocation de PARIS BOSTON MANAGEMENT est le conseil 

en Gestion des Ressources Humaines ef recouvre les 

principales activités suivantes : aucät des emplois et des 

ressources humaines, gestion prévisionnelle des emplois, 

management des qualffications et des compétences. Nos 

EST en AN ὅθ ns RES A αοίνοη! 
importantes. 


PARIS BOSS 


Notre jeune Société est membre du 
oué ἘΠ Efficacité, ensemble de 
cabinets de conseils dons 


le manogement du secteur tertiaire. 


rédiker avant 1992 des mutations 
uipe à besoin de ss renforcer par un 


CONSULTANT EN INGENIERIE DES EMPLOIS, 
QUALIFICATIONS ET RESSOURCES HUMAINES 


capoble de conduire des missions sur ces thèmes 


ὁ Sivousavez 2 à 5 années d'expérience, dont quelques unes dans la Banque, 

e Si vous moltisez ou moins un domaine spécialisé de la gestion des emplois at des . 
ressources humaines 

« Si vous souhoïtez partager les exigences de professionnalime d'une équipe motivée 
et construire une expertise à poriir de concepts. méthodologies et outfs novateurs 


CONTESSE 


Alors adressez-nous votre dossier de condldoture st une photo à : 
a RRHEnESS RE T PERS 


+ 


+ 
4 
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7 LL LL 
’ Créez nos structures de contrôle et de prévision 
4 pour accompagner notre croissance, 


Filsle du Groupe FINANCIERE VALERO, premier groupe français de lingerie féminine 
(800 MF de CA en 89), nous connaissons un développement rapide et créons un poste de 


Contrôleur de Gestion 


Entouré d'un état-major jeune, vous êtes chargé de mettre en place les outils de contrôle de 
gestion de façon à avoir une approche rationnelle et prévisionnelle de la croissance. Cette 
mission suppose la définition d'un système d'information centralisé et des relations étroites avec 
les usines et les filiales étrangères. 

Vous êtes bien sûr partie prenante dans l'élaboration des budgets. 


Diplômé d'une Ecole Supérieure de Commerce, votre expérience de 5 ans du contrôle de gestion 
ou de l'audit vous confère les atouts nécessaires à la réussite de ce challenge : bonnes connais- 
sances informatiques et comptables, connaissance du milieu industriel, et pratique de l'anglais. 


Si vous souhaitez évoluer avec nous, adressez lettre manuscrite, CV et prétentions sous réf. 
NO350 à notre conseil : - - 


Cd À 


ANNNNNNANNNNNENNNNNANNNNNANNANNNNNEINNNNN 


MEDIA-SYSTLM 
2 ANRNNNAANNANANAAANNANNNNNNANNNNNNNANNS 


PNC 


PirrseuRGH NATIONAL BANK, recherche 


CHEF COMPTABLE 


Α 35 ans environ, vous avez acquis une 
expérience de 5 années minimum dans ce 


AUDIT 


Le prestige, la formation et l'environnement international 
de Price Waterhouse, pour construire l'avenir dans un 
cadre muktidisciplinaire. 


SENIOR 


Diplômé d'une grande Ecole de Commerce ou d'ingénieurs, vous 
avez acquis une expérience d'au moins 2 ans de l'AUDNT dans un 
cabinet ou dans des secteurs spéciaïsés tels que la BANQUE, les 
ETABLISSEMENTS FINANCIERS ou FASSURANCE. 


Vous souhaitez vous préparer aux rosponsabätés de MANAGER, 
en contrôlant des opérations financières de ioutes natures, dans les 
contexies les plus variés. : 


poste. 

Vous possédez une excellente connaissance 
de la fiscalité des opérations bancaires. 

Vous avez une bonne maîtrise de la langue 
anglaise et connaissez la micro- 


Nous vous confierons [8 tenue de la 


fiscates et contrblerez les opérations des 

entités du groupe. 

Vous encadrerez une équipe de quatre 

personnes et travaillerez en étroite 

collaboration avec le Directeur Administratif. à 

Merci d'adresser ΟΝ. et prétentions, sous Befec ms 

réf. CC, à PITTSBURGH NATIONAL BANK - . Price Waterhouse 

20, place Vendôme - 75001 PARIS: : ; 

Merci d'adresser letire manuscrite, C.V. aus té MG à 
Pierre Lemahieu, 33, rue Galilée 75116 PARIS. 


Jeunes Banquiers 
votre talent commercial 
est notre première exigence 
Nous Sommes une banque italenne présente dans plusieurs 
Pa TEUroDe à à LUE nous aid Syramns du du 
bassin économique local, an accompagnant les entreprises 


leur 
Pour compléter notre DE et adapter ainsi nos moyens 
à nos de croissance, nous souhaitons intégrer un : 


EXPLOITANT ENTREPRISE, professionnel du service 
ἃ Γι rise, mals 


Classique également cp c de mettre 
œuvre notre politique de conseil aupri PME/PMI. 
La quakié reconnue de nos services Feciques à lui permetira 


distribution par ses filiales en France et à l'étranger. 


de se consacrer au 


sur ments spécialisés du siège (Banque ΟἹ À 5 3 
Trésorerie. Cabinet de Courtage Assurance, etc...). ñ ΠῚ d à ἊΣ 
Nous demandé à consultants de rencontrer les ἐρεῖν générale. sera amené à cffectuer des 
jeunes prossionnes (28185 ane) les plus entreprenants de missions ponctuelles dans les filiales. 


Profil recherché : 


Le candidat retenu devra conjuguer f'approche anglo-saxonne 
du service bi es CRAN Son poisnuet pour 
progresser rapidement vers ons dé management: 
sera un crhère de sélection. É 


d'audit international et/ou un multinationsl, et avoir une 
En βασαθσα 49 te οι GI Faurax à 68008 LYON, maîtrise de la PL ται συο, L'anglais est indispensable, 
Un dossier complet d'information sera adressé à tout candidat l'allemand un atout. Le candidat recherché aure une bome 
présélectionné. connaissance des pratiques Imtermationeles de et de 


Γ΄ 


Groupe 


Equation 


Le poste fournit une 
gestion avancées, avec de 


Nous vous remercions d'adresser lettre manuscrite τον. 
au Monde Publicité sous n° 8864 
5, rue de Monttessuy, 75007 Paris. 


Jeune Organisateur 
pour un ot Financier 


financier (2 700 
es } spécialisé dons le 
inancement et les services aux 

particuliers et aux entreprises, 
nous occupons l’un des tout 
dons notre activité. 


premiers rangs 


M cbr Lg mr κὅη 


missions trés variées de conception et mise en place de 
rocédures et systèmes organisotionnels communs à 
Fensemble des services αἱ activi notre groupe. 


Ces systèmes πὰς ἐπίνππαιοδς vous cmnerons à δῖα τῇ en 
contact avec toutes les Directions du groupe et donc 
à appréhender notre organisation de façon db: 


brmoi fon, d'inaéni ᾿ 
Mes ges 2/5 ans dpi et [Éd iginu ed 


ÉTABLISSEMENT FINANCIER 
recherche son {sa} RE 
| RESPONSABLE BACK OFFICE.(H. ou F.) 


Prof : une expérience réussie (2-5 ans) de Back Office'”(bänque 
société de Bourse.) 


goût de l'autonomie et de [5 décision pour S'intégrer dans 

πο équipe (18 parsonnos) cceivtais δε τεὸς | 
Poste : 1 (el) φότοτ un équipe de 4 personnes dont là principale 

activité est le règiemem-fivraison obligataire 


sur 
(secondaire, primaire) et le marché monétaire. 
lle) partipere activement à l'information complis de 
son service. : . 
La mañrise des OST sur action et la conviinéance des outis 
informatiques Back Office serajent appréciées. 


Envoyer CY, photo at prétention sous n° 8851 
Le Monde Publicité - Β, rus de Monttseeuy 75007 Paris a. 


Merci d' adreser voire card os sous référence 0042 
à noire Conseil SENANQUE - D ne 7510 Ῥαής 
Informotion Minitel 36 ΣΤΥ à 


Sénanque 


CS 


4 
| 
ΟΝ 
rc Fast ποτε dim (δὲ 
[ 
[| 
"π 


Groupe industriel au premier rang européen recherche 
un contrôleur de gestion pour son activité de 


Agé d'environ 28 ἃ 33 ans, de formation supérieure (ESC ou 
équivalent), il doit avoir travaillé au moins 4 ans dans un cabinet 


gestion des filiales, un sens de la rigueur et d'exc qualités 
relationnelles. 3 


Πᾶ d'apprendre les techniques de 
perspectives au sein du groupe. . 


De par ses activités antérieures, la (la) candicat(e) a acquis le. 


var Au 


ὶ 
GROUPE PRATIC-ADENMA ΜῈ je DE UNE ED 
AT 


RER EZZ ἘΝῚ | 


."$ 


δῦ ΜῈ᾿ 
de CA}, pour renforcer nos équipes, nous τὸ note 


controller 


A 30 ans, DECS ou équivalent, venez développer τ cette 
fonction sous l'autorité de notre DAF en prenant:en main 

ΓῚ notre contrôle de gestion, nos comptabilités et l'évolution 
de notre système informatique. ὍΣ 
Homme de PME industrielle, vous 

| | Vous avez l'esprit d'équipe ot le goût de Ia réussite, 

ΓῚ “Ecrivez ἃ Christine MARTY (réf. 3968 LM) 


ALEXANDRE TIC S.A. : 
96. RUE STALINGRAD - 36100 GRENOBLE ᾿ 
AN PARIS = LYON: NANTES ΠΣ EH 


Cuisines 
(LEA 


Iso d'une Ecole Supérieure de Commerce (option finance), vous ; 
justifiez d'une expérience industrielle en maïière de gestion, 

pratiquez l'anglais couramment et soubaïtez vous déplacer à 
travers 1008 508 marchés, (Europe, Etaus-Unis) : ‘devenez notre 


Contrôleur de Gestion Η 


Vécinble force de proposidon an sein de note équipe, vous assurecez le repoitiog PH 
ἀν ποι (naine QUEUE rép onvabIe (COR OS 08 φυδέῖοο ἀξ καὶ... & 
différents centres d'intérêt, étadierez et suivrez nos projets d'investissement 
Pour participer à notre dynamisme, envoyez lettre, CV et prétentions à - : 
CHABERT DUVAL - Direction du Personnel - BP 98 - 71103 SAÏNT-REMY 


BANQUE PARISIENNE 


CADRE 
 EXPERIMENTE. 


᾿ ρου créer οἱ ion un nouveou département de crécis ëdes 
marchonds de ἢ 


Une connaësonce de la cilentèle et du marché immobilier de la 
région parisienne est indispensable, 


Merci d'adreser lstire de candidalure manuscrite, ΟΝ, photo et 
prétentions sous réf. 4836 MO - à EUROMESSAGES 
BP 80 - 92105 BOULOGNE Cedex 


LE FONDS RÉGIONAL. 
D'ART CONTEMPORAIN AUVERGNE 
RECRUTE 


UN ADMINISTRATEUR . 


doivent être être adressés ἢ spéracirement 
ävant le 15 mai 1990 à - = EE 


Monñieur le ne F.R.AC. AUVERGNE 
13/15, avense de Foutmaure, 63402 102 CHA) 


Aéroports de Paris, qui prépare l'Europe de 1993, dans un | : RCE 

secteur en forte croissance, recherche un RS nn UT 
| ass desc TES d 

CADRE FINANCIER  mralunPEX 
pour le montage et la réalisatio: des opérations nancières ἡ À 
(emprunts, couvertures, trésorerie). ? 

+ Là Finance est votre domaine (diplôme | ÉSSEC, EE 
JEP, Dauphine)." à ee 

5 Vous avez entré 22 et 30 ane. ᾿ 

᾿ δ Vous aimez le travail en équipe et la communication: ᾿ 
Adresser lettre manuscrite + C.V. et prétentions à M: CARRIE 


"Service Gestion re niaionnalle - 
TROTS PAS et Emploi ΕΝ bd Ἀδερδι 
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estion 
es — 
INFORMATIQUES 


sens Eau eme 


Rs Da Sn tn 


1 CHEF DE BUREAU... 


Groupe Banque du Marais 


CENTRABAIL 


" (BTS COMPTABLE MINIMUM) : Société de Crédit-Baïl Mobilier εἰ de Location Financière Vus 
De de 5 personnes πὰ 1 DEBUTANT ‘réf, A1/9051) ea pleine expansion recherche son N 
or IE LGERTEEN ER ÉENTET ENT D I R E C T E U R 


COMMERCIAL ET DU HEVELOPPEMENT 
HF 


RSSON : 
® io sécorhé de centres 

RD + mfomatques ὦ 
« Assisionce. ‘dons in caura des merventions da révision 


| De formation δυρξτιεῦτε: il justifiera d'une 
ἡ Formeñon' au we: expérience réussie de quelques années dans le même 
: péciure on rime noénieur grandes école, Σ queiq 

Son dynamisme et son esprir d'entreprise 
s'appuieront sur une grande rigueur intellectuelle et 
de réelles qualités de gestionnaire. 

Sa motivation, son goût des responsabilités et ses 
qualités relationnelles lui permettront d'évoluer au 
&in d'un groupe à taille humaine. 

Merci d'adresser lettre manuscrite, CV er photo à 
BICM - Direction du Personnel - 15, rue des 


Pyramides - 75001 Paris. 


EXPERIENCE 
Un des deux postes nécessite une expérience similaire de doux à trois 
“ans acquise en cabinet ou en entreprise. 
personnelle tant ou point de vue 

que dans les humaines vous permetiront de bäné- 
For due Dome ὁ ἀνεινῆοα afirons à des condh 
valeur. Postes basës à Paris 8°. AO 0e ᾿ θύμον 
Adressor ἰδ dossier de candidoture lettre, CV, photo] 7 précisant la 
référence ἅ, Lo nel Rober! Mazors, Jen 
“Haussmann, 75008 Paris. 


une gestion 
dynamique! 


nee mer à 


PARISIENNE 


æ er 


ADRE 


Directement rattaché à la Direction Générale et en 
llaison avec les-services du Groupe (Comptabilité, 
de Gestion, ἢ devra notamment : 


‘Finances ef Col 


mettre sur pied les différents plans et procédures 


information de gesfon, 
‘définir une EL 9 économique des plans de 
développement de l'activité. 


intéressés 


candidats auront une formation: supérieure 
Ecole de Commerce et Rent a une dd ἣν 


minimale de 5 ans. 
L'anglais ef lo pratique de l'informatique | LOTUS SOLS nt 
indispensables, 


Adresser lettre manuscrite, Curtis. Bhiôto et : 
prétentions MO. ; 


ES 


LE MINISTÈRE DE LA COOPÉRATION 
ET DU DÉVELOPPEMENT 
recherche un assistant ‘technique pour un organisme public 
de contrôle d'Etat au 

._ SÉNÉGAL 
diplômé d'ensoignement supérieur 
. HEC, ESSEC, ESCP 
et EXPERT-COMPTABLE DIPLOMÉ 
 Éétann cé di an rire de l'E 
. expérience du ne de gestion, 
. direction et anmation Ps de 11-réviseuts comptables 
sénégalais et français, Conbraiebasll à organisation, 


supervision et 
Feel trenpahren tr ég 


contrat de deux ans éventuellement renouvelables, 
εἰ ἄν congés annuels de cinquante jours, 
. Adresesr lettre manuscrite et CV nous n° 8856 
: LE MONDE 


ERNST & YOUNG AUDIT ET CONSEIL 


recherche 
en Région Rhône-Aïpas pour sas activités 
AUDIT 
CONSEIL PME 


CHEFS DE MISSION 
-------  Ἀ ἈΦῳ 3 ————— 


AUDIT : 5 Vous δῶ ai par ἀρ miser d'ou ὧι δ τοπαιο. 
sariai aux compies auprès de moyennes et grandes entraprises 
memaionalos, nationales et régionales BxOrgEnt dos activités 


prononoë la révision et 

CONSEIL PME : Vus mor μη go rorenoé por 
De formation Grandes Ecoles de Commerce, vous avez une ἀν 
rlence réussie de 3 à 5 ans en Cabinet ou en Entreprise, des 
qiés do rigueur den spnsen l'animation d'équipe et un sons 


LR carie Ai les 150 professionnels exerçant en 
région Rhône-Alpes et vous impliquer dans un environnement 
International de haut niveau. 


Ecrivez à Pascale MENEAU, lettre manuscrite, CV, phomet et faites 
lui part de vos ambitions - ERNST & YOUNG - 16, rue Professeur 
Déperet 69160 Tassin. 


5, rue de Monttessuy, 75007 PARIS 


AIMENTE 


CEGF : Compagnie des Entrepôts et Gares Frigorifiques 


DES 
5 Filiale de la Compagnie Industrielle Maritime (Groupe SUEZ), nous sommes, avec 40 % de 
"è port de marché, leader dans le domaine de la logistique du froid. 
ACCES Dans un environnement en pleine évolution, nous savons aussi faire progresser nos 
ARTE ‘ collaborateurs : c'est la raison pour laquelle notre Secrétaire Général est amené à 
“ rechercher un nouveau : . | 
ee Φ à ᾿ Φ . 0 
Directeur Administratif 
παν αὶ e . . e 
et Financier adjoint 
Cats si ἣδ ᾿ ΠΩ Superviser la fonction Comptable et financière avec une équipe de 15 personnes, effectuer 


ET ed x ne les consolidarions, s'impliquer dans la vie juridique de la société, prendre en charge des 
études spécifiques lors d'achats, de ventes de filiales ou de prises de pariciparion : telle 
sera voire mission globale. 

A 28-30 ans, vorre formation de rype E.S.C. + DECS er votre expérience de 5. ans environ 
vous ont permis de prouver une large compétence technique en matière comptable, 
financière'et de gestion. Vous parlez l'anglais er êtes prêt à évoluer maintenant vers des 
responsabilités plus élargies dans un poste évolurif et basé à Paris. 


Pour un premier contact, envoyez votre dossier complet 
{lettre manuscrite. Curriculum Viiæ et prétentions) à 
notre Conseil Marion de SANDERVAL - COR'EX - 1], avenue 


; ᾿ | ‘Imaginez un n ivonde 


yo Myron T. Herrick - 75008 PARIS sous la référence ADMILM 
2, ar où des postes auxquels vous n'aviez encore 
ΓΜ jamais pensé, vous sont Proposer FORMATION 


PROFESSIONNELLE 


CHAMBRE DE COMMERCE ET D'INDUSTRIE DE PARIS 
Formation rs 


Ὑ Ὁ pre ati ἐδ st 
PORC CENTS se 
Penser Αἰ δ΄. 


.,»“΄. ἜΝ Codes décore on monde res d'emplois or 3615 LL. En que | 
ï ‘ ques minutes, 36 15 LM vous permet de consulter un mois d'annonces 


τος . parues dansie Monde: 36 15 LM personalise vos demandes en sélec- et de Conseillers en Formation 
: © fionniant ef en consertant dans une < boîte aux letires » confidentielle, 4 ον (Stage rémunéré) . 
toutes les offres d' ‘emplois ee δ à Phone Cv. Fondé en 3900. .LEAGE χε un établissement de la Chambre de 


Le programme est ouvert aux diplômés du, 2° cycle de 
Las rot supérieur, ayant au moins trols ans ΟἹ 


il prépare à des fonctions d'animateur, de tormateur ou de 
consailler organisations ( entreprises, établissements 
et de formation continue , sociétés de conseil.) 


© 4vec 36 15 LM 
ἔφασαν μας : 36 15: tous les le pote 


de séminares. 
A ST mg 
Ÿ a pu eo us La AER 


! 
Ἰ 
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MARCHÉS FINANCIERS 


Suez crée un fonds 
de capital développement européen 


La Compagnie financière de 
Suez, associée au britannique 
Globe investment Trust PLC et 
à l'espagnol Mercapital, vient 
de lancer un fonds de capital 
déveatoppement européen 
appelé Eurosuez. Ce fonds qui 
devrait collecter entre 200 et 
300 millions d'écus (entre 1,36 
milliards de francs et 2 mit- 
lisrds) aura pour mission de 
prendre des participations dans 
des entreprises « à priori non 
cotées, de taille moyenne, dis- 
posant d'un potentiel de déve- 
loppement leur permettant de 
devenir, dans leur métier, l'un 
des leaders du marché unique 
européen au delà de 1993 ». 

Pour cela, l'idée retenue est 
de s'appuyer sur les équipes 


Grand Metropolitan 
détiendra 20 %du capital 
des sociétés Rémy Martin 

et Cointreau 


Le groupe britannique Grand 
Metropolitan, qui avait repris 
en janvier dernier par l'intermé- 
diaire de sa filiale IDV. les partici- 
pations minoritaires de la famille 
de M. Max Cointreau dans Rémy 
Manin et dans Cointreau SA, 
détiendra finalement 20 % du capi- 
tal de chacune de ces sociétés. 
L'acquisition au départ portait sur 
49 % de Rémy Martin et 19.9 % de 
Cointreau. Maiïs.à la demande des 
autres actionnaires majoritaires. 
des discussions s'étaient engagées 
sur ke niveau de participation de ce 
nouvel investisseur. 

Le holding Cointreau et Cie. 
contrôlé par la famille Hériard 
Dubreuil à 65 % εἰ par celle de M 
M. Pierre et Robert Cointreau 
pour les 35 % restant. détiendra 
désormais 80 % de Rémy Martin 
{contre 51 % précédemment) et 
80 % de Cointreau SA . Le mon- 
tant de ces rétrocessions consenties 
par IDV n'a pas été communiqué. 


locales déjà structurée et d'in 
tensifier leur collaboration. Pour 
Suez ce réseeu est déjà consti- 
tué en France avec Euroven- 
tures, en Allemagne Fédérale 
par l'intermédiaire de Suez 
Finanzberatung à Francfort et en 


Espagne par le biais de ta ban- 
que d'affaires Mercapital dont la 
compagnie française est action 
naira à 25 % Une entité sera 
créée prochainement en falie 
en assotiation avec la partis 
financière du groupe San Paolo. 
Enfin, en Grande Bretagne, 
Globe, le plus grande « inves- 
tment trust » au monde avec 
1.5 milliard de livres d'actifs 
gérés, conseillers l'équipe 
anglaise d'Eurosuez. 


La BNP se retirera de la BIAQ 
de Cote d'Ivoire et du Sénégal 


lei" jun 

Au terme d'une douloureuse 
semaine de négociations la BNP a 
obtenu de pouvoir se retirer à partir 
du {« juin des filiales senegalaise et 
ivoirienne de La BLAO (Banque inter- 
nationale de l'Afrique de l'ouest). 
Dans ces deux cas, la BNP ï 
une partie du passif : 480 millions de 
francs sur la Cote d'Ivoire et pres 
d'un milliard sur le Senegal. Le sort 


désengagement de 
la BNP de ce troisième pays ne fait 
guère de doute. 

La Banque centrale des Etats 
d'Afrique de l'ouest (BCEAO) népo- 
cie depuis plusieurs mois avec un 
pool de banques sud africaines, nigé- 
rianes et britanniques la reprise des 
établissements du Sénégal et de Côte 
d'Ivoire de la BNP. Les discussions 
se poursuivent activement sur l'ave- 
air de la maison-mère, la BIAO-Pa- 
ris, que la BNP souhaite également 
quitter. Le reste du réseau africain de 
R'BAQ pourrait etre fusionné ne 

Banques internationales pour 
commerce et l'industrie IQ). le 


‘réseau africain de k BNP. 


o Le syndicat Solidarité dans la 
banque et l'assurance. — D'après /a 
Lettre de l'Europe de l'Est datée du 
9 avril. une publication hebdoma- 
daire de K. Presse (1) le syndicat 
polonais Solidarité a décidé de 
Créer une banque et une compagnie 
d'assurances, S'ils souhaitent 
conserver 50 % du capital de leur 
banque, les amis de M. Lech 
Walesa sont à la recherche de par- 
tenaires occidentaux pour ces deux 


projets. Pour la société d'assu- 
rances (qui se spécialisera au 
départ dans l'assurance-accident), 
Solidarité laisse entendre que son 
choix se porterait sur des associés 
américains. M. Michel Albert, pré- 
sident des AGF, a fait savoir. lors 
de sa tournée à l'Est en janvier, 
qu'il était interessé, 


(1) K. Presse, 18 mme de Marigaun, 
75008. Tel : 42 26 69 44, 


—— AVIS FINANCIERS DES SOCIÉTÉS — 
Par décision de j'Assemblée Générale Extraordinaire 


des actionnaires de la Sicav "Sécuri-Taux" en date du 6 
Avril 1990, 15 valeur nominale de l'action a êté divisée 


par dix. 


En conséquence, à compter du 9 Avril 1990, le titulaire 
d'une action sera désormais propriétaire de 10 actions. 


e πο 
immobail 


Le Conseïl d'Administration d’immobail s'est réuni le 14 mars 1990, 
sous la présidence de Monsieur Jacques BRUNIER, pour examiner 


les comptes de l'exercice 1959, 


La production en crédit-bail a été de 315 millions de francs. 

Ainsi le montant global des engagements bruts de la Société au 
31 décembre 1999 se trouve porté à 29 milliards de francs dont 
2,3 milliards de francs en crédit-bail et 600 millions de francs en 


location 


simple. 
Le Conseil a arrêté les comptes de l'exercice 1989 qui, comparés à 


pourront choisir entre le paiement du dividende en numéraire 


ou en actions 


LES INDICES HEBDOMADARES 
DE LA BOURSE DE PARIS 
AASTITUT RATIONAL DE LA STATISTIQUE 


Selon M. Redwood, cette 
mesure uidera les es ἃ 30 
prémunir contre les OPA inami- 


D Compagnie française Exxon 
Chemical: encore une bonme 
anaée. — Cette filiak du groupe 
pétrolier américain Exxon ἃ conti- 
nué en 1989 à enregistrer de bons 
résultats. Pour un chiffre 
d'affaires accru de 10,5% à 
6,68 milliards de francs, dont 


chouc synthétique de 
65 000 tounes/an à 80 Ὁ00 tonnes. 
En 1991, en association avec 
Shell, Ια SFEC ve construire nné 


Er tte ἢ 

e 
Een (Louisiane) se 
division chimique du groupe 
Exxon devient le premier produc- 


ἶ 


En 1991 encore, la SFEC va 
coustraire up psine 
tène de 140 000 1onnes et aupmen- 
era la capacité de son vapocra- 


DE LA BANQUE DE FRANCE 
Principenx postes sujets à variation 


Total act cm enrenooos 671438 
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— Taux desmvencester tres .. 12 % 
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LA BOURSE SUR MINITEL 
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MATIF 

Notionnel 10 %. — Cotation an pourcentage du 6 avril 1990 
Nombre de contrats : 79 994. 
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Le Monde 


Après l'arrestation d'Henri Parot à Séville ᾿ 
Neuf membres de la filière française de l'ETA 
ont été inculpés et écroués 


Neuf membres présumés de la filière française de 
ΓΈΤΑ militaire, interpellés les 4 et 5 avril dans les 
Pyrénées-Atlantiques, ont été inculpés, dimanche 
8 pari L par M. Gilles Boulouque, juge d'instruction à 

et écroués. Ces neuf Français avaient été arrêtés  Maïté Ecnal, 
ne la suite de l'interpellation, le 2 avril à Séville, 
Basque de Bayonne qui transportait 
plus de 300 kilos d'explosifs dans sa voiture (le Monde 
du 7 avril). Interrogé par la police et La justice espa- 
gnoles, Henri Parot serait passé aux aveux. 

Les neuf Français, qui auraient revendiqué leur 
appartenance à l'ETA militaire, ont été inculpés 
« d'association de malfaiteurs en relation avec une 
entreprise terroriste » par M. Boulouque, magistrat 
attaché à la quatorzième section, dite « antiterro- 
riste », du parques de Paris. Il s’agit de Frédéric 

acques Esnal, qui accompagnaient 
Henri Parot à Séville, de José Ochoantecana -- chez 
vert de nombreuses 
armes et des documents, — de Jean Parot (dit « Jon »), 


d'Henri Parot, un 


Haremboure et de J 


qui les policiers français ont 


munitions et 


frère d'Henri, de Saez, 
diction en 1987 à l'abbaye Notre-Dame-de-Belloc 
tlantiques), et de Jean-Pierre Erremonde- 
qui, Vincent Garcia, François-Denis (« Pantxoa ») et 
Esnal, épouse de Jacques. Les trois premi 
été, en outre, inculpés de « détention d'armes, de 
d'explosifs ». 


devenu moine béné- 


lers Ont 


Plusieurs des incalpés auraient reconnu leur partici- 
pation à des attentats meurtriers en Espagne. 
police espagnole, le « commando itinérant » auquel 
appartenait Henri Parot aurait commis au moins 
quinze attentats qui ont fait vingt-neuf morts, depuis 
1978. Mais aucune incelpation liée à ces attentats n'a 
pour l'heure été prononcée en France, car la justice 
espagnole n’a pas encore dénoncé ces faits criminels 
aux autorités françaises. Inculpé d’assassinat et d’ap- 
partenance à l'ETA militaire par l'Audience nationale, 


Selon la 


Henri Parot 


Sous couvert de voyages d'affaires 


de notre correspondant 


Henri Parot semble particulière- 
ment loquace. Traduit, samedi 
7 avril, devant la audiencia nacio- 
nal de Madrid, le jeune Français 
reponsable présumé du plus san- 
glant des commandos de l'ÉTA est 
passé sans difficulté aux aveux. 


Tout en affirmant avoir été vic- 
time de mauvais traitements après 


il a apparemment répété 
juge l'essentiel de ce qu'il avait 
antérieurement déclaré à la police. 
Et notamment que le commando 
itinérant qu'il formait avec Jac- 


que na a Frs 


tin ἃ monter, 
D'abord lent (+0,33 13%), Je mouve-. 
tendu à saccélé- 


ment de hausse a 
re CHOS4 2 vs 1 ur). 


vance de CSF, Dumez, SG: 
Hutchinson, BIF, MSG, 
de Damart, BP, 


ee 1, Rhône-Poulenc 
Skis Promodès. 


assassinats. 1] a, semble-t-il, décrit 
avec un grand luxe de détails les 
attentats commis, dont le procédé 
était toujours identique. L'ordre 
était donné par Francisco Mugica, 
dit « Artapalo », considéré comme 
le principal responsable de l'ETA 
militaire, toujours en liberté, et 
dont Parot, derrière sa façade de 
représentant en robinetterie à 
Bayonne dépendait directement. 
Les membres du commando se 
rendaient une première fois sur 
place sous convert d’un voyage 
d'affaires ou de tourisme pour 
reconnaître les lieux et étudier les 
conditions as po de l'attentat. 
De retour au Pays basque français, 
ils recevaient d'« Artapalo » les 
clés des voitures volées qui 


co COLOMBIE : dix-seuf morts 
daus des attaques de la guérilla. 
Treize militants de gauche et six 
policiers ont été tués, samedi 
7 avril, lorsqu'une centaine de gué- 
rilleros appartenant aux Forces 
armées révolutionnaires colom- 
biennes (FARC) et à l'Armée 
populaire de Libération (APL) se 
sont lancés à l'assaut des villages 
de San-Francisco et de Sibundoy, 
dans le sud du pays. Les rebelles 
ont détruit un poste de police et 
une centrale électrique. — (Reuter.) 
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La Guadeloupe face à l'Europe Φ La 
Martinique retranchée @ La Réu- 


Le numéro du «Monde» 
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devaient leur permettre de réaliser 
l'opération et qui avaient été ache- 
minées sur place par d' autres 
membres de l'organisation. Les 
membres du commando gagnaient 
alors le lieu de l'attentat, depuis la 
France, avec une simple voiture de 
location qu'ils utilisaient égale- 
ment au retour, parfois en se dis- 
persant pour plus de sécurité, Jun 
d'entre eux prenant, par exemple, 
le train. Ils n'avaient aucune difi- 
culté pour passer les contrôles car 
ils étaient totalement inconnus de 
la police espagnole. 
Parot a, en outre, précisé que la 
nr gr du commando un 
plusieurs reprises 
sa création en 1978, mais que les 
trois membres actuels faisaient 
partie du groupe initial qui com- 
prenait, semble-t-il, sept ou huit 
personnes. D'autres, comme le 
de Parot ou Philippe Saez — 
aujourd’hui moine bénédictin —; 
avaient abandonné l'organisation 


δὰ cours des années. 


Les déclarations de Parot coafir- 
ment, par ailleurs, qu’« Artapalo » 
se trouve'tonjours caché quelque 
part au pays | basque français et 

qu'il est bien le ble « respon- 
Sable militaire » de l'ETA. Le 
démantélement de ce commando 
itinérant pourrait, à cet égard, 
modifier le rapport de forces au 
sein de l'organisation. « Artapalo > 
passe, en effet, pour Le plus intran- 
sigeant des dirigeants de l'ETA et, 
à plus d'une reprise, les attentats 


- qu'il avait ordonnés étaient venus 
: abruptement couper court aux ten- 
| tatives de négociations des plus 


« modérés » avec Madrid. Désor- 
mais privé de son « arme secrète » 
- la plupart des autres responsa- 
bles de I'ETA ne connaissaient 
même pas les membres du com- 
mando — « Artapalo » voit aujour- 
d'hui d'autant réduite sa marge de 
manœuvres. 

THIERRY MALINIAK 


Après l'échec d'Ariane 
- Le système 

de pressurisation d’eau 
est mis en cause 


Le rapport de la commission 
d'enquête chargée 

‘plosion qui ἃ entrainé l'échec, le 
23 février, du lancenr Ariane a été 
rendu public lundi 9 avril Dans ce 
texte d'environ 180 pages, rédigé 
sous [8 responsabilité de M. Jac- 
ques Durand, responsable du pro- 


- La perte de la mission est la 
conséquence d’une chute de pous- 
sée d’un des quatre moteurs princi- 
paux dn premier étage . Elle est 
due à une obstruction quasi totale 
du circuit d'alimentation en eau 
qui servait à pressuriser Je carbu- 
rant nécessaire aux moteurs. La 
cause précise de l'incident est due 
soit à la présence d’un corps étran- 
ger dans le canalisation d'eau, soit, 
ce qui est moins probable, à la 


- Par ailleurs, l'autre anomalie 
apparue pendant le vol sur l’une 
des fusées d’appoint à liquide du 
lanceur, est bien due à un début 
d'incendie incendie déclenché par une fuite 
de peroxyde d’azote. 

- Après recherche, la commission 
d'enquête n'a pas établi de corréla- 
tion entre ces deux incidents. 

- Enfin, la commission estime 
que l'échec de cette mission ne 
remet pas en cause la conception 
du lanceur Ariane-4, qui pourrait 
revoler dès cet été, sous réserve 
d'un certain nambre d'actions cor- 


toutes 
et l'Agence 5 euro- 


nespace spatiale 
péenne, dont neuf devront etre |. 
absolument 


tir. opel qi Rare 
sur un renforcement des procé- 
dures et des contrôles de fabrica- 
tion du lanceur. 


on Mr=-Mosique Pelletier rejoint la ἴ 


France παῖε. -- M== Menu Pal 
tier, ancien ministre de la condi- 
tion féminine de M. Valéry Gis- 
card: d'Estaing, a annoncé 
avril son intention de 
rejoindre la France. unie Res 
Μ᾿ Jean-Pierre Soisson. 
terview publiée par le “Journal du du 


Ë dimanche, M Pelletier affirme : 


« Je ne deviens pas socialiste, Je 
me sens simplement à l'aise dans 
un centre droit de progrès ou un 
centre gauche m + Ancien 
membre de l’équipe de campagne 
de M. Raymond Barre en 1988 et 


nue à l'ouverture, elle |. 


ajoute : « ἔπ 1986, j'ai failli entrer. 
au gouvernement Cela veut dire 
ge les idées et les programmes 

ginctions proposés me plaisaient 
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des anciens déportés. 3 


qui la ῆκο, Coma ça, oct pal 
rard, ἢ 

- À ce compts-ià, Amtône 
Riboud, avec ses 5,79 millions, 
à peut aller se rhabäler, c'est 
des clopinettes. 


- Sauf qu'à « L'heure de 


gagnent 
pas tous autant, T'as des 
smicards, - 


patrons à 
ἘΞ 1 est à combien, le SMIC, 


quoi. 80 000 Eallos par moe. 
Moins qu'un commandant ‘de 


— Qu'est-ce qu'it- attend 
pour se foutre en grève 7° . 
— L'ordre du CNPF... Et ça 


σὲ ἐμὲ diffusés dimanche ὃ ed par 
l'agence de presse PAP, a précisé que 
URSS « ne l'avait pas en fait rejetée, 


‘mais n'y avoit pas encore répondu ». 


; Les déportations de Polonais en 
URSS sont intervenues dans les 
.années 1940-1941, après l'invasion de 


la Pologne par l'armée rouge au terme 
de l'accord Ribbentrop-Mlotov, et 


. pendant 18 période” Ps 
Lraupes 


"τ DU NORD 


Quatre soldats tués par l'explosion d'une bombe 


= Dalloz ont tout 
os code Da ce qu'on est en droit 


l'armée ont désamorcé à Belfast une 


‘bombe de près de 500 kilos dissimu- 
Jlée dans une Land Rover maquilkée . 
᾿ τα véhicule de police et garde devant 


un commissariat de la ville. Deux 


‘ bommes ont été arrêtés dans le cadre 


de cette affaire, a précisé la police. — 
AFP) 7 
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